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RAYON HISTOIRE

29 livres à télécharger



Titre : ROUDH EL-KARTAS : HISTOIRE DES
SOUVERAINS DU MAGHREB (ESPAGNE ET MAROC)

ET ANNALES DE LA VILLE DE FÈS.

Description : 300 pages, 970 ko.

 Il s’agit de la traduction d’un manuscrit arabe : Roudh el-Kar-
tas, le Jardin des feuillets, écrit à la cour de Fès, en  1326, sur les li-
vres et les documents les plus authentiques de l’époque, par l’imam 
Abou Mohammed Salah ben Abd el-Halim, de Grenade. Ce livre 
nous éclaire sur Cinq siècles et demi de l’histoire d’Occident, du-
rant lesquels cinq dynasties et quarante-huit émirs se sont succédés 
sur le trône de Fès et de Maroc.
 
 Traducteur : A. BEAUMIER, agent vice-consul de France à 
Rabat et Salé (Maroc) chevalier de la légion d’honneur.
Publié sous les auspices du ministère des affaires étrangères en 
1860.



Titre : PRÉPARATIFS POUR SURPRENDRE ALGER.

Description : 26 pages, 149 ko.

 Cette lettre vient combler une lacune regrettable ; elle nous 
apprend qu’en 1601, Philippe III dirigea contre Alger une fl otte de 
soixante-dix galères et une armée de plus de dix mille hommes, 
sous le commandement du prince Andrettino Doria. On verra par la 
lecture de la lettre de Conestaggio combien il eût été facile de réus-
sir, et à quels événements divers on doit attribuer l’insuccès de cette 
grande entreprise.

 Ce document, traduit par H.-D. DE GRAMMONT, semble être 
resté inconnu jusqu’à cette publication de 1882. Il se classe parmi 
les plus curieux et les plus intéressants ; non seulement il révèle 
des faits entièrement ignorés de la plupart de ceux qui s’occupaient 
de l’histoire d’Alger avant cette date, mais il permet en outre de se 
rendre compte des véritables motifs de la petite attaque faite sur 
Mers-el-Fhâm, deux ans après, par le vice-roi de Minorque.



Titre : HISTOIRE DES ROIS D’ALGER

Description : 226 pages, 370 ko

 Auteur : Diego de Haëdo 

 Diego de Haëdo est un historien espagnol né dans la vallée de 
Carança et mort dans le première partie du XVIIe.il appartenait à 
une antique famille de Biscaye, qui avait la prétention de faire re-
monter son origine à l’invasion des Maures. Un de ses parents por-
tant le même nom que lui, étant parvenu à l’archevêché de Palerme, 
l’attira en Sicile. Il devint chapelain puis abbé de Fromesta. Le pa-
lais archiépiscopal était le rendez-vous de nombreux captifs que la 
charité du prélat avait fait racheter en Afrique ; ce fut d’après leurs 
rapports que Diego de Haëdo composa ses ouvrages. Quelques fois 
il est lui-même ce témoin car Haëdo avait séjourné plusieurs années 
à Alger de 1578 à 1581.Pierre Dan affirme sa captivité à Alger dans 
son manuscrit « Les illustres captifs ». (bibliothèque Mazarine, n° 
1919).
 l’Épitomé de, los Reyes de Argel est la partie capitale du tra-
vail d’Haëdo, et sa connaissance est indispensable à tous ceux qui 
s’occupent de l’histoire d’Alger ; car c’est le seul livre qui fasse le 
récit des événements qui y sont survenus pendant le XVIe siècle. 
Sans lui, la nuit la plus noire régnerait sur toute cette période, obs-
curité à peine interrompue par de rares chroniques indigènes, et par 
le récit de quelques-uns des faits les plus saillants, qu’il faut aller 
chercher à grand-peine dans vingt ouvrages divers, espagnols ou 
italiens.
 Cette chronique des grandes figures de l’État algérien du XVIe 
et du début du XVIIe siècle est aussi un vaste panorama des événe-
ments qui s’y déroulèrent. Ce texte constitue une source indispen-
sable par sa valeur documentaire.



Titre : TOPOGRAPHIE
ET HISTOIRE GÉNÉRALE D’ALGER.

Description : 224 pages, 380 ko.

 Auteur : Diego de Haëdo.

 Diego de Haëdo est un historien espagnol né dans la vallée 
de Carança et mort dans le première partie du XVIIe.il apparte-
nait à une antique famille de Biscaye, qui avait la prétention de 
faire remonter son origine à l’invasion des Maures. Un de ses pa-
rents portant le même nom que lui, étant parvenu à l’archevêché 
de Palerme, l’attira en Sicile. Il devint chapelain puis abbé de Fro-
mesta. Le palais archiépiscopal était le rendez-vous de nombreux 
captifs que la charité du prélat avait fait racheter en Afrique ; ce fut 
d’après leurs rapports que Diego de Haëdo composa ses ouvrages. 
Quelques fois il est lui-même ce témoin car Haëdo avait séjourné 
plusieurs années à Alger de 1578 à 1581.Pierre Dan affirme sa cap-
tivité à Alger dans son manuscrit « Les illustres captifs ». (biblio-
thèque Mazarine, n° 1919).
 « La Topographie et Histoire générale d’Alger constitue une 
source unique en son genre par sa richesse, sa densité, et par l’acui-
té du regard ethnographique de l’auteur : nulle autre chronique ou 
récit de captivité, pour cette période, ne produit un tableau aussi 
complet, vivant et animé de la société algérienne de la fin du XVIe 
siècle. » (Réédition par les Éditions BOUCHENE.)
 Outre une description topographique fort exacte de l’ancien 
Alger et de curieux détails de mœurs sur ses habitants, ce livre ren-
ferme l’histoire des trente premiers pachas de la Régence. 
 « Cet historien possède, surtout, une qualité bien rare, qui frap-



pe tout d’abord et qu’il importe beaucoup de mettre en lumière pour 
le sujet qui nous occupe : c’est une extrême impartialité. Si, — par 
exemple, — dans le chapitre 46 du livre consacré à la topographie 
d’Alger, il flétrit énergiquement les vices des habitants de cette ville, 
il loue bientôt après, et sans nulle restriction, leurs bonnes qualités, 
les proposant même aux chrétiens comme modèles à suivre sur cer-
tains points. Ainsi, les musulmans de cette époque, dit-il, ne blas-
phémaient jamais, ne jouaient pas aux jeux de hasard, ignoraient le 
duel, cette barbarie stupide qui déshonore encore notre civilisation ; 
ils se pardonnaient réciproquement les injures, etc. » (Berbrugger)



Titre : DE LA CAPTIVITÉ À ALGER

Description : 370 pages, 650 ko.

 Auteur : Diego de HAËDO.

 Diego de Haëdo est un historien espagnol né dans la vallée 
de Carança et mort dans le première partie du XVIIe.il apparte-
nait à une antique famille de Biscaye, qui avait la prétention de 
faire remonter son origine à l’invasion des Maures. Un de ses pa-
rents portant le même nom que lui, étant parvenu à l’archevêché 
de Palerme, l’attira en Sicile. Il devint chapelain puis abbé de Fro-
mesta. Le palais archiépiscopal était le rendez-vous de nombreux 
captifs que la charité du prélat avait fait racheter en Afrique ; ce fut 
d’après leurs rapports que Diego de Haëdo composa ses ouvrages. 
Quelques fois il est lui-même ce témoin car Haëdo avait séjourné 
plusieurs années à Alger de 1578 à 1581.Pierre Dan affirme sa cap-
tivité à Alger dans son manuscrit « Les illustres captifs ». (biblio-
thèque Mazarine, n° 1919).
 L’ouvrage est composé de deux traités :
 Le premier des deux traités est un dialogue entre est une longue 
dissertation sur l’esclavage entre Antonio Gonzalez de Torrès, che-
valier de Saint-Jean, et le docteur Sosa, son ami, auquel il était venu 
rendre visite dans les prisons où il était captif, et incarcérés ; tous 
deux, s’entretiennent de la situation misérable résultant de la capti-
vité et son origine ; l’auteur n’hésite pas, comme c’était d’ailleurs 
la Coutume à l’époque, de remonter aux temps les plus reculés, 
aux fils de Caïn, à Nemrod, aux grands conquérants, puis il arrive 
lentement, progressivement aux temps modernes, non sans retour-
ner souvent sur ses pas et remonter dans l’antiquité. Haëdo s’arrête 
avec complaisance sur les temps anciens ; il se plaît à y revenir ; il 



cite des exemples avec une intarissable complaisance, multiplie les 
citations des livres saints, des Pères de l’Église, des auteurs profa-
nes, de certains contemporains et aborde enfin son sujet.
 Mais il ne parle que des faits qu’il a vus et de ceux qui lui sont 
racontés par des témoins dignes de foi, souvent des victimes de la 
barbarie de leurs geôliers.
 Le second traité est un autre dialogue : Au cours d’une visite 
rendue par le capitaine Jérôme Ramirez au docteur Sosa, son ami, 
dans la prison où ce dernier est renfermé, un livre qu’il voit entre 
les mains du prisonnier leur fournit l’occasion de s’entretenir de 
l’utilité de la lecture des bons livres en général et, particulièrement 
pour les captifs, de la lecture des vies des saints et des martyrs de 
la Foi, et il est parlé des divers tourments infligés anciennement 
aux chrétiens avant qu’ils fussent mis à mort, ainsi que de quelques 
martyres et morts affreuses que les Turcs ont fait subir aux chrétiens 
à Alger.



HISTOIRE DE L’AFRIQUE.  

Description : 534 pages, 862 ko.Titre :

 Auteur : MOH’AMMED-BEN-ABI-EL-RAÏNI-EL-K’AÏ-
ROUÀNI.

 La traduction de ce manuscrit arabe de 1681, assurée par MM. 
E. PELLISSIER ET RÉMUSAT, fut publiée en 1845 par ordre du 
gouvernement et avec le concours d’une commission académique 
des sciences historiques et géographiques. Le but principal d’El-
K’aïrouâni a été d’écrire l’histoire du royaume de Tunis, c’est-à-
dire de l’Afrique proprement dite, en prenant ce mot dans le sens 
restreint que lui donnaient les anciens. Mais notre auteur a écrit, par 
le fait, l’histoire de toute la Barbarie jusqu’au XIIIe siècle. Dans 
cette dernière partie de son travail, il est écrivain original ; car, 
comme il a soin de le dire, depuis la chute des Beni-H’afez, Tunis 
n’eut pas d’autre historien que lui.



Titre : HISTOIRE DU ROYAUME D’ALGER.

Description : 362 pages, 719 ko.

 Auteur : Jacques Philippe LAUGIER DE TASSY. Edition de 
Amsterdam, H. Du Sauzet, 1725.

 « Je ne donne qu’un abrégé, ou pour mieux dire une idée de 
l’ancienneté de ce Royaume & de ses révolutions ; je ne me suis 
attaché qu’à l’état de son gouvernement présent, en écrivant ce que 
j’ai vu, ce que j’ai appris sur les lieux, & ce que j’ai trouvé dans les 
mémoires que j’ai recueillis dans les maisons chrétiennes qui y sont 
établies.

 J’ai inséré dans cet ouvrage quelques aventures ou historiettes, 
qui ont du rapport aux sujets qui y sont traités. Il y en a dont j’ai 
été témoin, & d’autres de si fraîche date, & dont la vérité est si po-
sitivement affi rmée par les habitants du pays, qu’on ne saurait les 
révoquer en doute, sans pousser trop loin l’incrédulité. » Bien que 
cet ouvrage soit très connu, son auteur demeure mystérieux (Voir 
Turbet-Delof) ; On sait qu’il n’a séjourné que quelques mois à Alger 
avant d’écrire son livre ; son ton est très libre, et ses « historiettes » 
savoureuses. A télécharger absolument !



Titre : ALGÉRIE.

Description : 694 pages, 1300 ko.

 Dans cet ouvrage, trois offi ciers de l’État Major du Corps ex-
péditionnaire s’attachent à faire connaître à l’Europe, par une des-
cription géographique et une relation historique, le Maghreb cen-
tral quasi inconnu à l’époque. Claude-Antoine ROZET, Ingénieur 
géographe y donne un aperçu de géographie extrait d’importants 
ouvrages qu’il avait publiés par ailleurs. De son côté, Antoine-Mi-
chel CARETTE, Capitaine du Génie, membre de la « Commission 
Scientifi que de l’Algérie » y produit une description géographique 
exhaustive en utilisant ses investigations sur la Kabylie, les migra-
tions des tribus et le commerce indigène. Quant à la synthèse his-
torique, elle est élaborée Ismaël URBAIN, offi cier interprète et pu-
bliciste. Saint simonien militant, URBAIN n’a cessé, sa vie durant, 
de prêcher en faveur de la nation algérienne. Les oeuvres de ces 
offi ciers d’élite, érudits et administrateurs de talent, sauvegardent le 
patrimoine culturel du Grand Maghreb. Édition de 1860 dans la re-
vue « L’Univers », réédition par BOUSLAMA. TUNIS. En 1980.



Titre : ALGÉRIE - HISTOIRE DES GUERRES DES RO-
MAINS, DES BYZANTINS ET DES VANDALES.

Description : 391 pages, 918 ko.

 Auteur : Adolphe DUREAU DE LA MALLE. Éditions Firmin 
Didot, 1852.

 « Ce livre a été resserré en un très petit format, pour que le sol-
dat, le sous-offi cier, l’offi cier supérieur ou inférieur qui se sentirait 
du goût pour la géographie, l’administration ancienne, en un mot, 
pour l’archéologie de l’Afrique, pût le mettre dans son sac, et le 
parcourir pendant ses loisirs de bivouac ou de garnison.

 Il contient le récit ou la mention de tous les faits mémorables 
qui se sont succédé dans la partie de l’Afrique septentrionale con-
nue, il y a 22 ans, sous le nom de Régence d’Alger, et maintenant 
sous celui d’Algérie. »



Titre : L’ALGÉRIE FRANÇAISE. Tome1.

Paris 1856.

Description : 458 pages, 1029 ko.

 L’auteur : ARSÈNE BERTEUIL, « ancien pharmacien en 
chef des hôpitaux militaires de l’armée d’Afrique, a habité longtemps 
l’Algérie, a été associé aux mouvements de nos armées, et a pu étu-
dier et vérifi er par lui-même les merveilles de ce sol célèbre. Aussi 
a-t-il divisé son ouvrage en plusieurs parties : dans l’une, il relate les 
phases diverses de la conquête qu’il a pu suivre d’un œil attentif et 
investigateur ; dans l’autre, il retrace les péripéties des dominations 
qui ont pesé tour à tour sur la vieille Afrique, depuis Carthage jus-
qu’à l’invasion arabe. M. A. Berteuil arrive enfi n à l’empire et au 
despotisme turc, que la France a détruit en faisant la belle conquête 
de ce pays et en détruisant la piraterie à tout jamais. Ici encore il étu-
die en érudit spécial, en amateur curieux de la nature, la fécondité 
merveilleuse de l’Algérie et les trésors de la botanique multiple; plus 
loin, ce sont les mœurs si variées, si bizarres, et au fond si logiques, 
si appropriées au climat de toutes ces peuplades ardentes, qui cam-
pent sous la tente nomade et ne savent pas encore se fi xer au sol.
 M. A. Berteuil a fourni lui-même les données des admirables 
dessins de M. Georges Fath. Ce dernier, un de nos artistes les plus 
distingués, a rendu avec une précision et une fi nesse de crayon des 
plus rares ces vues chaudes, ces costumes bibliques, ces végétations 
luxuriantes, qui font de ce pays une fête perpétuelle pour les yeux.
L’ouvrage est divisé en trois parties, formant deux volumes; le  pre-
mier volume ira de 1830 à 1834; le second volume relatera de 1835 
à 1843 inclus. (Dentu) »
 « Dans cet ouvrage, je raconterai les principaux combats ou 



événements qui ont eu lieu dans les diverses parties de la Régence, 
sous les généraux qui ont été élevés alternativement au commande-
ment d’Alger pendant quatorze années consécutives de notre occu-
pation. Je ferai aussi connaître quelques sources d’eaux minérales 
qui ont été découvertes, et j’enrichirai cet ouvrage de quelques faits 
et anecdotes curieuses ayant rapport à notre occupation par des no-
tes intéressantes qui seront renvoyées à la fi n de chaque volume. 
Enfi n, je consacrerai quelques pages à la botanique, principalement 
sur les végétaux qui auront une plus grande importance et qui se-
ront d’une utilité incontestable pour l’avenir du pays. Dans un livre 
où domine l’histoire d’événements contemporains, j’ai cru devoir 
me mettre en garde contre l’esprit de parti et ne rien sacrifi er à des 
préventions de personnes ou d’opinions. L’impartialité a été mon 
principal guide, et si parfois j’ai déversé le blâme sur les actes du 
gouvernement ou sur ceux de ses agents, j’ai toujours obéi à des 
convictions puisées dans l’étude approfondie des hommes, des cir-
constances et des faits, bien convaincu qu’un historien doit être vé-
ridique, sans haine ni passion. (Berteuil). »



Titre : L’ALGÉRIE FRANÇAISE. Tome2. Paris 1856.

Description : 447 pages, 952 ko.

 L’auteur : ARSÈNE BERTEUIL, « ancien pharmacien en chef 
des hôpitaux militaires de l’armée d’Afrique, a habité longtemps 
l’Algérie, a été associé aux mouvements de nos armées, et a pu étu-
dier et vérifi er par lui-même les merveilles de ce sol célèbre.
 Aussi a-t-il divisé son ouvrage en plusieurs parties : dans l’une, 
il relate les phases diverses de la conquête qu’il a pu suivre d’un 
œil attentif et investigateur ; dans l’autre, il retrace les péripéties 
des dominations qui ont pesé tour à tour sur la vieille Afrique, de-
puis Carthage jusqu’à l’invasion arabe. M. A. Berteuil arrive enfi n à 
l’empire et au despotisme turc, que la France a détruit en faisant la 
belle conquête de ce pays et en détruisant la piraterie à tout jamais. 
Ici encore il étudie en érudit spécial, en amateur curieux de la na-
ture, la fécondité merveilleuse de l’Algérie et les trésors de la bota-
nique multiple; plus loin, ce sont les mœurs si variées, si bizarres, et 
au fond si logiques, si appropriées au climat de toutes ces peuplades 
ardentes, qui campent sous la tente nomade et ne savent pas encore 
se fi xer au sol.
 M. A. Berteuil a fourni lui-même les données des admirables 
dessins de M. Georges Fath. Ce dernier, un de nos artistes les plus 
distingués, a rendu avec une précision et une fi nesse de crayon des 
plus rares ces vues chaudes, ces costumes bibliques, ces végétations 
luxuriantes, qui font de ce pays une fête perpétuelle pour les yeux. 
L’ouvrage est divisé en trois parties, formant deux volumes; le pre-
mier volume ira de 1830 à 1834; le second volume relatera de 1835 
à 1843 inclus. (Dentu) »
 « Dans cet ouvrage, je raconterai les principaux combats ou 
événements qui ont eu lieu dans les diverses parties de la Régence, 



sous les généraux qui ont été élevés alternativement au commande-
ment d’Alger pendant quatorze années consécutives de notre occu-
pation. Je ferai aussi connaître quelques sources d’eaux minérales 
qui ont été découvertes, et j’enrichirai cet ouvrage de quelques faits 
et anecdotes curieuses ayant rapport à notre occupation par des no-
tes intéressantes qui seront renvoyées à la fi n de chaque volume.
 Enfi n, je consacrerai quelques pages à la botanique, principa-
lement sur les végétaux qui auront une plus grande importance et 
qui seront d’une utilité incontestable pour l’avenir du pays. Dans 
un livre où domine l’histoire d’événements contemporains, j’ai cru 
devoir me mettre en garde contre l’esprit de parti et ne rien sacrifi er 
à des préventions de personnes ou d’opinions. L’impartialité a été 
mon principal guide, et si parfois j’ai déversé le blâme sur les ac-
tes du gouvernement ou sur ceux de ses agents, j’ai toujours obéi à 
des convictions puisées dans l’étude approfondie des hommes, des 
circonstances et des faits, bien convaincu qu’un historien doit être 
véridique, sans haine ni passion. (Berteuil). »



Titre : LE COMMERCE ET LA NAVIGATION
DE L’ALGÉRIE. 

Description : 389 pages, 1023 ko.

 Auteur : F. ÉLIE DE LA PRIMAUDAIE.

 J’ai rassemblé en un seul ouvrage, plusieurs articles de l’auteur, 
publiés dans la « Revue Algérienne et coloniale en juin 1860 ». Je 
crois savoir qu’il existe une édition regroupant ces mêmes articles, 
mais je ne l’ai jamais eue en mains. L’auteur parle longuement du 
« Bastion de France » et de « La Calle ». Pour faire plaisir à des 
amis (et à moi-même !), j’ai ajouté au texte de « La Primaudaie », 
des extraits de « Histoire de Barbarie », de Pierre DAN, et de « La 
côte d’Algérie », par Carette, pour enrichir le sujet. Je possède sur 
micro-fi lm, le fameux ouvrage de «MASSON» (1903), traitant des 
mêmes sujets, mais je ne le numériserai pas tout de suite.



Titre : HISTOIRE DE LA CONQUÊTE D’ALGER.

Description : 623 pages, 1000 ko.

 Auteur : Alfred NETTEMENT.

 LIBRAIRIE JACQUES LECOFFRE 1867.

 37 ans après l’expédition, les principaux protagonistes étant 
disparus, « L’historien se trouve donc, par rapport à la conquête 
d’Alger, dans les conditions de la véracité et de l’impartialité la 
plus complète... Nous avons cru devoir faire un livre rigoureuse-
ment impartial, complet, soigneusement étudié, puisé aux sources 
les plus authentiques. » Pour celui qui veut connaître tous les détails 
de l’expédition de 1830, je pense que cet ouvrage est inégalable. On 
peut le compléter par le livre de Henri NOGUÈRES « L’Expédition 
d’Alger 1830. » que l’on trouve chez les bouquinistes, et bien sûr, 
par les documents de BOUTIN, sans parler de l’ouvrage « Boutin 
agent secret de Napoléon »... pour ceux qui peuvent se le procu-
rer !!!



Titre : LA MARINE DE LA RÉGENCE D’ALGER.

Description : 39 pages, 173 ko.

 Auteur : ALBERT DEVOULX.

 L’auteur a puisé les éléments de cette étude dans diverses 
pièces inédites à l’époque et principalement dans un document ap-
partenant aux archives du consulat de France à Alger, qu’il a été le 
premier à exploiter. L’ouvrage le plus complet sur « l’Histoire de la 
Marine Algérienne » est la thèse de Doctorat de M. BELHAMISSI, 
3 tomes très riches, introuvables actuellement, car ils ont été publiés 
en trop peu d’exemplaires. Cette oeuvre attend un éditeur.



HISTOIRE DE LA CALLE. – 1877.

Description : 639 pages, 963 ko.

 Auteur : Charles FÉRAUD (1829-1888)

 Il débuta sa carrière d’interprète en Algérie à 19 ans, et celle-
ci fut émaillée de récompenses et distinctions : offi cier de la légion 
d’honneur en 1873, président de la Société historique algérienne en 
1876, Consul général de France à Tripoli en 1877, Commandeur de 
la légion d’honneur en 1882, ministre plénipotentiaire au Maroc en 
1884. Cet « offi cier découvreur », fait de la reconstitution histori-
que, des enquêtes qui rendent compte d’un esprit d’observation et 
d’une grande volonté de connaissance du milieu indigène. Les trois 
ouvrages les plus célèbres de Charles Féraud sont : l’histoire de 
Bougie, les Annales tripolitaines et l’Histoire de La Calle qui vous 
est ici proposé. Comment ne pas posséder ce livre, qui détaille la 
vie d’une « possession française » pendant 300 ans ! Néanmoins il 
faut « corriger » les affi rmations de Féraud par la lecture du livre de 
Masson plus récent d’une trentaine d’années.



Titre : HISTOIRE DE LA BERBÉRIE

TOME I (DE 1100 AVANT J.-C. À 1045 APRÈS J.-C.). 

Description : 452 pages, 3100 ko.
(Les cartes incluses alourdissent le fi chier)

LEROUX ÉDITEUR 1888.

 Auteur : Ernest MERCIER (1820 - 1907), interprète militaire 
(1865), puis judiciaire, d’abord à Ténès, où, pendant l’insurrection 
de 1871, il commanda la milice. Établi à Constantine dont il fut deux 
fois maire (élu du parti antisémite ! en 1883 et 1896) et conseiller 
général (1898), il s’adonna à l’étude de la langue et de l’histoire du 
pays. Son œuvre maîtresse, celle qui est proposée ici, le seul ouvra-
ge d’ensemble sur le sujet, a été maintes fois utilisée, sans que ceux 
qui en on profi té l’aient toujours citée. 

 Ce premier tome est partagé en deux parties : 
 PREMIÈRE PARTIE : Période antique de 1100 avant J.-C. jus-
qu’à 642 de l’ère chrétienne, elle décrit entre autre les occupations 
Carthaginoise, Romaine, et Vandale. 
 DEUXIÈME PARTIE : Période Arabe et Berbère, de 641 à 
1045, c’est-à-dire avant l’invasion Arabe Hilalienne.



Titre : HISTOIRE DE LA BERBÉRIE

TOME II (DE 1045 À 1515). 

Description : 448 pages, 1221 ko.
 
 Auteur : Ernest MERCIER. ERNEST LEROUX ÉDITEUR 
1868.

 Oui, vous avez bien vu : je ne propose pas le tome I ! J’ai com-
mencé par numériser le tome III, celui qui m’intéressait le plus, car 
il couvre la période de 1515 à 1830 ; puis je me suis attaqué au tome 
II... et je me demande si je trouverai un jour le courage de me con-
sacrer au tome I (des origines de la Berbérie à 1045). Ernest MER-
CIER (1820 - 1907), interprète militaire (1865), puis judiciare, 
d’abord à Ténès, où, pendant l’insurrection de 1871, il commanda 
la milice. Établi à Constantine dont il fut deux fois maire (élu du 
parti antisémite ! en 1883 et 1896) et conseiller général (1898), il 
s’adonna à l’étude de la langue et de l’histoire du pays. Son oeuvre 
maîtresse, celle qui est proposée ici, le seul ouvrage d’ensemble sur 
le sujet, a été maintes fois utilisée, sans que ceux qui en on profi té 
l’aient toujours citée.



Titre : HISTOIRE DE LA BERBÉRIE

TOME III (DE 1515 À 1830).

Description : 448 pages, 1221 ko.

 Auteur : Ernest MERCIER. ERNEST LEROUX ÉDITEUR 
1868. Oui, vous avez bien vu : je ne propose pas le tome I ! J’ai 
commencé par numériser le tome III, celui qui m’intéressait le plus, 
car il couvre la période de 1515 à 1830 ; puis je me suis attaqué au 
tome II... et je me demande si je trouverai un jour le courage de me 
consacrer au tome I (des origines de la Berbérie à 1045). Ernest 
MERCIER (1820 - 1907), interprète militaire (1865), puis judiciare, 
d’abord à Ténès, où, pendant l’insurrection de 1871, il commanda 
la milice. Établi à Constantine dont il fut deux fois maire (élu du 
parti antisémite ! en 1883 et 1896) et conseiller général (1898), il 
s’adonna à l’étude de la langue et de l’histoire du pays. Son oeuvre 
maîtresse, celle qui est proposée ici, le seul ouvrage d’ensemble sur 
le sujet, a été maintes fois utilisée, sans que ceux qui en on profi té 
l’aient toujours citée.



Titre : LE LIVRE D’OR DE L’ALGÉRIE.

Description : 694 pages, 1319 Ko.

 Éditeur : Challamel et Cie. Paris 1889.

 Auteur : Narcisse FAUCON. Ancien rédacteur en chef de 
l’Écho d’Oran et de l’indépendant de Constantine. Rédacteur en 
chef du Journal général de l’Algérie et de la Tunisie.

 Voici un énorme ouvrage tout à fait original. L’auteur y a clas-
sé par ordre alphabétique, les noms des 367 grands personnages qui 
ont vécu en Algérie entre 1830 et 1889. Il ne se borne pas à donner 
la biographie de ces hommes ayant marqué dans l’armée les scien-
ces, les lettres, etc., il en profi te aussi, pour aborder les événements 
et faits principaux de l’histoire politique, militaire, administrative, 
dans lesquels ces acteurs se sont illustrés. Il y a bien sûr des man-
ques ; le colonel Trumelet, qui a rédigé la préface, précise : « Sans 
doute, les petits et intrépides colons de la première heure, les héros 
de la quinine, y ont été un peu sacrifi és ; mais il n’y a là rien de 
votre faute : les documents vous ont nécessairement manqué, et 
puis, généralement, les petits, qui n’ont pas plus d’histoire que les 
fi lles honnêtes, passent à travers les trous du crible, et les gros seuls 
restent dessus. ». En résumé, voici un livre indispensable à votre 
bibliothèque consacrée à l’Algérie.



Titre : HISTOIRE DES ÉTABLISSEMENTS ET DU COM-
MERCE FRANÇAIS DANS L’AFRIQUE BARBARESQUE 

(1560-1793).

Description : 679 pages, 2050 ko.

 Auteur : Paul MASSON. Professeur d’Histoire et de Géogra-
phie économique à l’université d’Aix-Marseille.

 Un ouvrage incontournable pour ceux qui s’intéressent à l’his-
toire du Maghreb... où la France était présente avant la conquête de 
1830 bien sûr ! Il s’agit d’une vraie étude historique moderne des 
établissements français. Vous pourrez noter l’abondance des notes 
en bas de pages.
 « L’histoire des anciennes Concessions d’Afrique est l’un des 
chapitres les plus curieux de l’histoire des compagnies commercia-
les de l’ancien régime. Les compagnies nombreuses qui se succédè-
rent jusqu’à la Révolution, pour exploiter les Concessions, furent, 
en effet, dans une situation spéciale, unique même, dans les annales 
des anciennes compagnies. Elles avaient un monopole, et cepen-
dant elles eurent toujours à lutter contre la concurrence des négo-
ciants particuliers, parce que leur monopole n’existait que pour les 
Concessions, dont le territoire était peu étendu ; les capitales barba-
resques, Alger et Tunis, restèrent toujours en dehors. Il y eut donc, 
pendant plus de deux siècles, sur cette côte d’Afrique, une rivalité 
acharnée et intéressante entre les compagnies et le commerce privé. 
Aussi est-ce bien à tort que, dans les études faites jusqu’ici, on a eu 
une tendance à confondre l’histoire des compagnies d’Afrique avec 
celle des échelles de Barbarie; loin de se confondre avec celle des 
compagnies, l’activité des négociants français, établis à Tunis ou à 
Alger, la contraria continuellement. »



Titre : TRAITÉS DE LA FRANCE AVEC LES PAYS 
D’AFRIQUE DU NORD ; ALGÉRIE, TUNISIE,

TRIPOLITAINE, MAROC.

Description ; 436 pages, 800 ko.

 Auteur : E. ROUARD DE CARD, Professeur de Droit civil à 
l’Université de Toulouse, Associé de l’Institut de Droit internatio-
nal. A. PÉDONE, Éditeur 1906. Cet ouvrage aurait pu être  placé 
dans la rubrique « Documents » plutôt que dans la rubrique « His-
toire ». Parmi les 25 traités signés par la France avec l’Algérie entre 
1619 et 1862, vous  trouverez bien sûr le fameux traité de 1628 qui 
demanda tant d’efforts à Sanson Napollon, qui fut si critiqué et qui 
coûta peut-être la vie (par trahison) de celui-ci à Tabarka. Classez 
cet ouvrage soigneusement dans votre bibliothèque numérique.



Titre : ORIGINE ET MIGRATIONS DES PRINCIPALES
TRIBUS DE L’ALGÉRIE. 

Description : 495 pages, 1800 ko. 

 Auteur : Carette (Antoine-Ernest-Hippolyte), offi cier et publi-
ciste, né le 23 mai 1808, entra à l’École polytechnique en 1828, fi t 
les campagnes d’Algérie. Il entreprit de nombreuses recherches his-
toriques sur l’Afrique ancienne, et fi t partie de la commission scien-
tifi que qui explora l’Algérie pendant les années 1840, 1841 et 1842. 
Il est l’auteur des Études sur la Kabylie proprement dite (1848-49, 
2 vol. gr. in-8°). On lui doit encore la Description et division de 
l’Algérie, en collaboration avec M. Warnier (1847, in-8°); la Notice 
explicative qui accompagne l’Atlas de l’Algérie de L. Bouffard, 
dressé en partie d’après ses travaux; et dans la collection de l’Uni-
vers pittoresque : Alger, Tunis, Tripoli et le Fezzan (1853, in-8°), en 
collaboration avec MM. Rozet et Marcel. Il a fourni de nombreux 
articles au journal l’Algérie. 

 Le lecteur trouvera ici, sans aucun doute, de quoi compléter 
ses informations sur les tribus de Afrique du Nord et principalement 
de l’Algérie.



Titre : LA GRANDE KABYLIE ─ ÉTUDES HISTORIQUES.
PARIS 1847.

Description : 595 pages, 726 ko. 

 L’auteur : DAUMAS (Melchior-Joseph-Eugène), général de 
division, sénateur et écrivain, né le 4 septembre 1803, entra dans 
l’armée comme engagé volontaire en 1822. Nommé sous-lieutenant 
en 1827, il fut envoyé à l’école de Saumur. En 1835, il vint en Algé-
rie, sous les ordres du maréchal Clauzel. Il s’appliqua avec ardeur 
à l’étudie de l’arabe et se distingua bientôt par une connaissance 
spéciale des mœurs algériennes. De 1837 à 1839, il résida en qualité 
de consul à Mascara, auprès de l’émir Abd-el-Kader. Le général de 
Lamoricière lui confi a ensuite la direction des affaires arabes dans 
la province d’Oran qu’il commandait. 
 Peu après, le maréchal Bugeaud le chargea des affaires indigè-
nes de toute l’Algérie. On lui dut, en grande partie, la réorganisation 
des bureaux arabes. Après la prise d’Abd-el-Kader (22 décembre 
1847), il fut envoyé au fort Lamalgue, auprès de l’Émir. Il fut nom-
mé en avril 1850 directeur des affaires de l’Algérie au ministère de 
la guerre, puis général de division le 14 janvier 1853. Il est mort à 
Coublence (Gironde) en mai 1871 Parmi les écrits de M. Daumas, 
dont les principaux, traduits en espagnol et en allemand, ont eu en 
France plusieurs éditions, nous citerons : les Kabyles de l’est (Alger, 
1844) ; Exposé de l’état actuel de la société arabe, du gouvernement 
et de la législation qui la régit (Alger, 1845, in-8°) ; le Sahara al-
gérien (Paris, 1845) ; le Grand Désert, ou Itinéraire d’une caravane 
du Sahara au pays des nègres (2e édition, 1849 ; nouvelle édition, 
1861, in-8°), en collaboration avec M. A. de Chancel ; la Grande-
Kabylie (1847, in-8°), avec M. Fabar, mort en 1849 au siège de 
Rome ; Sur l’éducation du faucon en Algérie (Paris, 1856, in-8a) ; 
Coup d’œil sur l’Algérie au mois de juin 1856 (Paris, 1856, in-12) ; 
la Civilité puérile et honnête chez les Arabes (Paris, 1857) ; Mœurs 



et coutumes de l’Algérie (1857, 3° édition, in-8°) ; les Chevaux du 
Sahara, et principes généraux du cavalier arabe (1858. 5° édition) ; 
la Kabylie (1857. in-32) ; la Société kabyle (Paris, 1858) ; la Vie 
arabe et la Société musulmane (1869, in-8°). 

 Voici comment l’auteur présente cet ouvrage : « Le contact as-
sidu des indigènes, une participation constante à leur affaires politi-
ques, l’étude attrayante de leurs mœurs et la possession d’un grand 
nombre de documents du plus haut intérêt pittoresque, nous ont 
permis d’entrer en quelque sorte dans le camp de nos adversaires, 
de contempler leur vie réelle, et d’en offrir quelques tableaux où 
l’inexpérience de notre touche pourrait seule faire méconnaître la 
richesse de la palette. N ous sommes assez heureux pour soulever le 
voile épais qui couvre une grande contrée de l’Algérie... Nous nous 
sommes efforcés de planer au-dessus des tristes débats dont l’Al-
gérie est continuellement l’objet ou le prétexte. Nous avons négligé 
volontairement de remuer les questions à l’ordre du jour, qui ne sont 
guères, en général, que des questions d’un jour. D’ailleurs, si, aucun 
des doutes, aucun des différends qui se sont produits sur son compte 
n’embarrassera nos lecteurs ; si nous les amenons à bien voir, nous 
les aurons mis en état de juger sainement. »



Titre : HISTOIRE DE L’INSURRECTION DE 1871
EN ALGÉRIE.

Description : 680 à pages, 2,4 Mo.

 Auteur : Louis RINN. Conseiller de gouvernement, vice-pré-
sident de la société historique d’Alger, ancien chef du service cen-
tral des affaires indigènes.

 Il s’agit de l’ouvrage le plus important, le plus détaillé et le 
plus impartial décrivant minutieusement la grande insurrection de 
1871 en Algérie 
 Les Berbères appellent aujourd’hui cette année 1871 : l’année 
de Moqrani, et l’histoire, un jour, racontant les événements de cette 
époque, dira : l’insurrection de Moqrani. Ce fut, en effet, le bacha-
gha El-hadj-Mohammed-ben-el-hadj-Ahmed-el-Moqrani qui seul 
déchaîna cette lutte formidable. Ce fut lui qui entraîna les popula-
tions soumises à l’influence plusieurs fois séculaire de sa famille, 
et aussi celles, plus nombreuses encore, subissant alors l’action po-
litique et religieuse des khouans Rahmanya dont il avait sollicité 
l’alliance et obtenu le concours en flattant les visées ambitieuses 
d’Aziz-ben-chikh-el-Haddad, le fi ls du grand maître de l’ordre.
L’auteur a essayé, sans parti pris, sans idée préconçue, de dire sim-
plement ce qu’il a vu, entendu et étudié. Ce n’est ni une histoire 
de l’Algérie, ni une étude militaire qu’il a entrepris d’écrire ; c’est 
l’histoire d’une insurrection, et rien de plus.
 Par contre, l’auteur s’est efforcé d’être bref et concis dans le 
récit des opérations militaires, opérations qui se ressemblent toutes 
en Algérie et pour la réussite desquelles l’armée d’Afrique depuis 
longtemps n’a plus rien à apprendre. Mais cette concision n’a ce-
pendant pas été jusqu’à retrancher quoi que ce soit dans la longue 



énumération de plus de trois cent quarante glorieux faits d’armes 
qui n’ont pas toujours eu la notoriété qu’ils méritent.
 Index bibliographique donne quelques brefs renseignements 
sur les rares publications qui peuvent utilement être consultées à 
propos de l’insurrection de 1871



TITRE : L’ARMÉE ROMAINE D’AFRIQUE. – 1913 

Description : 837 pages, 10 Mo. 

AUTEUR : René-Louis-Victor CAGNAT, né le 10 octobre 1852 
et mort en 1937, est un historien français, spécialiste d’épigraphie 
latine et de l’histoire de l’Afrique romaine. 
 À la mort de son père, c’est Léon Renier, un ami de famille, 
qui prend en charge son éducation. Sous l’influence d’Ernest Des-
jardins, il commence à s’intéresser à l’épigraphie. Il mène une cam-
pagne archéologique en Tunisie et devient professeur d’épigraphie 
en 1883. C’est en 1885 qu’il publie son fameux Cours d’épigraphie 
latine. En 1887, il succède à Desjardins à la chaire d’épigraphie et 
antiquités romaines au Collège de France. En 1888, il fonde L’An-
née épigraphique. En 1895, il est élu membre de l’Académie des 
inscriptions et belles-lettres, dont il est secrétaire perpétuel de 1916 
à sa mort. 
 Publications :
 Cours d’épigraphie latine, Paris, 1885
 L’armée romaine d’Afrique et l’occupation militaire de l’Afri-
que sous les empereurs, Paris, 1892
 Carthage, Timgad, Tebessa et les villes antiques de l’Afrique 
du Nord, Paris, 1909
 Manuel d’archéologie romaine, avec Victor Chapot, Paris, 
1916-1920
 Inscriptions latines d’Afrique, Paris, 1923 

 Il s’agit ici d’une œuvre monumentale, plusieurs fois rééditée 
dont la dernière fois en 1975 ; pour trouver une réactualisation des 
connaissances sur le sujet, il faut se tourner vers les ouvrages de 
Yann le Bohec et notamment sa thèse de doctorat (1982) : « Re-
cherche sur l’armée romaine d’Afrique », rééditée en 1989… mais 
introuvable, et loin d’être dans le domaine public !



Titre : HISTOIRE D’ORAN AVANT, PENDANT ET APRÈS 
LA DOMINATION ESPAGNOLE. 

Description : 355 pages, 1,3 Mo.
Date d’édition : 1858. 

 Auteur : L enri -L éon FEY, commis civil a la direction du 
génie a Oran, membre correspondant de la Société Historique Al-
gérienne. 

 L’ouvrage est bâti autour d’un manuscrit espagnol de 1772. 
L’auteur nous présente donc l’histoire d’Oran des origines jusqu’en 
1830. La partie la plus intéressante est celle relative à l’occupation 
Espagnole. 



Titre : HISTOIRE DE CONSTANTINE. 

DESCRIPTION : 720 pages, 2,8 Mo 

 Auteur : Ernest MERCIER (1820 - 1907), interprète mili-
taire (1865), puis judiciaire, d’abord à Ténès, où, pendant l’insur-
rection de 1871, il commanda la milice. Établi à Constantine dont il 
fut deux fois maire en 1883 et 1896 et conseiller général (1898), il 
s’adonna à l’étude de la langue et de l’histoire du pays. Les ouvra-
ges récents, magnifiquement illustrés décrivant cette pittoresque 
cité, ne manquent pas, mais pour connaître son histoire ancienne 
(jusqu’en 1870), voici l’incontournable monographie de Mercier.

 « C’est dès mon arrivée dans ce pays que mon attention fut 
attirée par le passé glorieux de cette ville dont l’antiquité historique 
remonte au-delà de trois cents ans avant J.-C… Mes investigations 
personnelles m’ont permis de mettre la main sur des pièces de réelle 
importance ; j’ai pu ainsi combler un certain nombre de ces vides, 
et terminer le travail entrepris. On pourra trouver, on trouvera cer-
tainement autre chose ; mais je suis assuré de l’exactitude de ce que 
j’ai écrit… Puisse le jeune Constantinois, en apprenant l’histoire 
de son pays, concevoir pour le passé de sa ville natale une légitime 
fierté. »



Titre : HISTOIRE D’ALGER SOUS LA DOMINATION 
TURQUE (1515-1830). 

Description : 440 pages, 1810 ko. 

Auteur : HENRI-DELMAS DE GRAMMONT. Né en août 1830, 
H. - D. de Grammont a passé la majeure partie de sa vie d’adulte en 
Algérie. Après avoir fait des études de droit, il vint en 1850 faire son 
service en Algérie. En 1855, il participa comme officier à la guerre 
de Crimée. Il revint s’installer en Algérie de 1859 à 1864, puis défi-
nitivement en 1871. De cette date jusqu’à sa mort en 1892, il vécut 
à Alger où il fut Membre de la «Société Historique Algérienne», 
puis président de cette Société en 1878 et se consacra entièrement à 
ses recherches sur l’histoire d’Alger à l’époque ottomane. Son nom 
est resté attaché à la «Revue Africaine».
 L’auteur est peut-être celui qui a le mieux décrit cette période 
fascinante de l’histoire de l’Algérie « qui a donné au monde le sin-
gulier spectacle d’une nation vi vant de la Course et ne vivant que 
par elle, résistant avec une incroyable vitalité aux attaques inces-
santes dirigées contre elle … en dépit d’un désordre inimaginable et 
de révolutions quotidiennes, qui eussent donné la mort à toute autre 
associa tion, et qui semblaient être indispensables à l’existence de 
ce peuple étrange... Pendant plus de trois cents ans, elle vit ruisseler 
sur ses marchés l’or du Mexique, l’argent du Pérou, les diamants 
des Indes, les soies et les brocards du Levant, les marchandises du 
globe entier. Chaque jour, quelque galère pavoisée rentrait dans le 
port, traînant à sa remorque un navire lourdement chargé de vivres, 
d’esclaves, ou de richesses. » 



Titre : RELATIONS ENTRE LA FRANCE & LA RÉGENCE 
D’ALGER AU XVIIe SIÈCLE. 

Description : 320 pages, 1500 ko. 

 Auteur : HENRI-DELMAS DE GRAMMONT. Né en août 
1830, H. - D. de Grammont a passé la majeure partie de sa vie 
d’adulte en Algérie. Après avoir fait des études de droit, il vint en 
1850 faire son service en Algérie. En 1855, il participa comme offi-
cier à la guerre de Crimée. Il revint s’installer en Algérie de 1859 à 
1864, puis définitivement en 1871. De cette date jusqu’à sa mort en 
1892, il vécut à Alger où il fut Membre de la «Société Historique 
Algérienne», puis président de cette Société en 1878 et se consacra 
entièrement à ses recherches sur l’histoire d’Alger à l’époque otto-
mane. Son nom est resté attaché à la «Revue Africaine». 

 Un ouvrage en quatre parties : 

 PREMIÈRE PARTIE : LES DEUX CANONS DE SIMON 
DANSA (1606-1628).
 DEUXIÈME PARTIE : LA MISSION DE SANSON NA-
POLLON (1628-1633).
 TROISIÈME PARTIE : LA MISSION DE SANSON LE 
PAGE ET LES AGENTS INTÉRIMAIRES (1633-1646).
 QUATRIÈME PARTIE : LES CONSULS LAZARISTES 
ET LE CHEVALIER D’ARVIEUX (1646-1688). 

 La première partie est la plus pittoresque avec l’histoire de 
du fameux reïs, renégat et danseur Simon Dansa qui a introduit les 
« bateaux ronds » à Alger et empoisonné durablement les relations 
entre Alger et la France à cause de deux canons.



RAYON REVUE AFRICAINE

106 livres à télécharger



VOLUME 1.                      1856.

ARTICLES DE FONDS.
Inscriptions de l’amphithéâtre d’El-Djem.
L’Ère mauritanienne. Explorations du Tombeau de la Chrétienne.
De l’esclavage musulman en France.
El-Hadj Moussa, ou l’Homme à l’Âne.
L’Afrique septentrionale (en 430).
ALGERIA ROMANA Subdivision de Tlemsên.
JULIA CÆSAREA. (CHERCHEL). — Inscriptions chrétiennes.
Inscription de Bougie.
Mosaïque Romaine d’Aïn Temouchent (près de Sétif).
Coopération de la Régence d’Alger a la guerre de l’indépendance grecque.
Observations générales sur les ruines Chrétiennes en Afrique.
Blé antique de Novi.
Tombeau Romain des environs d’Orléanville.
Des routes Romaines du sud de la Byzacène.
THAGASTE (Souk Harras), patrie de Saint Augustin.
Recherches sur la coopération de la Régence d’Alger à la guerre de 
l’indépendance Grecque.
Les écrivains Musulmans de l’Algérie.
Généralités archéologiques.
Aïn Temouchent (Timici).
Numidie Centrale. Notes archéologiques recueillies par M. l’Abbé Godard.
Itinéraires archéologiques en Tunisie.
Les Rib’a de la subdivision de Miliana.
Conquête du Soudan par les Marocains, en l’an 999 (1590-1 de J.-C.).
Rapport sur sa situation et celle de la Revue Africaine depuis le 7 avril 1856.
Antiquités du Cercle de Ténès.
Notes sur les tribus de la subdivision de Médéa.
Époque de l’établissement des turcs à Constantine.
Notice sur le Bey d’Oran, Mohammed el Kebir.
Commission de géographie comparée.
Notice sur un hypogée de la campagne Riffard, près de Cherchel.
Épigraphie Numidique.



VOLUME 2.                      1857.

LELLA MARNIA.
ANTIQUITÉS DU CERCLE DE TÉNES.
ITINÉRAIRES ARCHÉOLOGIQUES EN TUNISIE.
NOTICE SUR LE BEY D’ORAN.
Notice sur les tribus de la subdivision de MÉDÉA.
Amants célèbres de l’histoire Arabe.
Le TESSALA (Actacilis ?) et ses ruines.
R’ORFA des OULAD SELAMA.
Recherches sur le champ de bataille de ZAMA.
LES ÉVÊQUES DE MAROC.
Recherches sur la coopération de la régence d’Alger à la guerre
 d’indépendance GRECQUE.
RUINES DU VIEIL ARZEU.
Tombeau en marbre trouvé à SOUK-AHRAS.
LES ROMAINS DANS LE SUD DE L’ALGÉRIE.
Note sur le TIKLAT.
La civilité puérile et honnête chez les Arabes.
ITINÉRAIRES ARCHÉOLOGIQUES EN TUNISIE.
Sarcophage Romain de DELLYS.
La piraterie Musulmane.
JEAN-LÉON L’AFRICAIN.
Notice sur un autel dédié aux dieux Mauritaniens découvert à Cherchel.
Exploration nautique de la SOUMMAM et du BOU SELLAM.
Inscriptions latines trouvées à CONSTANTINE
NEBEL, l’ancienne NEAPOLIS.
La formation des diocèses dans l’ancienne Église d’Afrique.
Ruines Romaines de ZEFFOUN.
RUSICADA ET CIRTA.
Inscriptions trouvées à SOUK-AHRAS.
NOTICE SUR LE BEY D’ORAN.
Chant Kabyle sur l’expédition de 1857.
Notes sur BOUGIE.
MOHAMMED, sa famille, ses compagnons.
Les femmes Arabes des premiers temps du CALIFAT.



VOLUME 3.                      1858.

LES ÉVÊQUES DE MAROC.
Itinéraires archéologiques en TUNISIE. IIe et dernière partie.
TAOURA et ses inscriptions.
Notes sur BOUGIE. Légendes et traditions.
Expédition de MOHAMMED EL KEBIR, bey de Mascara, dans
 les contrées du sud.
Les inscriptions Arabes de TLEMCEN.
Les ruines d’OPPIDIUM NOVUM.
Une brique Romaine.
Histoire des derniers beys de CONSTANTINE.
Découvertes archéologigues à AUMALE.
Les casernes de Janissaires à Alger.
Épigraphie de LELLA MAR’NIA.
L’oued EL-KEBIR et COLLO.
Les inscriptions Arabes de TLEMCEN.
Expédition de MOHAMMED EL KEBIR, bey de Mascara, dans
 les contrées du sud.
Un Chérif Kabyle en 1804.
Ruines du vieil ARZEU.
La polygamie Musulmane, ses causes et le moyen de la détruire.
Recherches biographiques sur MOHAMMED, sa famille et ses
 compagnons.
RUBRAE. En arabe HADJAR ER- ROUM.
Notes sur BOUGIE.
Recherches d’eau potable au sud d’Alger.
Origine des habitants de la Kabylie.
SOUSSA. (HADRUMETUM).
Domination Romaine dans le sud de l’Afrique Septentrionale. TRIPOLITAINE.
TMICI COLONIA. (Aïn-Temouchent de l’Ouest).
Expédition d’O’REILLY d’après un document Turc.
Inscription Arabe de la Medrasa de SIDI’L-AKHDAR à CONSTANTINE.
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BERBRUGGER :
Colonnes milliaires des environs de cherchel.
La mort des fondateurs de la Régence d’Alger.
La Colonie de RUSGUNIA.
RAPIDI (Sour-Djouab).
Livret de la Bibliothèque et du Musée. Première partie.
Lettre de Louis XVI à Hassan pacha.
Observations sur l’article relatif aux deux pierres romaines du Mu-
sée de Constantine.
Manuscrits espagnols en caractères arabes.
Les frontières de l’Algérie.
Une expédition  romaine inédite.

BRESNIER : Expédition de Chellala.
BROSSELARD : Inscriptions arabes de Tlemcen.

BULARD : Eclipse de soleil du 18 juillet 1860.
CHERBONNEAU :

Aïcha, poète de Bougie.
Deux pierres romaines du Musée de Constantine.

DEVOULX :
Ahad Aman, règlement politique et militaire.
Notes historiques sur les mosquées et autres édifices religieux d’Alger.

FÉRAUD :
Inscription latine de BIR TANDJEM.
Entre Sétif et Biskara.

GUITER : Exploration en Tunisie.
Docteur LECLERC :

Inscriptions arabes de Mascara.
Campagne de Kabylie en 1850.

LÉON GODARD : Les évêques de Maroc.
MAC CARTHY : Les inscriptions de RUBRAE.

SIMON :
Sur les observations météorologiques.
Déclinaison de l’aiguille aimantée à Alger

VAYSSETTES : Histoire des derniers beys de Constantine.
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L. ARNAUD : Histoire de l’Ouali Ahmed et Tedjani.
A. BERBRUGGER :
Les Algériens demandent un roi français, en 1572.
Dernière dynastie mauritanienne. Première partie.
Archéologie des environs d’Alger.
BURGUS CENTENARIUS.
Observations sur un article du Dr. Gay relatif à Bou Gueddour.
Abd Allah Teurdjan.
Occupation anglaise de Tanger (de 1662 à 1683).
De la terminologie épigraphique.
CH. BROSSELARD :
Les inscriptions arabes de Tlemcen. Première partie.
Major DALARYMPLE : Expédition d’O’Reilly en 1775.
DEVOULX :Notes historiques sur les mosquées et autres édifices religieux
  d’Alger.
G. DOGAT : Sidi Hamed ben Mohammed ben Mokri.
Dr. GAY. Bou Gueddour.
LÉON GODARD :
Observations critiques sur quelques points de l’histoire du Christianisme
 en Afrique.
Souvenirs de l’expédition de Ximenès en Afrique.
GORGUOS : 
Bou Ras, historien inédit de l’Afrique septentrionale. Première partie.
Ambassade marocaine en Espagne au 18e siècle.
GUIN :
De la charrue arabe.
Notice sur le cheikh Bel Gassem des Guechtoula.
HANOTEAU : Archéologie du territoire des Beni Raten.
Dr. L. LECLERC : Campagne de Kabylie en 1850 (2e article).
PELLETIER. : Entre Sétif et le Bou Taleb.
POULLE ET PELLETIER : Entre Sétif et Constantine.
POULLE : Ruines de Bechilga (Zabi).
CH. SIMON. Notes sur les observations météorologiques faites à Alger., 
pendant l’année 1860.
CH. TISSOT : Archéologie tunisienne.
E. VEYSSETTES :
Histoire des derniers beys de Constantine, depuis 1792 jusqu’à la chute d’El-
  Hadj Ahmed.
De Bou Saada à Batna.
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DE CHANCEL : L’isthme de Suez.
BROSSELARD : Les inscriptions arabes de Tlemcen.
SALVADOR : La musique arabe. Première partie.
Baron AUCAPITAINE : Notice sur Bou Saada.
BERBRUGGER :
Envoi d’antiquités de la Kabylie.
Une énigme lapidaire.
La canne à sucre et les Chérifs du Maroc.
Alger à l’époque du Consulat.
Le Génie du mont Dira.
MISSUA CIVITAS. (Sidi Daoud en Nebi).
Le Fal.
Harout et Marout.
Un Consul à Alger au XVIIIe siècle : BRUCE.
GORGUOS : Une ambassade marocaine en Espagne.
FÉRAUD :
Zebouchi et Osman Bey.
Mœurs et coutumes Kabyles.
BACHE : Notice sur les Dignités romaines en Afrique.
BERBRUGGER et BRESNIER. Première proclamation
française aux Algériens.
CHERBONNEAU : Aïn el-Bey (Saddarita.)
DEVOULX : Edifices religieux d’Alger.
VAYSSETTES : Derniers Beys de Constantine. Première partie.
A. ROUSSEAU. Bibliothèque publique de Tunis.
ARNAUD : Exploration du Djebel Bou Kahil.
TAUXIER. :Traditions sur les origines du peuple Berber.
GUIN : Les Nezluoia.
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ARNAUD : Exploration du Djebel bou Kahil.
AUCAPITAINE (H) : Kanoun du village de Thaourirt-Amokran.
BACHE (E.) : Notice sur les dignités romaines en Afrique.
BERBRUGGER :
Épigraphie d’Auzia. (Aumale).
Note sur le tombeau et la chambre sépulcrale découverts les 16 et
 22 juin 1863.
Remarques sur les inscriptions d’Auzia.
Notice nécrologique sur Paul-Eugène Bache.
1689. Traité de paix avec le gouvernement de la ville et du royaume d’Alger.
BRESNIER : Formule d’abjuration selon la loi musulmane.
DEVOULX : Les édifices religieux de l’ancien Alger.
DEWULF. (E.). Note sur Ibn Hammad et sur un mémoire de M.
  Cherbonneau.
FÉRAUD (L) :
Moeurs et coutumes Kabyles.
Un vœu d’Hussein Bey.
GUIN : Note sur le Bey Mohammed dit El-Bey Debbah.
LACROIX (F.) : Colonisation et administration romaines dans
 l’Afrique septentrionale.
MERCIER : Sidi Aïssa.
PESCHEUX (R.) : Notice nécrologique sur Paul-Eugène Bache.
ROHLFS (G.). Voyage au Maroc.
SALVADOR (Daniel) :
La musique arabe.
Essai sur l’origine et la transformation de quelques instruments.
TAUXIER (H.) :
Étude sur les migrations des tribus berbères avant l’islamisme.
Ethnographie de l’Afrique septentrionale au temps de Mahomet.
VAYSSETTES (E.) :
Histoire des derniers Beys de Constantine.
La question de propriété jugée par les docteurs de la loi musulmane.
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ARTICLES DE FONDS : 

ARNAUD : 
Notice sur les Sahari, les Ouled ben Aliya, les Oulad Naïl et sur 
l’origine des tribus CHEURFA.
Siège d’AÏN-MADI par Abd-el-Kader ben Mohi ed-Din.
BACHE (E) : Notice sur les dignités romaines en Afrique.
BERBRUGGER (A) :
Reprise d’Oran par les Espagnols, en 1732.
Le Colonie nervienne auguste, martiale, des vétérans de Sétif.
Ouichah el-Katab, réglements relatifs à l’armée d’Abd el-Kader.
Épigraphie Numiqique.
Charte des hôpitaux chrétiens d’Alger, en 1694.
Un tiers d’inscription romaine.
Expédition d’Oreilly contre Alger, en 1775.
Guerre de 1824 entre Alger et l’Angleterre.
De l’hallucination épigraphique.
L. RENIER. Un scribe de la liburne Auguste.
Captif et patronne à Alger, en 1640.
Hammam-Righa (Rir’a) Aquæ Calidæ.
Gdas ? Lettre à M. Cherbonneau.
Histoire d’un chapiteau de Rusgunia.
Les Arib.
L’autoplastie ou le moulage naturel à Alger et à Pompéï.
Expédition du Comte O’REILLY contre Alger en 1775.
Ruines du marabout de Sidi Abd el-Kader (Affreville).
BRESNIER (L.-J.) : Traduction du récit indigène de l’expédition 
d’OREILLY.
DEVOULX :
Les édifi ces religieux de l’ancien Alger.
El-Hadj Pacha (1545).
FOURTIER : Inscriptions de Sétif.
MAZARBEDO : Expédition dOREILLY contre Alger en 1775.
SANDOVAL (Général de ) : Sur la reprise d’Oran en 1732, etc.
TAUXIER (H) : Ethnographie de l’Afrique septentrionale au 
temps de Mahomet.
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AUCAPITAINE et H. FEDERMANN : Notice sur l’histoire et 
l’administration du beylik de Titeri
BACHE (E.) : Notice sur les dignités romaines en Afrique.
BERBRUGGER (A.) : Expédition du comte O’REILLY contre 
Alger en 1775.
Dr. LEBRUN et DE CAUSSADE.
Miliana.
Inventaire des inscriptions romaines actuellement à Miliana.
Les Consuls d’Alger pendant la conquête de 1830.
Épitaphe d’Ouzou-Hassan, le conquérant d’Oran en 1708.
Situation religieuse et politique de la Mauritanie lors de la grande 
révolte berbère à la fi n du IIIe siècle.
Le fort de Cherchel.
Le Dieu Manu Draconis.
Mers el-Kebir, traduction de Suaez.
Épigraphie numidique d’après les matériaux adressés par M. de Dr. 
Reboud.
Au sujet de la légende arabe de l’expédition d’OREILLY.
Épigraphie d’Auzia (Aumale).
Communications de M. Roger, conservateur du Musée archéologi-
que de Philippeville.
Siège de Melilla par les Marocains.
Négociations entre Hassan Aga et le comte d’Alcaudete, gouver-
neur d’Oran (1541-1542).
DE L’HÔTELLERIE : Le vétéran numismate.
DEVOULX (Albert) :
Un exploit des Algériens en 1802.
Les édifi ces religieux de l’ancien Alger (6e article).
FEDERMANN (H.) et Baron AUCAPITAINE : Notice sur l’his-
toire et l’administration du beylik de Titeri.
FÉRAUD (L.) : Traduction d’un récit arabe de l’expédition 
d’OREILLY, en 1775.
MAC CARTHY (O.) : Étude critique sur la géographie comparée et la 
géographie positive de la guerre d’Afrique de Jules César, 1ère partie.
TAUXIER (H.) : Ethnographie de l’Afrique septentrionale au 
temps de Mahomet (3ème article).
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ARNAUD : Notice sur les sahari, les Oulad ben Aliya, les 
Oulad Naïl et sur l’origine de tribus Cheurfa.
BACH (E) : Notice sur les dignités romaines en Afrique.
BERBRUGGER (A.) :
Conquête d’Oran, suite à Mers el-Kebir.
Sur l’inscription de M. le capitaine Dewulff, découverte à 
Oumm Guerriche (Civitas Nattabutum).
Hippone.
Mers el-Kebir et Oran, de 1509 à 1608, d’après Diego Suarez Montanes.
Epigraphie d’Auzia.
Extrait de la Revue des Sociétés savantes des départements.
Exploration du Tombeau de la chrétienne. Résultats obtenus.
Notes relatives à la révolte de Ben Sakheri
Tanaramusa Castra.
Exploration du Tombeau de la chrétienne d’après Shaw et Bruce.
Une lettre inédite d’un empereur du Maroc.
DEVOULX Albert) : Les édifices religieux de l’ancien 
Alger. Suite.
DEWOLF : Inscription relevée à Oumm Guerriche (Civi-
tas Nattabutum).
FÉRAUD (L.) : Époque de l’établissement des Turcs à Constantine.
MAC-CARTHY (O.) : Étude critique sur la géographie 
comparée et la géographie positive de la guerre d’Afrique 
de Jules César, 2e partie.
PIESSE (Louis) : L’Odyssée, ou diversité d’aventures, ren-
contres et voyages en Europe, Asie et Afrique par le sieur 
CHASTELET DES BOYS. Suite.
SALVATOR (Daniel) : Fantaisie sur une flûte double, ins-
trument arabe. Début.
TISSOT (Ch.) : Tunisie.
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AUCAPITAINE et Henri FEDERMANN : Histoire et 
administration du beylik de Titeri. Suite.
BERBRUGGER :
Tombeau de la Chrétienne. Début.
Mers el-Kebir et Oran, de 1509 à 1608, d’après Diego Sua-
rez Montanes. Suite.
Sur une inscription trouvée à Constantine.
Épigraphie d’Auzia.
IGILGILI, Choba et Muslubio.
Voies et moyens du rachat des captifs.
Archéologie de la province de Constantine.
CHERBONNEAU : Sur la grammaire arabe de M. BRESNIER.
DASTUGUE : La bataille d’Al Kazar el Kebir.
DEVOULX Albert) : Les édifices religieux de l’ancien Al-
ger. Suite.
FÉRAUD : Choba Municipium.
MERCIER (E.) : Sidjilmassa.
PIESSE (Louis) : 
L’Odyssée, ou diversité d’aventures, rencontres et voyages 
en Europe, Asie et Afrique par le sieur CHASTELET DES 
BOYS. Suite.
Un voyage de Paris à Alger par le sieur Tollot.
REBOUD (docteur) : Épigraphie numidique.
TAUXIER (lieutenant) : Ethnographie de l’Afrique sep-
tentrionale. Suite.
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La BEAUME (Jules) : Le Coran analysé ; d’après la traduction de 
M; Kazimirski.
PIESSE. DU CHASTELET DES BOYS : Esclave à Alger : 
l’Odyssée.
FÉRAUD (L. Ch.) :
Tournée dans la province de Constantine.
Les anciens établissements religieux Musulmans de Constantine.
Conquête de Bougie par les Espagnols.
Exploitation des forêts de la Karasta dans la Kabylie orientale, sous 
les Turcs.
A. BERBRUGGER :
Épigraphie d’Auzia.
Comment les uns écrivent l’histoire de l’Afrique et comment les 
autres la lisent.
Note sur le pont antique de Constantine.
Les inscriptions libyques.
Rapport sur les ruines de Rusgunia (Cap Matifou).
Un collaborateur inconnu de Molière ; le Chevalier d’Arvieux.
BARTAS, le plus ancien nom d’Alger.
CHERBONNEAU :
Origine et formation du langage africain.
Kalaçadi, mathématicien arabe du XVe siècle.
Documents inédits sur Obeid-Allah.
MERCIER (Gustave) : AUZIA (Aumale). Épigraphie, numisma-
tique, etc.
DEVOULX (A.) : Les édifices religieux de l’ancien Alger. Pre-
mière partie.
CHABASSIÈRE : Notes sur le Médracen.
GUIGNIAUT : Rapport sur un projet de Corpus Inscriptionum 
Semiticarum.
GODARD (L.) : Noms africains renfermés dans le Iohannidos de 
Corippus.
MERCIER (E.) :  Les Almoravides et les Almohades.
JUDAS (A.) : Inscriptions lybiques touvées à Bône.
LACROIX (F.) : Afrique ancienne.
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BERBRUGGER :
Cimetière sur cimetière.
BARTAS, le plus ancien nom d’Alger.
L’affaire BACRI.
Le vieil Arzeu ou Saint-Leu (Portus Magnus).
De l’hospitalité chez lez arabes. 
CHABASSIÈRE :
Le Kef el-Akhdar et ses ruines.
Sour Djouab et ses environs.
CHERBONNEAU :
Épitaphe de Sidi Makhlouf à Constantine.
Relation de la prise de Tebessa par l’armée arabe, en l’an 45 de l’Hégire.
Notice bibliographique sur El-Karafi, auteur du Zil ed Dibâdj.
Observations sur le dialecte arabe de l’Algérie.
Nécrologies de M. L. J. BRESNIER et de BERBRUGGER.
Documents historiques sur l’hérétique Abou-Yezid-Mokhalled-
Ibn-Kidad de Tademket.
DEVOULX (Albert) : Les Édifices religieux de l’ancien Alger. 
Première partie.
La marine de la régence d’Alger.
Enlèvement d’un Pacha d’Alger par les Kabyles.
Des établissements d’instruction publique pour les musulmans en Algérie.
FÉRAUD (Louis-Charles) :
Exploitation des forêts de la Karasta (2e article).
Les Chérifs Kabyles de 1804 à 1809.
LA BEAUME (Jules) : Mahomet.
LACROIX (Frédéric) : Afrique ancienne. Produits végétaux.
MERCIER (Ernest) : Notice sur les Almoravides et les Almohades.
PIESSE (L.) : L’Odyssée ou diverses aventures, rencontre et voya-
ge, par le sieur Chastelet des Boys (6e article).
RATHERY (E. J. B.) : Rapport sur les travaux historiques de la 
Revue Africaine. (Volumes 8, 9 et 10).
SAUTAYRA (E) : Code rabbinique.
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BEAUSSIER : Notice sur le colonel Beauprêtre.
BERARD (V.) : Le concours académique de 1870 ; M. DEVOULX 
lauréat.
BERBRUGGER (A) et Dr MONNEREAU : Topographie et his-
toire générale d’Alger, par Haedo, traduite de l’espagnol.
BUGNOT (J.) et DE VERNEUIL :
Esquisse historique sur la Maurétanie césarienne et Iol-Cæsarea 
(Cherchel). Première partie.
CHERBONNEAU (A) :
Les écrivains de l’Algérie au moyen-âge. I. — Es-snouci, son ca-
 ractère et ses écrits.
Dédicace à Vénus trouvée à Constantine.
Épitaphe d’une prêtresse flamine trouvée à Constantine.
DARMON : Origine et constitution de la communauté israélite à 
Tlemcen.
DEVOULX (Albert) : Les édifices religieux de l’ancien Alger.
FAIDHERBE (Général) : Lettre à M. Renan concernant des ins-
criptions lybiques.
JUDAS (A.) : Sur un fragment d’inscription carthaginoise inédit.
LACROIX (Frédéric) : Afrique ancienne. Procédés agricoles.
MERCIER (G.) : Note sur la mosaïque de Léda, trouvée à Aumale
  (Auzia).
PERRON (Dr.) : Balance de la loi musulmane ou esprit de la lé-
 gislation Islamique par le Cheikh El-Chârani.
PIESSE (L.) : L’Odyssée ou diverses aventures et voyages par le
 sieur Chastelet des boys.
ROBIN (N.) : Histoire d’un Chérif de la grande Kabylie.
WATBLED (E) : Cirta - Constantine. Expédition et prise de
  Constantine. Première partie.
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BERBRUGGER et Dr. MONNEREAU.B : Topographie et his-
toire générale d’Alger, par Diego de Haëdo.
BERBRUGGER : La Régence d’Alger sous le Consulat et l’Em-
pire. Première partie.
DEVOULX. (Albert) :
La première révolte des janissaires à Alger.
Le registre des prises maritimes.
Assassinat du Pacha Mohammed Tekelerli.
Le capitaine Prépaud.
Querelle entre consul et négociant.
Quelques tempêtes à Alger.
M. J. B. Germain, chancelier du consulat de France à Alger.
MERCIER. (E) :
Chute de la dynastie des gouverneurs ar’lebites en Afrique, et éta-
blissement de l’empire obéïdite (886-912).
Ethnographie de l’Afrique septentrionale. Notes sur l’origine du 
peuple berbère.
Dr. MONNEREAU et WATBLED : Négociations entre Charles 
Quint et Kheïr-Eddin (1538-1540).
Dr. MONNEREAU : Les inscriptions d’Oran et de Mers-el-Kebir, 
par M. le général Sandoval.
WATBLED :
CIRTA-CONSTANTINE. Deuxième partie.
Documents inédits sur l’assassinat du Pacha Tekelerli (1556-1557).
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ARNAUD : Histoire des Oulad Naïl, faisant suite à celle des Sahari.
BERBRUGGER : La régence d’Alger sous le Consulat et l’Empire (suite).
DEVOULX (Albert.) :
Le raïs Embarek.
Le registre des prises maritimes.
Un incident diplomatique à Alger, en 1750.
Une moitié d’inscription Turque.
M. de Choiseul-Beaupré et le Turc reconnaissant.
Épigraphie indigène du musée archéologique d’Alger.
La tombe de Khedeur-Pacha à Alger.
Mort du pacha Mehammed Khodja, en 1754.
La batterie des Andalous à Alger.
Relevé des principaux Français qui ont résidé à Alger de 1686 à1830.
Les chiffres arabes (avec planche.
Un médecin condamné à mort pour avoir laissé mourir son malade.
FÉRAUD (L. Charles) :
Pointes de flèches en silex, de Ouargla (avec planche).
Délivrance d’esclaves nègres dans le Sud de la province de Constantine.
Expédition du roi Pierre III d’Aragon à Collo (au XIIIe siècle), 
 d’après une chronique catalane.
Aïn Béïda (province de Constantine).
Les corporations de métiers à Constantine, avant la conquêtre française.
GALLAND : Hache en pierre trouvée dans les fouilles du canal de 
dessèchement du lac Halloula.
MERCIER (E.) :
Un mot sur les étymologies à propos de la signification exacte de 
 Sour el-R’ozlan.
Examen des causes de la croisade de Saint-Louis contre Tunis (1270).
MONNEREAU (Dr.) :
Les inscriptions d’Oran et de Mers el-Kebir, par M. le général de 
 Sandoval. Première partie.
PRIMAUDAIE (Elie de la) : Les villes maritimes du Maroc. Com-
merce, navigation, géographie comparée.
REBOUD (Dr.) : Naufrage d’un corsaire algérien sur les côtes du Roussillon, en 1764.
WATBLED (E.): Aperçu sur les premiers consulats français dans 
le Levant et les États barbaresques.
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ARNAUD :
Les tribus CHEURFA. Traduction d’un fragment du Livre de la
 Vérité.
Histoire des Oulad Naïl. Faisant suite à celle des Sahari.
DEVOULX (Albert) :
Le canon dit La Consulaire à Alger.
Épigraphie indigène du musée archéologie d’Alger.
FAIDHERBE (Général). Épigraphie Phénicienne & Numide
 (Libyque).
FÉRAUD (L. Charles) :
Documents pour servir à l’histoire de Bône.
Lettres Arabes de l’époque de l’occupation Espagnole en Algérie.
Destruction des établissements Français de LA CALLE en 1827.
GUIN :
Notes historiques sur les Adaoura. (début).
Notes historiques sur les Adaoura.
MERCIER (E.) : Les Arabes d’Afrique jugés par les auteurs Mu-
 sulmans.
PRIMAUDAIE (Elie de la) : Les villes maritimes du Maroc.
ROBIN (N) 
Note sur l’organisation militaire et administrative des turcs dans la
  grande Kabylie.
Le Bey Mohamed Ben Ali ED-DEBBAH.
WATBLED (E.) :
Expédition du Duc de BEAUFORT contre DJIDJELI.
Établissement de la domination Turque en Algérie.
PACHAS — PACHAS-DEYS.
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DEVOULX (Albert) : Lettres adressées par les marabouts arabes 
au Pacha d’Alger.
DEVOULX (Alphonse) : Voyage à l’amphithéâtre romain d’El-Djem.
DELPECH :
Résumé historique sur le soulèvement des Derkaoua dans la pro-
 vince d’Oran.
La Zaouïa de Sid A’li ben Moussa ou Ali N’founas (de la vache).
Diplôme de Mokeddem.
FAIDHERBE (Général) : Découverte d’une inscription libyque
 aux Canaries.
FÉRAUD (Charles) :
Les Harar, Seigneurs des Hanencha. Études historiques sur la pro-
 vince de Constantine.
Éphémérides d’un secrétaire officiel sous la domination turque à 
Alger, de 1775 à 1805.
Lettres autographes d’un bey de Constantine.
Notice sur Tebessa.
L. M. Inscription trouvée à El-Achour.
MOLL : Rectification d’un texte d’inscription latine trouvée à la
 caserne des janissaires à Constantine.
ROBIN :
Note sur Yahia agha.
Fetena Meriem.
Les Imessebelen.
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BERBRUGGER : La Régence d’Alger sous le Consulat et l’Em-
pire.
BERTHERAND (Dr.) : Recherches des cachets d’oculistes ro-
mains dans le Nord l’Afrique.
CHABAUD-ARNAUD : Attaque des batteries algériennes par 
Lord Exmouth, en 1816.
DEVOULX : Alger, étude archéologique et topographique.
FÉRAUD :
Les descendants d’un personnage des Mille et une Nuits, à Biskra.
Documents pour servir à l’histoire de Philippeville.
PRIMAUDAIE (de la) : Documents inédits sur l’histoire de l’oc-
cupation espagnole en Afrique.
MICHIEL. La prise d’Alger racontée par un captif.
ROBIN. Les Oulad ben Zamoum.
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DELPECH (A.) : Histoire d’El-Hadj A’bd-el-K’ader par son cou-
sin El-Hossin ben A’li ben Abi T’aleb.
DEVOULX (A.) : Alger. Ètude archéologique et topographique
  sur cette ville, aux époques romaine (Icosium), arabe (Dje-
 zaïr Beni-Maz’renna) et turque (El-Djezaïr).
FÈRAUD (L.-Ch.) :
Documents pour servir à l’histoire de Philippeville.
Attaques des Espagnols contre Alger au XVIIIe siècle.
MASQUERAY : Les ruines de Thamgad. (Rapport à M. le Géné-
 ral Chanzy, Gouverneur général de l’Algérie.).
MICHIEL (A.) : Prise d’Alger racontée par un captif.
PRIMAUDAIE (Élie de la) : Documents inédits sur l’histoire de
 l’occupation espagnole en Afrique (1506-1574).
ROBIN (N.) : Notes historiques sur la Grande Kabylie, de 1830 à 1838.
TAUXIER (L.). Notice sur Corippus et sur la Johannide.
TRUMELET : Notes pour servir à l’histoire de l’insurrection dans
 le Sud de la province d’Alger, en 1864.



VOLUME 21.                      1877.

ARTICLES DE FONDS :
BIANCHI : Relation de l’arrivée dans la rade d’Alger du vaisseau 
français LA PROVENCE et détails de l’insulte faite par les Algé-
riens, le 3 août 1829.
DEVOULX (A.) : Alger, étude archéologique et topographique sur 
cette ville, aux époques romaine (Icosium), arabe (Djezaïr Beni-
Maz’renna) et turque (El-Djezaïr).
FÉRAUD (L. - Ch) :
Causes de l’abandon du Comptoir de Collo par la Compagnie fran-
çaise d’Afrique, en 1795.
Les Chorfa du Maroc.
FLATTERS : L’Afrique septentrionale ancienne.
LESPINASSE : Notice sur le Hachem de Mascara.
MASQUERAY :
Seriana, le Bellezma, Negaous, Tobna, Tolga. Rapport archéologique.
Documents historiques sur l’Aurès.
PRIMAUDAIE (Élie de) :
Documents inédits sur l’histoire de l’occupation espagnole en Afri-
que (1506-1574). Première partie.
TAUXIER : La religion des taureaux divins en Afrique.
TRUMELET : Notes pour servir à l’histoire de l’insurrection dans 
le Sud de la province d’Alger en 1864. VINCENT : Fouilles d’Aïn-
Kebira.



VOLUME 22.                      1878.

ARTICLES DE FONDS :
ARNAUD : Voyages extraordinaires et nouvelles agréables 
par Mohammed Abou Ras ben Ahmed ben Abd el-Kader 
en-Nasri. Histoire de l’Afrique septentrionale.
DEVOULX (A.) :
Alger, étude archéologique et topographique sur cette vil-
le, aux époques romaine (Icosium), arabe (Djezaïr Beni-
Maz’renna) et turque (El-Djezaïr).
FÉRAUD (L. - Ch) : Ferdjouia et Zouar’a. Notes histori-
ques sur la province de Constantine.
FLATTERS (P.) : L’Afrique septentrionale ancienne.
GRASSET (D.) : L’instruction publique en Tunisie.
GRAMMONT (H. - D. de) : Quel est le lieu de la mort 
d’Aroudj Barberousse ?
MASQUERAY (E.) : 
Le Djebel Chechar.
Ruines anciennes de Khenchela (Mascula) à Besseriani (Ad 
Majores).
PLAYFAIR (R. - L.) : Épisodes de l’Histoire des relations 
de la Grande-Bretagne avec les États barbaresques avant la 
conquête française.
TRUMELET (C.) : Notes pour servir à l’histoire de l’in-
surrection dans le Sud de la province d’Alger en 1864.



VOLUME 23.                      1879.

ARTICLES DE FONDS :
ARNAUD : Voyages extraordinaires et nouvelles agréables 
par Mohammed Abou Ras ben Ahmed ben Abd el-Kader 
en-Nasri. Histoire de l’Afrique septentrionale.
COŸNE (A.) : Le Mzab.
FÉRAUD (L. - Ch.) : Notes historiques sur la province de 
Constantine. Les Ben-Djellab, sultans de Touggourt.
GRAMMONT (H. - D. de). Relations entre la France et 
la Régence d’Alger au XVIIe siècle :
Les deux canons de Simon Dansa (1606-1628).
La mission de Sanson Napollon (1628-1633).
La mission de Sanson Le Page et les agents intérimaires.
MASQUERAY (E.) : Ruines anciennes de Khenchela 
(Mascula) à Besseriani (Ad Majores).
PLAYFAIR (R. - L.) : Épisodes de l’Histoire des relations 
de la Grande-Bretagne avec les États barbaresques avant la 
conquête française.
TAUXIER (H.) : Note sur les variations du sens des mots 
Berber, Roum, Afarek, Beranès, Mazigh et Frank.
TRUMELET (C.) : Notes pour servir à l’histoire de l’in-
surrection dans le Sud de la province d’Alger en 1864.



VOLUME 24.                      1880.

ARTICLES DE FONDS :
ARNAUD : Voyages extraordinaires et nouvelles agréables 
par Mohammed Abou Ras ben Ahmed ben Abd el-Kader 
en-Nasri. Histoire de l’Afrique septentrionale.
FÉRAUD (L. - Ch.) : Notes historiques sur la province de 
Constantine. Les Ben-Djellab, sultans de Touggourt.
GRAMMONT (H. - D. de) : Histoire des rois d’Alger, par 
Fray Diego de Haëdo, abbé de Fromesta.
MAC CARTHY (O.) : Sur quelques inscriptions des envi-
rons d’Aumale. Première partie.
PLAYFAIR (R. - L.) : Épisodes de l’Histoire des relations 
de la Grande-Bretagne avec les États barbaresques avant la 
conquête française.
TAUXIER (H.) : Une émigration arabe en Afrique, un siè-
cle après Jésus-Christ. Réponse aux questions de M l’inter-
prète Mercier.
TRUMELET (C.) : Notes pour servir à l’histoire de l’in-
surrection dans le Sud de la province d’Alger en 1864.



VOLUME 25.                      1881.

ARTICLES DE FONDS :
ARNAUD : Voyages extraordinaires et nouvelles agréables 
par Mohammed Abou Ras ben Ahmed ben Abd el-Kader 
en-Nasri. Histoire de l’Afrique septentrionale.
BARUCH : Note sur le cours d’eau appelé «Mafrag».
FÉRAUD (L. - Ch.) : Notes historiques sur la province de 
Constantine. Les Ben-Djellab, sultans de Touggourt.
GRAMMONT (H. - D. de) :
Histoire des rois d’Alger, par Fray Diego de Haëdo, abbé 
de Fromesta.
Le timbre de la Revue Africaine et les armes d’Alger.
MAC CARTHY (O.) : Sur quelques inscriptions des envi-
rons d’Aumale.
PLAYFAIR (R. - L.) : Visite au pays des Khomaïrs (Khro-
mirs).
RINN (L.) : Essais d’études linguistiques et ethnologiques 
sur les origines berbères.
ROBIN (N.) : Histoire du chérif Bou Bar’la.
TAUXIER (H.) :
Une émigration arabe en Afrique, un siècle après Jésus-Christ.
L’inscription de l’Oued Q’sob.
TRUMELET (C.) : Notes pour servir à l’histoire de l’in-
surrection dans le Sud de la province d’Alger en 1864.



VOLUME 26.                      1882.

ARTICLES DE FONDS :
ARNAUD : Voyages extraordinaires et nouvelles agréables 
par Mohammed Abou Ras ben Ahmed ben Abd el-Kader 
en-Nasri. Histoire de l’Afrique septentrionale.
FÉRAUD (L. - Ch.) : Notes historiques sur la province de 
Constantine. Les Ben-Djellab, sultans de Touggourt.
GRAMMONT (H. - D. de) :
Un épisode diplomatique à Alger au XVIIe siècle.
Relation des préparatifs pour surprendre Alger, traduit de 
l’Italien Hieronimo Conestaggio.
Un Académicien captif à Alger (11674-1675).
RINN (L.) : Essais d’études linguistiques et ethnologiques 
sur les origines berbères.
ROBIN (N.) : Histoire du chérif Bou Bar’la.
TAUXIER (H.) : Les deux rédactions du Périple d’Hannon.
TRUMELET (C.) : Notes pour servir à l’histoire de l’insur-
rection dans le Sud de la province d’Alger en 1864 à 1869.
DOCUMENT relatif à la seconde expédition de Don An-
gelo Barcelo contre Alger (1784).



VOLUME 27.                      1883.

ARTICLES DE FONDS :
H.-D. DE GRAMMONT et L. PIESSE : Description d’un 
Manuscrit du Père Dan.
TRUMELET (C.) : Notes pour servir à l’histoire de l’insur-
rection dans le Sud de la province d’Alger en 1864 à 1869.
ARNAUD : Voyages extraordinaires et nouvelles agréables 
par Mohammed Abou Ras ben Ahmed ben Abd el-Kader 
en-Nasri. Histoire de l’Afrique septentrionale.
RINN (L.) : Essais d’études linguistiques et ethnologiques 
sur les origines berbères.
GAVAULT SAINT-LAGER : Inscriptions de Tipasa.
ROBIN (N.) : Histoire du chérif Bou Bar’la.
FÉRAUD (L. - Ch.) :
Annales tripolitaines.
Notes historiques sur la province de Constantine. Les Ben-
Djellab, sultans de Touggourt.
L. GUIN : Une improvisation de l’émir Abd-el-Kader.
A. DELPECH : Résumé du Bostane.



VOLUME 28.                      1884.

ARTICLES DE FONDS :
ARNAUD : Voyages extraordinaires et nouvelles agréables 
par Mohammed Abou Ras ben Ahmed ben Abd el-Kader 
en-Nasri. Histoire de l’Afrique septentrionale. Fin.
A. DELPECH : Résumé du Bostane.
FÉRAUD (L. - Ch.) :
Notes historiques sur la province de Constantine. Les Ben-
Djellab, sultans de Touggourt.
Lettre d’Ismaël-Pacha à Louis XIV.
GAVAULT SAINT-LAGER : Inscriptions de Tipasa.
H.-D. DE GRAMMONT : Relations entre la France et la 
Régence d’Alger au XVIIe siècle.
H.-D. DE GRAMMONT et L. PIESSE :  Description d’un 
Manuscrit du Père Dan ; les illustres captifs.
MAC-CARTHY : Columata ; histoire d’une pierre écrite.
MOTYLINSKI (A. de C.) : Notes historiques sur le Mzab.
RINN (L.) : Essais d’études linguistiques et ethnologiques 
sur les origines berbères.
ROBIN (N.) : Histoire du chérif Bou Bar’la.



VOLUME 29.                      1885.

ARTICLES DE FONDS :
O. D’ESPINA : Inscriptions de Sfax et de Lamta.
FÉRAUD (L. - Ch.) : Notes historiques sur la province de 
Constantine. Les Ben-Djellab, sultans de Touggourt.
P. GAVAULT : Mosaïque de Cherchel.
H.-D. DE GRAMMONT :
Relations entre la France et la Régence d’Alger au XVIIe siècle.
Le nom de Barberousse dérive-t-il de Baba-Aroudj ?
Un Pacha d’Alger précurseur de M. de Lesseps.
Documents algériens.
HARTMAYER : Notice sur le cercle de Djelfa.
O. MAC-CARTHY : Les antiquités algériennes.
M*. : Combat de Metarih.
RINN (L.) :
Essais d’études linguistiques et ethnologiques sur les origi-
nes berbères.
Les premiers royaumes berbères et la guerre de Jugurtha. 
Début.
N. ROBIN : Expédition du général Blangini en Kabylie 
(1849).
H. TAUXIER : 
Le Mulucha ou Molochath (Oued Makta).
Lettre sur les origines libyiennes.
Le patrice Gregorius.
A. TOUNSI : La Colonne de Neige (1852).
A. WINKLER : Description des ruines de Bulla Regia.



VOLUME 30.                      1886.

ARTICLES DE FONDS :
FÉRAUD (L. - Ch.) : Notes historiques sur la province de 
Constantine. Les Ben-Djellab, sultans de Touggourt.
H.-D. DE GRAMMONT : Documents algériens.
L. GUIN : Notes sur les entreprises des Espagnols, pendant 
la première occupation d’Oran.
LE CHATELIER : Les Medaganat.
O. MAC-CARTHY : Africa antiqua.
MÉQUESSE :
Notice sur la Kalaâ des Beni-Hammad
Notice sur la basilique de Tébessa.
RINN (L.) :
Essais d’études linguistiques et ethnologiques sur les origi-
nes berbères.
Nos frontières sahariennes.
H. TAUXIER : Géographie Libyenne.



VOLUME 90.                      1946.

Description : 250 pages, 14,7 Mo.

Articles :
BENCHENEB (RACHID), Trois récits de chasse de la 
région de Médéa, p. 184-193.
M, CANARD, Quarante ans sur les manuscrits arabes, p. 
118-129 et trad. par L. Canard de L. Kratchkovsky, Un aris-
tocrate-fellah du Caire, p. 118-139.
GATEAU, Introduction à l’étude du vocabulaire maritime 
en Tunisie : Technologie du Lûd (avec 2 figures), p.140-
183. Notamment p. 162-163, noms des différentes parties 
légende de dessins de coque et de gréement.
GRAF-DE LA SALLE (Mme). -- Contribution à l’étude 
du folklore tunisien (suite), p. 99-117.
P. GRANDCHAMP et Béchir MOKADDEM, Une mis-
sion [diplomatique] tunisienne à Paris (février-mars 1853), 
p. 58-98.
G. MARÇAIS et A. DESSUS-LAMARE, Recherches 
d’archéologie musulmane : Tîhert-Tagdempt (août-sep-
tembre 1841) (avec 4 figures), p. 24-57. Plan p. 29.
M. PLAULT, Études berbères : 1. La langue berbère dans 
la commune mixte de Barika (avec 1 figure), p. 194-202 ; 
2. La langue berbère dans la commune mixte du Guergour 
(avec 1 figure), p. 203-207.
B. SAUVAGET, Comment étudier l’histoire du monde 
arabe, p. 5 

Notes et Documents :
Trouvaille archéologique au Méchouar de Tlemcen (avec 2 
figures), par E. JANIER, p. 208-210. Table à cadran solaire 
mérinide.



A propos du Curé de Mascara, par M. EMERIT, p. 211 

Comptes rendus :
Georges SURDON : La France en Afrique du Nord (J. 
Roussi er-Théaux), p. 213-220.
G. MARÇAIS : La Berbérie musulmane et l’Orient au 
Moyen âge (Chr. Courtois), p. 221-224
E. DERMENGHEM : Contes kabyles (A. Basset), p. 224.
J. ROULLEAUX-DUGAGE : Deux ans d’histoire secrète 
en Afrique du Nord (M. Emerit), p. 225.
R. RANDAU : Isabelle Eberhardt, notes et souvenirs (M. 
Emerit), p. 226
M. DE LYÉE DE BELLEAU : Du Cameroun au Hoggar 
(J. Despois), p. 227. 

Chronique : L’archéologie algérienne en 1945, par M. 
LESCHI, p. 228-232.

Nécrologie : Frédéric PELTIER (1868-1946), par G.-H. 
BOUSQUET, p. 233. Professeur à la Faculté de Droit de 
Paris.



VOLUME 31.                      1887.

ARNAUD : Étude sur le Soufisme.
FÉRAUD (L. Ch.) : Les Ben-Djellab, sultans de Touggourt.
Documents pour servir à l’histoire de Bône.
P. G. Le rempart d’Icosium.
DE GRAMMONT (H.) :
Documents algériens.
Correspondance des consuls d’Alger. Début.
L. GUIN : Suppression d’un manuscrit de l’histoire de Bou Ras.
LE CHATELIER : Les Medeganat. Suite.
MAC. CARTHY. (O.) : Africa Antiqua. Suite.
Liste chronologique des gouverneurs de l’Algérie.
L. RINN :
Deux chansons kabyles sur l’insurrection de 1871.
Études linguistiques et ethnologiques sur les origines ber-
bères. Suite.
Lettres de Touareg.
TAUXIER (H.) : Le Mégatonium et l’Acra Mégalé.



VOLUME 32.                      1888.

ARNAUD : Étude sur le soufisme par le cheikh el-Hadi 
ben Ridouane.
BOURJADE : Notes chronologiques pour servir à l’his-
toire de l’occupation française dans la région d’Aumale.
L. C. FÉRAUD : Documents pour servir à l’histoire de 
Bône. Suite.
DE GRAMMONT (H.) : Correspondance des consuls 
d’Alger. Suite.
MAC. CARTHY. (O.) : Africa  Antiqua. Lexique de géo-
graphie comparée de l’ancienne Afrique.
L. RINN : Études linguistiques et ethnologiques sur les ori-
gines berbères. Suite.
PH. TAMIZET DE LARROQUE : Lettres inédites de 
Thomas d’Arcos à Peiresc.



VOLUME 33.                      1889.

MM. BOURJADE : Notes chronologiques pour la région 
d’Aumale. (Suite).
COYNE : Le Sahara de l’Ouest.
DE GRAMMONT (H.) :
Correspondance des consuls d’Alger. Suite.
Documents algériens.
LUCIANI : Les Ouled-Athia de l’Oued Zhour.
PAPIER : La Mosquée de Bône.
L. RINN : Études linguistiques et ethnologiques sur les ori-
gines berbères. Suite.
TAUXIER : Émigration des mythes grecs à Kyrène.
Correspondance.



VOLUME 34.                      1890.

MM. BOURJADE : Notes chronologiques pour la région 
d’Aumale.Suite.
COYNE : Le Sahara de l’Ouest. Suite.
FAGNAN : Une chronique inconnue d’Ibn El-Khatib.
LUCIANI : Inscription arabe découverte à Sfax.
MERCIER : Les inscriptions de Sfax.
PAPIER et PATORNI : Correspondance (La mosquée de 
Bône.
PARQUET : Essai de guide élémentaire pour reconnaître, 
décrire, compléter et dater les inscriptions romaines.
TAUXIER : Récits de l’histoire d’Afrique. - Le comte Ro-
manus.
TRUMELET (colonel) : Les problèmes religieux du Chikh 
Mihiar.



VOLUME 35.                      1891.

MM. BOURJADE : Notes chronologiques pour la région 
d’Aumale. Suite.
BOURLIER et GAVAULT :Tigzirt et Taksebt (Rusucurru).
FAGNAN (E.) : L’histoire des Almohades, d’après ‘Abd 
el-Wâhid Merrâkechi. Début.
H.-D. DE GRAMMONT : Documents algériens.
GUIN (L.) : Le collier de pierres précieuses.
LUCIANI : Inscription arabe découverte à Sfax.
P. P. : L’Expédition espagnole de 1541 contre Alger.
RINN : Deux documents indigènes sur l’histoire de l’insur-
rection de 1871.
DE VILADE : El tarto de Argel (trad. de M. de Cervantes 
de Saaverda).



VOLUME 36.                      1892.

Liste générale des membres de la société algérienne.
MM. BERNELLE (R.) : Ruines romaines d’Henchir-el-
Hammam et mausolée de la famille Flavia.
FAGNAN (E.) :
L’histoire des Almohades, d’après ‘Abd el-Wâhid Merrâ-
kechi. Suite.
La collection des manuscrits de Si Hammouda.
GSELL (S.) : Chronique archéologique africaine.
JACQUETON (G.) : 
Papiers du général Valazé relatifs à la conquête d’Alger. I, 
notes journalières.
L’expédition d’A. Martinez de Angulo contre Tlemcen.
M. H.-D. DE GRAMMONT.
FAGNAN (E.) : L’histoire des Almohades, d’après ‘Abd 
el-Wâhid Merrâkechi.Suite.
RINN (L.) : M. H.-D. De Grammont.
VAISSIÈRE (A.) : Les Ouled-Rechaich.
MM. VALAZÉ (le général) : Papiers du général relatifs à 
la conquête d’Alger. I, notes journalières. (Suite)
X. : Un corsaire algérien au XVIIe siècle.
X. : Une fête nationale française à Tripoli, en 1824.
Extraits du registre des procès-verbaux.



VOLUME 37.                      1893.

MM. BOURLIER (Ch.) et GAVAULT (P.) : Tigzirt et 
Taksebt (2e article).
FAGNAN (E.) : L’histoire des Almohades, d’après ‘Abd 
el-Wâhid Merrâkechi. Suite.
GSELL (S.) :
Sarcophage trouvé près de Tipasa.
Chronique archéologique africaine.
Bulletin.
LUCIANI (J.-D.) : El-H’aoudh, manuscrit berbère de la 
Bibliothèque-Musée d’Alger.
MANOIN (E.) : Note sur l’histoire de Laghouat.
MARTIN (A.-G.) : L’action française dans le Sahara.
MM. RINN (L.) : Géographie ancienne de l’Algérie.
VAISSIÈRE (A.) : Les Ouled-Rechaich. Suite.



VOLUME 38.                      1894.

MM. BERNARD (Aug.) : Émile Masqueray.
FAGNAN (E.) : Chihab ed-Din Dimechki.
GAVAULT (P.) : 
Antiquités récemment découvertes à Alger.
Notice sur la Bibliothèque-Musée d’Alger.
GSELL (S.) : Chronique archéologique africaine.
JACQUETON (G.) : Documents marocains.
MANGIN (E.) : Notes sur l’histoire de Laghouat. Suite.



VOLUME 39.                      1895.

MM. DIEGO DE HAEDO : De la captivité à Alger (Début).
FAGNAN (E.) : Bulletin.
MANGIN (E.) : Notes sur l’histoire de Laghouat (Suite et fin).
MOLINIER-VIOLLE (trad.) : Par Diego de Haedo; de la 
captivité à Alger. (Suite).
PATORNI (F.) : Délibération de l’année 1749 dans la 
grande Kabylie.
S. : Notes chronologiques pour l’histoire de Constantine.
TAUXIER (H.) : Bulletin.
VENTURE DE PARADIS : Alger au XVIIIe siècle. (1er 
article).
VIRÉ (C.) : Note sur l’archéologie du canton de Bordj-Mé-
naïel.
WAILLE (V.) : Le Catalogue du Musée de Cherchel.
Nécrologie.



VOLUME 40.                      1896.

MM. DIEGO DE HAEDO : De la captivité à Alger (4e 
article).
FAGNAN (E.) :
Bulletin.
Annales du Maghreb et de l’Espagne par IBN EL-ATHIR. 
(1er article).
GUIN (L.) : Inscription arabo-turque de Mascara.
G... (S.) : Inscription d’Alger.
LUCIANI (D.-J.) : El-H’aoudh, texte et traduction.
MOLINIER-VIOLLE (trad.) : De la captivité à Alger (4e 
article).
ROBERT (A.) : Excursions archéologiques : Azia et ses 
environs.
VENTURE DE PARADIS : Alger au XVIIIe siècle. (Suite).
VIRÉ (C.) : Inscription libyque.



VOLUME 41.                      1897.

MM. AUMERAT : La propriété urbaine à Alger.
BEN CHENEB (M.) : Notions de pédagogie musulmane.
DIEGO DE HAEDO : De la captivité à Alger (suite).
FAGNAN (E.) : Bulletin.
IBN EL-ATHÎR : Annales du Maghreb et de l’Espagne.
HAMET (ISMAÏL) (trad.) : Nour el-eulab.
LUCIANI (J.-D.) : El-Haoudh (fin).
MOLINIER-VIOLLE (trad.) : De la captivité à Alger (suite).
RINN (L.) : Le royaume d’Alger sous le dernier Dey.
VENTURE DE PARADIS : Alger au XVIIIe siècle (fin).
WAILLE :
Découverte archéologique au Cap Matifou.
Découverte d’un second Ptolémée d’or à Cherchel.



VOLUME 42.                      1898.

ARTICLES DE FONDS :
MM. AUMERAT : La propriété urbaine à Alger.
FAGNAN (E.) : IBN EL-ATHÎR : Annales du Maghreb 
et de l’Espagne.
ISMAEL HAMET (trad.) : Nour-el-eulab (Lumière des 
cœurs).
LUCIANI (J.-D.) : A propos de la traduction de la Senoussia.
MERCIER (E.) : Sidi Okba et ses expéditions dans l’Ex-
trême Sud.
RINN (L.) : Le royaume d’Alger sous le dernier Dey.
ROBIN (Colonel) :
Soumission des Beni-Yala.
L’insurrection de la Kabylie en 1856 et 1857.
WAILLE (V.) : Mosaïque découverte à Cherchel.



VOLUME 43.                      1899.

MM. AUMERAT : Le bureau de bienfaisance musulman.
BIGONET (E.) : Une lettre du bey de Constantine en 1827.
DOUTTÉ (E.) : Les minarets et l’appel de la prière.
EUDEL (P.) : L’orfèvrerie algérienne
FAGNAN (E.) : IBN EL-ATHÎR : Annales du Maghreb et 
de l’Espagne. Suite.
LUCIANI (J.-D.) : Chansons kabyles.
L. P. : Afrique préhistorique.
RINN (L.) : Le royaume d’Alger sous le dernier Dey.
ROBIN (Colonel) : L’insurrection de la Kabylie en 1856 
et 1857. Suite.
WAILLE (V.) : 
Autour des mosquées.
Vase et figure de Cyrène (avec planche).



VOLUME 44.                      1900.

ARTICLES DE FONDS :
AUMERAT : Le bureau de bienfaisance musulman (fin).
BENCHENEB (trad.) : par BEN MESSAÏB ; Itinéraire de 
Tlemcen à la Mekke.
FAGNAN (E.) : IBN EL-ATHÎR : Annales du Maghreb 
et de l’Espagne. suite.
HAMET (Ismaël) : Cinq mois au Maroc.
JOLY (A.) : Remarques sur la poésie moderne chez les 
nomades algériens
LUCIANI (J.-D.) : Chansons kabyles. Fin.
MOINIER (Colonel) : Une expédition en Afrique en 49 
avant J.-C.
ROBIN (Colonel) : L’insurrection de la Kabylie en 1856 
et 1857. Suite.
WIERZEJSKI (J.) : Catalogue du Musée de Cherchel.
BULLETIN.



VOLUME 45.                      1901.

ARTICLES DE FONDS :
MM. AHMED H. : Relations de la France avec le Maroc.
FAGNAN (E.) : IBN EL-ATHÎR : Annales du Maghreb 
et de l’Espagne. Suite.
BEN CHENEB (trad) : Sur l’éducation des enfants par 
ABOU HAMED EL-R’AZZALY.
BIGONET (E.) : Dinar Hafcide inédit.
EUDEL (P.) : Aperçu historique de l’Orfèvrerie algérienne.
GSELL (S.) : Tête de l’empereur Hadrien.
JOLY (A.) : Poésie moderne chez les nomades algériens.
MOINIER (Colonel) : Campagne de J. César en Afrique 
(46 à 47 av. J.-C.).
ROBIN (Colonel) : L’insurrection de la Kabylie en 1856 
et 1857. Suite.
WIERZEJSKI (J.) : Catalogue du Musée de Cherchel. Suite.
Bulletin.



VOLUME 46.                      1902.

ARTICLES DE FONDS :
GIACOBETTI (trad.) ; EL-ACHMAOUI : Kitab en Nasab.
MOINIER (Colonel) : Campagne de César en Afrique. Suite.
SIMON (trad.) ; QUEDENFELD : Division et répartition 
de la population berbère du Maroc. Début.
RINN : Notice sur le général Boissonnet.
ROBIN (Colonel) : Notes historiques sur la Grande Kaby-
lie de 1838 à 1851.
WAILLE : Rapport sur les fouilles exécutées à Cherchel 
(octobre 1901 à janvier 1902).



VOLUME 47.                      1903.

BIGONET : Une inscription arabe de Constantine.
GIACOBETTI (trad.) ; EL-ACHMAOUI : Kitab en Nas-
sab. Suite.
JOLY (A.) : Remarques sur la poésie moderne chez les no-
mades algériens. Suite.
MESNAGE (J.) : Une page de l’ancienne église d’Afrique.
MOINIER (Colonel) : Campagne de César en Afrique. Fin.
SIMON (trad.) ; QUEDENFELD : Division et répartition 
de la population berbère du Maroc. Suite.
ROBIN (Colonel) : Notes historiques sur la Grande Kaby-
lie de 1838 à 1851. Suite.
WAILLE (V) : 
Les fouilles de Cherchell (1902-1903).
Le monument de Fromentin.



VOLUME 48.                      1904.

ARTICLES DE FONDS :
BALLU (A.) : Quelques mots sur l’art musulman en Algérie.
BIBLIOGRAPHIE : P. Eudel, d’Alger à Bou-saâda.
BULLETIN :
Procès-verbaux des réunions de la Société historique algé-
rienne.
Statuts de la Société.
Congrès international des orientalistes.
DELPHIN (G.) : Fort Bab-Azoun.
GIACOBETTI (trad.) ; EL-ACHMAOUI : Kitab en Nas-
sab. Suite.
JOLY (A.) : Remarques sur la poésie moderne chez les no-
mades algériens. Suite.
MÉTOIS : Notes sur la transcription en français de quel-
ques dénominations usitées chez les touareg.
SIMON (trad.) ; QUEDENFELD : Division et répartition 
de la population berbère du Maroc. Fin.
ROBIN (Colonel) : Notes historiques sur la Grande Kaby-
lie de 1838 à 1851. Suite.
WAILLE (V.) : Nouveau rapport sur les fouilles de Cherchell.



VOLUME 49.                      1905.

CHRONIQUE : Bulletin d’Alger. Lettre d’Allemagne. 
Lettre de Paris. Lettre de Tunis.
René BASSET : La légende de Bent el Khass.
R. DE VANDELBOURG : Les derniers romans algériens.
S. GSELL : Un article de M. Gauckler sur la Mosaïque.
Ed. DESTAING : L’Ennayer chez les Beni Snous.
V. WAILLE : Nouvelles explorations à Cherchell.
SNOUCK HURGRONJE : L’interdit séculier en Hadhramôt.
M. MORAND : Revue Africaine de Droit, de Législation 
et de Jurisprudence.
DE CALASSANTI-MOTYLINSKI : Le nom berbère de Dieu.
P. MARTINO : Les Arabes dans la comédie et le roman du 
XVIIIe siècle.
Max VAN BERCHEM : L’épigraphie musulmane en Algérie.
H. FROIDEVAUX : Une exploration oubliée de la Falémé.
E. LEFÉBURE : Le miroir d’encre dans la magie arabe.
Alfred BEL : Trouvailles archéologiques à Tlemcen.
M. MORAND : Les rites relatifs à la chevelure chez les 
indigènes de l’Algérie
Capitaine H. SIMON : Revue des questions sahariennes.
Les Congrès d’avril 1905 à Alger et la visite du Ministre 
de l’Instruction publique.
Le XIVe Congrès international des Orientalistes.
Le Recueil de Mémoires de l’École des langues orientales.
Le Recueil de Mémoires de l’École des Lettres d’Alger.
Le Congrès des Sociétés Savantes.
Le Congrès de la Mutualité.
Expositions.
L’enseignement supérieur à Alger.
L’œuvre scientifique des Écoles supérieures d’Alger.
Les sociétés savantes de l’Algérie.



VOLUME 50.                      1906.

René BASSET : 
Les Alixares de Grenade et le château de Khaouarnaq.
L’union fait la force.
Georges MARÇAIS : 
La mosquée d’El-Walîda à Damas et son influence sur l’ar-
chitecture musulmane d’occident.
Revue de l’art musulman en Berbérie. (Moyen âge).
A. JOLY : Sur un langage conventionnel des chanteurs arabes.
ABOU BEKR ABDESSELAM BEN CHOAIB Mouderrès 
(Tlemcen) : La bonne aventure chez les musulmans du Moghrib.
Pierre MARTINO : L’Orient dans le roman français du 
XVIIIe siècle.
Albert FOURNIER : La parole et l’acte chez Salluste.
Georges YVER : Revue d’Histoire Africaine (Moyen-âge 
et temps modernes.
Docteur Gabiel COLIN : Correspondance ; à propos du corpus.
K. VOLLERS : Théodoe NOELDEKE.
Georges BOURGIN : Les documents de l’Algérie conser-
vées aux Archives Nationales.
Miguel Asin PALACIOS : sens du mot TEHÂFOT dans 
les œuvres d’El-Ghazâli et d’Averroès.
G. B. M. FLAMAND et E. LAQUIÈRES : Le préhistori-
que dans le Sahara et le haut-pays Oranais.
I. GOLDZIHER : La onzième intelligence.
Edmond DESTAING : Fêtes et coutumes saisonnières 
chez les Beni Snous. Début.
Mohammed BEN CHENEB : Revue des ouvrages arabes 
édités ou publiés par les musulmans.
Paul AZAN : Le général BEDEAU.
A. JOLY : Étude sur les Chadouliyas.
Général A. MOINIER : EL GOLÉA : Le ksar, zenata et Harratin.
Soualah MOHAMMED : Le jeûne chez les musulmans Malékites.



VOLUME 51.                      1907.

ARTICLES DE FONDS :
ABOUBEKR ABDESSELAM BEN CHOAÏB : Les Ma-
rabouts Guérisseurs.
BEN CHENEB (Mohammed) : 
Origine du mot «Châchiyya».
La Guerre de Crimée et les Algériens.
BUSQUET (R.) :
Note sur la Collection Vandouard.
L’affaire des Grottes du Dahara.
A. JOLY : Étude sur les Chadouliyas. (suite).
MAUPIN (G.) : Les jeux du hasard dans les villes du litto-
ral Algérien.
PALLARY (P.) :
Revue de préhistoire (1904-1906).
Histoire des recherches palethnologiques dans le départe-
ment d’Oran de 1843 à 1893.
VOLLERS (K) : Lettre d’Allemagne.



VOLUME 52.                      1908.

René BASSET : Rapport sur les études berbères et haoussa 
(1902-1908).
Mohammed BEN CHENEB : Notice sur deux manuscrits 
sur les Chérifs de la Zâwiya de Tamesloûhet.
BRUNEL : Communication sur le service obligatoire des 
indigènes en Algérie.
Lieutenant CANCEL : Étude sur le dialecte de Tabelbala.
A. COUR : L’occupation marocaine de Tlemcen (sept. 
1830 - janv. 1866).
J. DESPARMET : Note sur les mascarades chez les indi-
gènes à Blida.
A. GIACOBETTI : Kitab En-Nasab (fin).
I. GOLDZIHER : La Misâsa.
Commandant GUÉNIN : Notice archéologique sur une 
petite basilique sise à Rouis, cercle de Tébessa.
A. JOLY :
La légende de Sidi Ali ben Malek.
Saints de l’Islam.
Docteur G. KAMPFFMEYER : L’inscription de Safi 
(Maroc).
Pierre MARTINO : Victor Waille (1852-1907).
L. PAYSANT : Le service obligatoire pour les indigènes 
en Algérie. 
M. SIDOUN : Chants sur la chasse au faucon attribués à 
Sid El Hadj Aïssa, Chérif de Laghouat.
SALOMON REINACH : Bas reliefs énigmatiques.



VOLUME 53.                      1909.

S. BIARNAY : Rapport sur une mission chez les Berbères 
du Vieil Arzew.
L. GOGNALONS : Fêtes principales des sédentaires 
d’Ouargla (Rouagha).
Stéphane GSELL : Thanaramusa (Berrouaghia).
A. JOLY : Répartition et caractère des vestiges anciens 
dans l’Atlas Tellien (Ouest Oranais) et dans les Steppes 
oranaises et et algézaires.
J. JOLY : Chansons du répertoire algérois.
N. LACROIX : Les groupements indigènes de la commu-
ne mixte du Djendel au moment de l’établissement du Sé-
natus-consulte de 1863.
Colonel LAPERRINE : Les noms des années chez les 
Touareg du Ahaggar, de 1875 à 1907.
E. LEFÉBURE : Le Bucrâne Lybien.
Pierre MARTINO : L’œuvre algérienne d’Ernest Feydeau.
NEHLIL : Notice sur la Zaouïa de Zegzel et ses ramifications.
Achille ROBERT : Biographie de Tirman.
Capitaine H. SIMON : Notes sur le Mausolée de Sidi Okba.
Georges Yver : La question marocaine en 1846.
X*** : Poésies du Sud.



VOLUME 54.                      1910.

Pierre MARTINO : Les descriptions de Fromentin. (Avec 
le texte critique d’une rédaction inédite du début de l’AN-
NÉE DANS LE SAHEL.
Documents relatifs à la Guerre franco-marocaine de 1844.
Julien MAURICE : Numismatique Constantinienne.
LAPERRINE ; BIARNAY ; BÉVIA : Étude sur les 
BET’T’IOUA du Vieil Arzeu :
Notice sur les Bet’t’ioua du Vieil Arzeu.
Notes grammaticales.
Noms donnés par les Touareg Ahaggar aux diverses années 
de 1860 à 1874.
Morphologie.
Textes.
Appendices.
Stéphane GSELL : Notes d’archéologie Africaine.
N. LACROIX : Notes sur les cachets et les sceaux chez les 
Musulmans.
G. ESQUER : Les débuts de Yusuf à l’Armée d’Afrique 
d’après des documents inédits (1830-1838).
A. JOLY : Ruines et vestiges anciens dans les provinces 
d’Alger et d’Oran.



VOLUME 55.                      1911.

H.-J. ARRIPE : Essai sur le Folklore de la commune mixte 
de l’Aurès.
Alfred BEL : Note sur une inscription de 1846 sur le Pont 
de Négrier (Tlemcen).
BIARNAY : Étude sur les BET’T’IOUA du Vieil Arzeu. Fin :
III. -Glossaires.
NOTICE sur les dialectes parlés par les Aith-Sadden et les 
Beni-Mgild (tribu Beraber du Maroc en  central).
Saïd BOULIFA : Nouveaux documents archéologiques 
découverts dans le Haut-Sebaou (Kabylie).
H. DESRAYAUX : Description géographique et topogra-
phique des ruines romaines d’Aïn-Grimidi.
Edmond DESTAING : Notes sur des manuscrits arabes de 
l’Afrique occidentale.
Stéphane Gsell : Le climat de l’Afrique du Nord dans l’an-
tiquité. (Suite).
A. JOLY : 
Le Chaouiya des Ouled Sellem.
Ruines et vestiges anciens relevés dans les provinces d’Oran et d’Alger.
Charles MONTEIL : Notice sur l’origine des Peuls.
Paul PALLARY : Les collections préhistoriques du Musée 
des Antiquités algériennes (1911).
PAYSANT : Un Président de la Société Historique Algé-
rienne. - Laurent-Charles Féraud.
F. PHILIPPE : Voyage d’El Hadj au Tafilala en 1867.
Charles SAINT-CALBRE : De la proclamation de guerre 
chez les musulmans.
A. SICARD : Pratiques médicales, superstitions et légen-
des de la commune de Takitount.
Georges YVER : Propositions faites au Gouvernement 
français par des aventuriers offrant de livrer Abd el Kader 
(1842-1846).



VOLUME 56.                      1912.

A. BALLU : Les monuments historiques en Algérie.
M. BEN CHENEB : Observations sur l’emploi du mot 
«tellis». - Son origine.
Général DAUMAS : La femme arabe.
VOINOT : La campagne de 1852 contre les Beni-Snessen.
Lieutenant R. DERENDINGER : Notes sur le dialecte 
arabe du Tchad.
Edmond DESTAING : Notes sur les manuscrits arabes de 
l’Afrique occidentale (suite).
G. ESQUER : Les débuts de l’administration civile à Al-
ger. - Le personnel.
L. GOGNALONS : Le palmier-dattier (légende, histoire, 
croyance chez les musulmans de l’Afrique du Nord).
L. JOLEAUD : Étude de Géographie sur la Berbérie. I - 
Les Cervidés.
A. JOLY : Vocabulaire du Chaouiya des Ouled Sellem 
(suite et fin).
Commandant SEROKA : Le Sud Constantinois, de 1830 
à 1855.
WINKLER : Précis d’histoire des Arabes et leur civilisation.



VOLUME 57.                      1913.

BEL A. : Fouilles faites sur l’emplacement de l’ancienne 
Mosquée d’Agadir (Tlemcen), 1910-1911).
BENALI M’ERAD : La «Ziadah» ou naissance à Safi (Maroc).
CAGNAT : Inscription nouvelle de Djemila.
CARCOPINO J. : La table de patronat de Timgad.
DESTAING E. : Notes sur les manuscrits arabes de l’Afri-
que occidentale (suite).
DOURNON A. : Kitâb Tarîk Qosantîna, par El-Hadj Ah-
mad El-Mobârek.
GOGNALONS L. : Une proclamation de l’émir Abdelka-
der aux habitants de Figuig en 1836.
JOLY A. : Saints et légendes de l’Islam.
LÉVI-PROVENÇAL E. : Mars Africain ?
MAC-CARTHY H. : Notice sur O. Mac-Carthy, géographe.
MESNAGE J. : Le Christianisme en Afrique (origines, dé-
veloppement, extension).
SAINT-CALBRE C. : Constantine et quelques auteurs 
arabes constantinois.
VOINOT L. (capitaine) : Les prodromes de la campagne 
de 1852 contre les Beni Snassen.
YVER G. : 
Si Hamdan ben Othman Khodja.
Mémoire de Bouderbah.



VOLUME 58.                      1914.

Miguel Asin PALACIOS : L’enseignement de l’arabe en 
Espagne.
R BASSET : Une nouvelle inscription libyque.
Jérôme CARCOPINO : Mélanges d’épigraphie algérienne.
S. CAUVET : La culture du palmier au Sous.
A. COUR : Note sur une collection d’autographes arabes 
de l’ancien ministre de France au Maroc, Charles Féraud.
Émile DANTINNE : Victor Chauvin.
ICARD : Station berbère d’Aïn-Guettar (Maroc).
E. LÉVI-PROVENÇAL : Note sur un fragment de cursus 
sénatorial relevé à Constantine.
Docteur EDMOND-VIDAL : Notes sur la peinture arabe 
d’après les fresques de la Tour des Dames dans l’Alhambra 
de Grenade.
Capitaine L. VOINOT : Les actes des émigrés et des Ma-
rocains, surtout des Beni-Snassen, et les opérations effec-
tuées par les Français, notamment en 1856.
Georges YVER : Lettres de Ben Allal au Maréchal Valée.



VOLUME 59.                      1918.

Henri BASSET : La Libye d’Hérodote, d’après le livre de 
M. Gsell.
A. BEL et M. BEN CHENEB : La préface d’Ibn El-’Ab-
bar à sa Takmila-t-essila.
Jérôme CARCOPINO : Les «Castella» de la plaine de Sétif.
A. COUR : La poésie populaire politique au temps de l’émir 
Abdelqader.
Docteur Gabriel COLIN : Deux inscriptions arabes du 
Musée de Mustapha.
J. DESPARMET : Ethnographie traditionnelle de la Mettidja.
Gabriel ESQUER : Quelques à-côtés de l’expédition d’Alger.
L. JOLEAUD : Études de géographie zoologique sur la 
Berbérie. II. - Les Bovidés.
Évariste LÉVI PROVENÇAL : Un chant populaire reli-
gieux du Djebel marocain.
Georges MARÇAIS : Note sur l’épitaphe d’un savant.
Commandant L. VOINOT : Le développement et les résul-
tats de la crise de 1859 dans les confins algéro-marocains.
Georges YVER : 
L’invasion hilalienne.
Enfantin et l’émigration étrangère en Algérie.



VOLUME 60.                      1919.

André JULIEN : Marseille et la question d’Alger à la veille 
de la conquête.
J. DESPARMET : Ethnographie traditionnelle de la Met-
tidja. Suite.
Ceorges YVER : Abd El Kader et le Maroc en 1838.
Gabriel ESQUER : Les poètes et l’expédition d’Alger ; 
«La Bacriade» de Barthélemy et Méry.
Réné BASSET : Rapport sur les études relatives à la lin-
guistique Berbère (1913-1918).
René BASSET : Un conte de Blida.
Georges YVER : Les Irlandais en Algérie
A. COUR : Constantine en 1802 d’après une chanson po-
pulaire du cheikh Belqâsem Er-Rahmouni El-Haddad.
Jérôme CARCOPINO :
A propos de trois inscriptions de Madaure récemment dé-
couvertes.
L’insurrection de 253 d’après une inscription de Miliana 
récemment découverte.
Pierre MARTINO : Jules Lemaître à Alger.
Stanislas MILLOT : Shaw, ses éditeurs et ses traducteurs.
Paul PALLARY : Sur l’évolution des dunes littorales du 
Nord-ouest de l’Afrique depuis l’époque préhistorique.
Commandant L. VOINOT : La situation sur la frontière 
Algéro-Marocaine du Tell lors de l’insurrection des Oulad 
Sidi Cheikh dans le Sud Oranais (1864-1870).
Georges MARÇAIS : Projet de recherches archéologiques 
relatives à la Berbérie du Moyen âge.
Mohammed BEN CHENEB : Sources Musulmanes dans 
la «Divine Comédie».
TABTI Mostapha Ould Kaddour, caporal au 2e ti-
railleurs : Nos troupes d’Afrique et d’Allemagne.



VOLUME 61.                      1920.

A. BALLU : Monuments historiques de l’Algérie ; rapport 
sur les travaux de fouilles et de restauration exécutés en 1919.
BEN CHENEB : Liste des abréviations employés par les 
auteurs arabes.
J. DÉNY : Les registres de solde des Janissaires conservés 
à la bibliothèque d’Alger.
J. DESPARMET : Ethnographie traditionnelle de la Met-
tidja. Suite.
E. LÉVY-PROVENÇAL : Deux nouvelles inscriptions de 
Timgad.
G. MARÇAIS : Les faïences de Fès d’après un livre récent.
S. MILLOT : M. de Choiseul-Beaupré et le Turc recon-
naissant.
H. PAMART : Étude sur le Madracen (tombeau de Sy-
phax) et le Kebeur Roumia (tombeau de la chrétienne.
L. VOINOT : La menace du Oulad Sidi Cheikh contre le 
Telle Algérien et les dangers de leurs intrigues au Maroc 
(1870-1873).
G. YVER : Les Maronites de l’Algérie.



VOLUME 62.                      1921.

A. BALLU : Ruines de Djemila (antique Cuicul).
Henri BASSET : Les influences puniques chez les Berbères.
R. BASSET : Le Folklore dans le «Journal Asiatique» 
(1822-1920).
BEN CHENEB et LEVI-PROVENÇAL : Essai de réper-
toire chronologique des éditions de Fès.
A. COUR : Recherches sur l’état des Confréries religieuses 
musulmanes.
J. DENY : A propos du fonds Arabe-Turc des Archives du 
Gouvernement Général de l’Algérie.
E. F. GAUTIER : Les premiers résultats de la mission Frobenius.
P. GRANDCHAMP : Suppression du baisemain à la Cour 
du Bey de Tunis.
P. MPARTINO : Le centenaire de Fromentin.
A. ROBERT : Jeux et divertissements des Indigènes d’Al-
gérie (Région de Bordj-bou-Arréridj).



VOLUME 63.                      1922.

H. BASSET : Les Proverbes de l’Ahaggar.
BEN CHENEB et LEVI-PROVENÇAL : Essai de réper-
toire chronologique des éditions de Fès. Suite.
C. BRAIBANT : Inventaire des Archives de l’Amirauté 
d’Alger.
J. CAZENAVE : Les Présides espagnols d’Afrique (leur 
organisation au XVIIIe siècle).
J. DESPARMET : Ethnographie traditionnelle de la Mitidja.
A. JULIEN : La question d’Alger devant les chambres sous 
la Restauration.
G. MARÇAIS : Recherches d’archéologie musulmane.
P. PALLARY : Notes critiques de préhistoire nord-africaine.
W. SESTON : Qui fut l’»Auctor» d’Hadrien ? Note sur un 
passage controversé de l’ordre du jour de Lambèse.
VOINOT : Une phase curieuse des rapports des autorités 
algériennes avec l’Amalat d’Oudja (1873-1874).



VOLUME 64.                      1923.

BASSET (H) : Un aqueduc almohade à Rabat.
BEN CHENEB : La préface dIbn El-Abbâr à sa Takmila-t-
Es-Sila
CAILLAT (J.) : Le voyage d’Alphonse DAUDET en Al-
gérie (1861-1862).
CAUVET (Commandant) : Les Marabouts, petits monu-
ments funraires et votifs du Nord de l’Afrique.
COLIN (J.) : Sur la restitution d’un militaire de Trébonien 
Galle.
DEBRUGE (A.) : A propos de préhistoire ; simple mise au 
point.
DESPARMET (J.) : Ethnographie traditionnelle de la Met-
tidja. (Calendrier folklorique).
HANOTEAU (Général M.) : Quelques sovenirs sur les 
collaborateurs de «la Kabylie et les coutumes kabyles».
MALINJOUD (Commandant) : Contes Bédouins.
MORGAN (J. de) : Note sur la préhistoire de l’Afrique du 
Nord.
PRADEL DE LAMAZE (M.) : Le siège de Tizi-Ouzou et 
la révolte de 1871.
VOINOT (Commandant) : L’imbroglio marocain et l’en-
trevue du général Osmont avec le Sultan à Oudjda (1874-
1876).
YVER (G.) : Les préliminaires de la négociation de la 
Tafna.
X*** : Notes pour servir à l’histoire d’Ouargla.



VOLUME 65.                      1924.

J. BARDOUX : La vie d’un consul auprès de la Régence 
d’Alger.
A. BEL : René BASSET.
A. BODIN : L’agrément du lecteur : Notice historique sur 
les Arabes soumis aux Espagnols pendant leur occupation 
d’Oran, par Si Abd-el-Kader el Merchefi.
J. CAILLAT : Le voyage d’Alphonse Daudet en Algérie 
(1861-1862). Suite et fin.
A. COUR : Notes sur les chaires de langue arabe d’Alger, 
de Constantine et d’Oran.
J. DESPARMET : Ethnographie traditionnelle de la Met-
tidja ; le calendrier folklorique.
A. DESSUS-LAMARE et G. MARÇAIS : Recherches 
d’archéologie musulmane ; la mosquée du Vieux-Ténès.
A. JULIEN : Un médecin romantique, interprète et profes-
seur d’arabe ; Eusèbe de Salles.
MALINGOUD (Commandant) : Contes bédouins.
S. MILLIOT : Le voyage d’Alphonse Daudet en Algérie ; 
l’hôtel d’Europe.
L. VOINOT (Commandant) : Le système des revendica-
tions algériennes contre le Maroc (1876-1881).



VOLUME 66.                      1925.

BODIN (M.) : Notes et questions sur Sidi Ahmed-ben-Yousef.
CASENAVE (J.) : Contribution à l’histoire du Vieil Oran.
ETTORE PAÏS : Leçons sur les Guerres puniques.
JULIEN (Ch.-A.) : Un médecin romantique, interprète et 
professeur d’arabe : Eusèbe de Salles (suite et fin).
LALOË (F.) : A propos de l’incendie de la Bibliothè-
que d’Alexandrie par les arabes. Les manuscrits arabes de 
Constantine.
LANFREDUCCI et BOSIO : Costa e Discorsi di Barberia 
(1er septembre 1587) ; traduction française par Pierre Gran-
dchamp.
LESPÈS (R.) : Quelques documents sur la corporation des 
Mozabites dans les premiers temps de la conquête (1830-
1838).
LUCIANI (D.) :
Un document turc sur la guerre.
Un souvenir de l’insurrection de 1879.
MALINGOUD (Commandant) : Contes bédouins.
MONCHICOURT (Ch.) : Essai bibliographique sur les 
plans imprimés de Tripoli, Djerba et Tunis-Goulette au 
XVIe siècle et Note sur un plan d’Alger.
PALLARY (P.) : M. J. de morgan.



VOLUME 67.                      1926.

BATIFFOL (H.), et ISAAC (M.) : Les règlements des col-
lèges de musiciens de la Légion III Auguste.
BEN CHENEB (M.) : Du nombre Trois chez les Arabes.
DOUEL (M.) : Les fouilles en Tripolitaine.
LESPÈS (R.) : L’origine du nom français d’Alger tradui-
sant «El Djezaïr».
VANNIER (O.) : Les circoncellions et leurs rapports avec 
l’Église donatiste d’après le texte d’optat.
VOINOT (Lieutenant-Colonel) : Une époque d’entente 
cordiale avec l’Amel d’Oudjda (1881-1885).



VOLUME 68.                      1927.

AUDISIO (Gabriel) : La tribu des Msirda.
BEL (Alfred) : L’Islam mystique.
DESPARMET (J) : Ethnographie traditionnelle de la Mitidja.
GAUTIER (E. F.) : Considérations sur l’histoire du Moghreb.
GSELL (Stéphane) : Juba II, savant et écrivain.
LACHARRIÈRE (J. de) : Tanger et ses destins.
LESCHI (L.) : Les «Juvenes» de Saldae d’après une ins-
cription métrique.
MARÇAIS (William), de l’Institut : Les origines de la 
prose littéraire arabe.
RÉMOND (M.) : L’élargissement des droits politiques des 
indigènes. Ses conséquences en Kabylie.
SCHEFER (Christian) : Thiers et Clauzel.
Mélanges :
ALAZARD (J.) : Filippo Lippi a-t-il séjourné en Afrique 
du Nord ?
ALBERTINI (E.) : Note sur une inscription très probable-
ment donatiste de Barika.
ESQUER (G.) : Un rival d’Abd-el-Kader.
FRANC (J.) : La Mitidja de l’antiquité à 1830.
LEFÈVRE (A.) : Quelques remarques sur les monnaies 
anciennes de la région d’Aumale.
MARÇAIS (G.) : Matériaux pour un catalogue du Musée de 
Mustapha. Note sur un coffre kabyle (avec illustrations).
POINSSOT (L.) : La mort de Sanson Napollon à Tabarca.
TEISSIER : Notes sur les ruines situées au lieu «Sidi Sa-
megram».



VOLUME 69.                      1928.

ALAZARD (G.) : Eugène Delacroix et l’Orient. Fin.
BEL (A.) :
L’Islam mystique. Suite.
Une histoire de l’art musulman.
BRAUDEL (F.) : Les Espagnols et l’Afrique du Nord de 
1492 à 1577.
BOURGIN (G.) et DILLAY (M.) : Inventaire du fonds 
Algérie aux Archives Nationales.
DESPARMET : Ethnographie traditionnelle de la Mitidja.
GSELL (S.) : Sur une inscription chrétienne de Timgad.
LUCIANI (J.-D.) : La théorie du Droit musulman (Ouçoul 
el fiqh), d’après Ibn Khaldoun.
MARÇAIS (.) : Recherches d’archéologie musulmane ; 
Honaïn.
POINSSOT (L.) : Zama.



VOLUME 70.                      1929.

P. ALQUIER : La première inscription latine publiée après 
la conquête française.
Général Paul AZAN : Le rapport du comte de Clermont-
Tonnerre, ministre de la guerre, sur une expédition à Alger 
(1827).
G. BOURGIN et J. DILLAY : Inventaire du fonds de l’Al-
gérie aux archives Nationales (suite et fin).
M. CANARD : L’origine sarrasine de Bertrand Du Guesclin.
A. DESSUS-LAMARE : Note sur un vase en cuivre gravé, 
employé comme mesure étalon.
G. ESQUER : 
Quelques peintres de la conquête de l’Algérie.
Les débuts de la presse algérienne. Jean Toussaint Merle et 
l’»Estafette de Sidi-Ferruch».
L. JOLEAUD : L’ancienneté de la fabrication de l’huile 
d’olive dans l’Afrique du Nord.
J.-D. LUCIANI : Un manuscrit arabe de la Bibliothèque 
Nationale d’Alger ; L’IRCHAD.



VOLUME 71.                      1930.

ALAZARD (J.) — Le goût de l’orient en France après la 
prise d’Alger.
BEL (A.) — Documents récents sur l’histoire des Almoha-
des.
BRAUDEL (F.) — Un voyage à travers le passé de l’Algé-
rie.
CAZENAVE (J.) — Les gouverneurs d’Oran pendant l’oc-
cupation espagnole de cette ville (1505-1792)
DESPARMET (J.) — L’entrée des Français à Alger, par le 
cheikh Abd-el-Kader.
ESQUER (G.) — Les expositions rétrospectives du Cente-
naire.
LESPÈS (R.) — Bône, port minier.
RICARD (H.) — Sur les relations des Canaries et de la 
France au XIIIe siècle.
ROUSSIER (P.) — Les derniers projets et le dernier voya-
ge de Domingo Badia (1815-1818.



VOLUME 72.                      1931.

ARTICLES DE FONDS : 

E ALBERTINI. — inscriptions d’El-Kantara (avec une 
carte et 68 fac-similes) 
R. ANDRAUD. — l’œuvre colonisatrice de la France jugée 
par l’Angleterre. 
G. BOURGIN ET M. DILLAY. — Inventaire de la série 
F80 des Archives Nationales (additif). 
F. BRAUDEL. — La découverte de l’Algérie et la peinture 
française (d’après le livre de J. Alazard), avec 7 illustra-
tions. 
M. DOUEL. — Une information relative à Cervantès, faite 
à Alger en 1580. 
G. ESQUER. — Le costume algérois, d’après un ouvrage 
récent (de G. Marçais), avec 8 illustrations. 
Th. FAYOLLE. — Description d’une collection de mé-
dailles relatives à l’Afrique du Nord, avec 8 illustrations. 
J. HERBERT. — Les tatouages marocains sont-ils bleus 
ou verts ? 
M. LARNAUDE. — La colonisation urbaine en Algérie 
(d’après le livre de R. Lespès), avec 8 illustrations. 
J. LECERF. — la littérature arabe moderne et l’enseigne-
ment e l’arabe en Syrie. 
L. LESCHI. — Recherches épigraphiques dans le pays des 
Nemenchas (commune de Tébessa), avec 14 f gures.



VOLUME 73.                      1932.

ARTICLES DE FONDS : 

E. ALBERTINI. — Stéphane GSELL (1864-1932). — Bi-
bliographie des travaux de Stéphane Gsell. 
G. BEL. — Le gnomon du théâtre de Lambèse (avec un 
hors texte). 
S BENCHENEB. — L’adieu au mois de Ramadan. 
M. CANARD. — La lutte chez les Arabes (avec une illus-
tration). 
J DESP ARMET. — Les chansons d’Alger pendant la 
Grande Guerre. 
G ESQUER. — M. Dominique Luciani (1851-1932). 
J. VAULTRIN. — Les mosaïques chrétiennes de Carthage 
(avec une carte et 25 hors texte). 
Th. FAYOLLE. — Une médaille commémorative de la pri-
se de Tunis par Charles-Quint (1535) (avec un hors-texte).



VOLUME 74.                      1933.

ARTICLES DE FONDS : 

MARÇAIS (G.). — Les mosquées du Caire, p. 24-36.
BRAUDEL (F.), — A propos de l’histoire de l’Afrique du 
Nord de Ch. A. Julien, p. 37-53.
MISSONIER (F.), — Stèles et inscriptions de Gouraya, p. 
54-74.
BENCHENEB (S.), — Chansons satiriques d’Alger (1ère 
moitié du XIVe siècle de l’Hégire), p. 75-117, 296-352.
VAULTRIN (J.). — Les basiliques chrétiennes de Carthage 
(f n). p. 118-155.
HARDY (G.), — Eurafrique 1933, p. 193-207.
MASSÉ (H.), — Les études arabes en Algérie (1830-1930), 
p. 208-258, 408-505.
ALLAIS (Y.), — Les greniers publics de Djemila ( Cuicul), 
7 pl., p. 259-268.
LECERF (J.), — L’arabe contemporain comme langue de 
civilisation, p. 269-295.
BOUTRUCHE (R.), — Quelques aperçus sur l’opinion an-
ticoloniale en France, depuis le XVIIIe siècle, p. 377-402.
ROFFO (F.), — Sur deux gisements paléolithiques des en-
virons d’Alger, 5 pl., p. 403-420.
DESPARMET (J.), — Ethnographie traditionnelle de la 
Mitidja. Calendrier folklorique. Chap. VII. Le jeudi, p. 421-
448.
GAUTHIER (R) et ALBERTINI (E.), — Contribution à 
l’étude du tracé de la route-frontière de la Mauri tanie césa-
rienne, p. 449-457.



VOLUME 75.                      1934.

ARTICLES DE FONDS : 

ALBERTINI (E.), — A propos des Numeri syriens de Nu-
midie, p. 23-42.
JOUIN (J.), — Documents sur le costume des Musulmans 
d’Espagne, 7 pl., p. 43-46.
DESPARMET (J.),  — Ethnographie traditionnelle de la 
Mettidja. : Le calendrier folklorique, p. 84, 218.
CAPOT-REY (R.), — La politique française et le Maghreb 
méditerranéen (1643-1685), p. 47-61, 175-217, 426-490 ; 
LXXVII, p. 97-162.
ALAZARD (J.), — La danse des nègres de Dehodencq, 1 
pl., p. 62-63.
HARDY (G.), — Une enquête marocaine sur les niveaux 
de vie indigènes, p. 125-144.
FAYOLLE (T.), — Les assiettes populaires décorées de 
motifs algériens, 8 pl., p. 145-153.
LAURENS (L.), — Description d’une trouvaille monétaire 
à Bou Sedda (Aurès) [époque romaine], p. 154-174
LESPES (R.), — Oran, ville et port avant l’occupation 
française (1831), pl., p. 277-335.
LAPEYRE (G.), — L’enceinte punique de Byrsa d’après 
les dernières fouilles de la colline Saint-Louis de Carthage, 
8 pl., p. 336-353.
BOURGAREL-MUSSO (A.), — Recherches économi-
ques sur l’Afrique romaine, 5 pl., p. 354-414, 491-520.
BERARD (J.), — Note sur les aqueducs antiques de Cher-
chel, 4 pl., p. 417-425.



VOLUME 76.                      1935.

ARTICLES DE FONDS :
HOFFHERR (R.), Les méthodes d’appréciation de ni-
veaux de vie indigènes au Maroc,

GÉOGRAPHIE :
RUSSO (P.), La percolation et le cheminement des eaux 
souterraines dans la région de Rabat.
DESPOIS (J.), La fi xation des Bédouins dans les steppes 
de la Tunisie orientale.
ISNARD (H.), Un genre de vie. La culture des primeurs sur 
le littoral algérois.
MITARD - Essai d’une subdivision régionale de l’Aurès.

SCIENCES NATURELLES :
WILCZEK (E.), Sur la végétation du Sahara occidental.
SEURAT (L.), Considérations sur la faune du Nahr-Ouas-
sel et de ses tributaires (Haut Chélif).
CAUVET (G.) Commandant, L’hybridation des trois espè-
ces de cyprinodons de l’Algérie.

PRÉHISTOIRE :
DEBRUGE, La station quaternaire de Tchodaïne. Tassilit 
(Sahara).
ROFFO (P.), Découvertes préhistoriques dans le départe-
ment d’Alger et la station de Souk -el-Kremis.
LE DU (R.), Les gravures rupestres dans la région de Tébessa.

ARCHÉOLOGIE PRÉISLAMIQUE :
BERTHIER (A.) et MARTIN (M.), Édifi ces chrétiens de 
Bou Takrematen.
FIGUIERE (L.), Les fouilles d’Hippone; leur intérêt.
MASSIERA (P.), Un coffret à reliques de la région de Sétif.
RODARY (P.), Recherches des inscriptions libyques dans 
la région de Souk -Ahras.
POINSSOT (L.), Mosaïques d’El-Haouria (plaine de Sidi 
Nasseur Allah).



LOGEART (F.), Les tombeaux berbères de Sila.
TRUILLOT (A.), Une nouvelle hypothèse sur le sarcopha-
ge chrétien de Tébessa.
GASSIOT-TALABOT (O.), Nouvelles fouilles à Tocqueville.
VICREY (M.), Contribution à l’étude des caveaux phé-
nico-berbères et des tombes dolméniques de la région de 
Sila et de Roknia. Essai de détermination de «l’infl uence», 
d’après le choix des rites funéraires.
BERTHIER (A.) et TRUILLOT (A.), Douilles et bronzes 
d’époque romaine découverts à El-Meridj (Cne mixte de 
Morsott).
PITON (M.), Note sur la région de Tablat.

ARCHÉOLOGIE MUSULMANE :
BEL. (A.), Un épitaphe du XVe siècle de J.-C.

HISTOIRE :
PÉRÈS (A.), L’Algérie vue par deux voyageurs musulmans 
en 1877-1878.
FILIPI (L.), L’œuvre de la société Le Bastion de France.
PIGNON (J.), La France en Tunisie aux XVIe et XVIIe 
siècles. Un comptoir français, à l’est du cap Serrat : la Fu-
mayre Sallattte.
BRUNSCHVIG (M.), Un fl amand [Anselme Adonne] en 
Tunisie, au XVe, siècle.
DROIT ET LÉGISLATION :
CHAUVEAU (P.), L’accession dans le statut est-elle admissible ?
BRETON (A.), De l’ad mini stration des biens de l’adopté mineur.
ROUSSIER-THEAUX (J.), Programme de travail et mé-
thode en droit musulman.
SOCIOLOGIE :
JOLEAUD (L.), Animaux-totems nord-africains.
MAZOYER (H.), De quelques répercussions de l’écono-
mie européenne sur l’économie indigène au Maroc.
LANGUES ET LITTÉRATURES ORIENTALES :
BASSET (A.), La parenté linguistique et le berbère.



RAHMANI SLIMANE, Le mois de mai chez les Kabyles.
SÉANCES PLÉNIÈRES :
BASSET (A.), Principes d’enquête linguistique appliqués 
au berbère.
BOUSQUET (G.), Enquête sur le domaine respectif de la 
législation française, de la loi musulmane et de la coutume, 
en Afrique du Nord..
BRUNSCHVIG (M.), Publication de textes historiques arabes.
CÉLÉRIER (J.), Pour intégrer l’Afrique du Nord dans la 
Pensée française.
CHAUVEAU (P.), Les citoyens qui s’ignorent, Rev. af. , 
76, 1935, p. 399-405.
EMBERGER, Projet d’une bibliographie de biogéographie 
méditerranéenne.
ESQUER (G.), Projet de répertoire des documents icono-
graphiques relatifs à l’histoire de l’Afrique du Nord.
KILLIAN, FEHÉR et VARGA, La microbiologie des sols 
sahariens.
LARNAUDÉ (M.), Une enquête de géographie humaine 
en Algérie.
LESCHI (L.), Recherche et inventaire des objets archéo-
logiques existant dans les collections particulières ou chez 
des particuliers et non encore étudiés.
LESPÈS (R.), Projet d’enquête sur l’habitat des indigènes 
musulmans dans les centres urbains de l’Algérie.
MARCAIS (G.), Sur la constitution de collections de pho-
tographies, de clichés de projection, de cartes postale; re-
présentant des types de maisons et de costumes indigènes.
YVER (G.), Enquêtes et recherches relatives à l’histoire de 
la colonisation privée dans l’Afrique du Nord.



VOLUME 77.                      1935.

ARTICLES DE FONDS :

S. BEN CHENEB. — Le Théâtre arabe d’Alger.
R. BRUNSCHVIG. — Mesures de capacité de la Tunisie 
médiévale.
R. CAPOT-REY. — La politique française et le Maghreb 
méditerranéen (suite et fi n).
J. - B. CHABOT (Abbé). — A propos d’inscriptions liby-
ques.
J. DESPARMET. — Ethnographie traditionnelle de la 
Mettidja : Le Calendrier folklorique (suite).
M. LARNAUDE. — Bibliographie Algérienne (1934). 
Géographie.
M. - M. VINCENT (Mme.). — Portus Magnus (St.-Leu) : 
Sépultures Punico-Romaines (avec 2 plans).



VOLUME 78.                      1936.

Description : 202 pages, 7,94 Mo 

ARTICLES DE FONDS : 

LESCHII (L.), Basilique et cimetière donatistes de Numi-
die (Aïn-Ghorab)
BERQUE (A.), L’habitation de l’indigène algérien.
CAZENAVE (J.), Un consul français en Alger au XVIIIe 
siècle : Langoisseur de la Vallée.
TRESSE (R.), L’affaire du major Churchill (août-septem-
bre 1841).
DESPARMET (J.), L’affaire du major Churchill (août-
septembre 1841).



VOLUME 79 I.                      1936.

TOME I. ACTES DU CONGRÈS - SÉANCE PLÉNIÈRE.
MARCAIS (G.), Tlemcen. ville d’art et d’histoire.
Liste des communications faites au Congrès.
BEL. (A.), Projet d’une enquête générale sur les industries tradi-
tionnelles des indigènes nord-africains (Musulmans et Juifs).
CANTINEAU (J.), Géographie linguistique des parlers 
arabes algériens.
CÉLÉRIER (J.), L’idée de région naturelle en Afrique du 
Nord.
GUYOT, LE TOURNEAU (R.) et PAYE (L.), Résultats 
d’une enquête sur les industries du cuir à Fès (1935).
HARDY (G.), Pour une étude de la mimique.
HOFFHERR (R.) et MAUCHAUSSÉE (P.), La mine, 
base d’une politique concertée en Afrique du Nord.
LE CŒUR (C.), L’enseignement de la sociologie marocaine.

TOME II. GÉOGRAPHIE, SCIENCES, ARCHÉOLOGIE :
GÉOGRAPHIE :

ISNARD (H.), Caractère récent du peuplement indigène du 
Sahel d’Alger.
LARNAUDE (M.), Déplacements des travailleurs indigè-
nes en Algérie.
MONCHICOURT (C.), De la nécessité d’adopter pour la 
triade Algérie-Tunisie-Maroc un nom propre d’ensemble.
SABATIÉ (L.), L’étude de la géographie de l’Algérie par 
la carte.
TINTHOIN (R.), Le tapis végétal du Tell oranais; sa modi-
fi cation par l’homme.
YACONO (X.), Le régime du Chélif dans la plaine d’Or-
léansville.



SCIENCES :
CROS (A.), Dégâts commis dans les bibliothèques par la 
blatte des cuisines (blatta orientalis L.).
JOLEAUD (L.), Les mammifères de la Libye et du Sahara 
central au temps de l’Antiquité classique.
LLABADOR (F.), Les richesses hydro-minérales de 
l’Ouest algérien. Les eaux bicarbonatées sodiques hypo-
toniques, hyperthermales d’Hammam-Bou-Ghara, près de 
Lalla-Maghnia.
MENDOUSSE (J.), Utilisation de l’humidité atmosphéri-
que comme source d’eau pure.
RUSSO (P.), Quelques remarques sur 1a situation des vol-
cans tertiaires et récents en Afrique du Nord et en Méditer-
ranée orientale.
SCHINDLER (P.), Application de la notion d’effi cience 
à la cotation des cultures et à la prévision des récoltes et, 
d’une façon générale, à l’agriculture.
SEURAT (L.-G.), Une station de Bullins de la Tunisie mé-
ridionale.

ARCHÉOLOGIE PRÉISLAMIQUE :
BÉORGEY (C.), Trouvailles récentes à Hip pone.
BERTHIER (A.), Fouilles dans une chapelle chrétienne de 
l’Oued R’Zel,.
CAUVET (G.), Que sont devenus les Libyens des Anciens?
COURTOT (P.), Essai historique sur Altava d’après l’épi-
graphie.
FELGEROLLES (E.), Relation sur les fouilles effectuées 
à Ksiba par la Société d’archéologie de Souk-Ahras..
LOGEART (F.), Nouvelles inscriptions libyques de la com-
mune mixte d’ Aïn-M’lila.
MARCY (G.), L’inscription libyque bilingue de Lalla Maghnia.
MASSIERA (P.), La station de Tatilti.
POINSSOT (L.), Moules de Carthage en terre cuite.
SAUMAGNE (C.), Observation sur deux lois byzantines 



relatives au colonat dans l’Afrique du Nord.
VICREY-SZUMLANSKA (M.), Les peuplements orien-
taux et nord-africains à l’époque des premières invasions 
indo-européennes.

ARCHÉOLOGIE MUSULMANE :
BEL (A.), A propos d’un fragment de chaire à prêcher trou-
vé à Mascara, en 1835.
MASLOW (B.) et TERRASSE (H,), Une maison méri-
nide de Fès.
RICARD (P.), Note sur un Tebî hispano-mauresque d’après 
une porte du musée de Tlemcen.
SOLIGNAC (J.), Travaux hydrauliques hafsides de Tunis.
TERRASSE (H.), Note sur les ruines de Sijilmassa.



VOLUME 79 II.                      1936.

HISTOIRE :
BRUNSCHVIG (R.), Léon l’Africain et l’embouchure du 
Chélif.
CANARD (M.), La guerre sainte dans le monde islamique 
et dans le monde chrétien.
CROS (A.), Nouvelle contribution à l’histoire d’un premier 
essai d’institution de chambres consultatives d’agriculture 
en Algérie (1850).
ESQUER (G.), Sur l’illustration des ouvrages historiques 
relatifs à l’Algérie.
LECOQ (A.), L’occupation de Tlemcen en 1836.
PESTEMALDJOGLOU (A.), Ce qui subsiste de l’Oran 
espagnol.
RICARD (R.), Les établissements européens en Afrique du 
Nord du XVe au XVIIIe siècle et la politique d’occupation 
restreinte.

ETHNOGRAPHIE :
BERQUE (A.), Un mystique moderniste : le cheikh Bena-
lioua.
BOUSQUET (G.), Note sur deux aspects contemporains 
du culte (les saints chez les Musulmans.
HARDY (G.), Les prédictions du calendrier dans le folk-
lore européen d’Alger.
RAHMANI SLIMANE, Rites relatifs à la vache et au lait.

DROIT ET LÉGISLATION :
ABOU BEKR ABDASSALAM, Usages de droit coutu-
mier dans la région de Tlemcen.
BOUSQUET (G.), Un Qânoûn kabyle contemporain.

SOCIOLOGIE :
BARON (B.), HUOT et PAYE (L.), Conditions d’habita-
tion des émigrants indigènes, à Rabat.
BERQUE (J.), Aspects du contrat pastoral à Sidi-Aïssa.



VOLUME 80.                      1937.

Description : 394 pages, 5,3 Mo

ARTICLES DE FONDS :

MARCY (G.), Étude des documents épigraphiques re-
cueillis par M. Maurice Reygasse au cours de ses missions 
dans le Sahara central, 4 pl., p. 27-62.
ISNARD (H.), Les élections de 1849 et l’agitation politi-
que à Alger, p. 63-71.
ALQUIER (J.), Note sur un voyage au Cap de Fer (sep-
tembre 1935), 4 pl., p. 72-80.
BRUNSCHVIG (R.), Un document sur une princesse haf-
side de la fi n du XVIe siècle, p. 81-92. 
DESPARMET (J.), Ethnographie traditionnelle de la Mettidja. 
Le Calendrier Folklorique. Chapitre X. Épilogue, p. 93-107.
REMOND (M.), La Kabylie, p. 108-111. 
ALBERTINI (E.), René Cagnat (1852 + 1937), p. 117-129.
CHRONIQUE, L’Archéologie Algérienne en Algérie, p. 
120-128.
CHABOT (J.), Fantaisies libyques, pl., p. 129-141.
MARCY (G.), Réponse à M. l’abbé Chabot, p. 142-158.
LAURENS (L.), A propos de cinq cent cinq monnaies ro-
maines des IVe et Ve siècles trouvées à Bou Sedda (Aurès), 
pl., p. 154-170.
MARTIN (C.), L’affaire Doineau, p. 171-198.
ASTRUC (M.), Nouvelles fouilles à Djidjelli (Algérie), 
[novembre-décembre 1935], fi g., p. 199-255.
MURATI (P.), Le maraboutisme ou la naissance d’une fa-
mille ethnique dans la région de Tébessa, 5 pl., p. 256-315.
GUEY (J.), Recherches épigraphiques à Ksiba, p. 316-359.



EVIN (G.), Essai sur les taux d’accroissement respectifs de 
la population et des subsistances en pays chleuh.
LE COEUR (C.), Métiers et classes sociales d’Azemmour.
MARCY (G.), L’alliance par colactation (tâd’a) chez les 
Berbères du Maroc.
PALLARY (P.), Les croyances relatives aux scorpions dans 
le Nord de l’Afrique.

LANGUES ET LITTÉRATURES ORIENTALES :
BASSET (A.), Situation actuelle des parlers berbères dans 
le département d’Oran.
HAMIDOU (A.), Aperçu sur la poésie vulgaire de Tlem-
cen. Les deux poètes populaires de Tlemcen Ibn Amsaïb et 
Ibn Triki,
MARÇAIS (P.), Remarque sur le fait syntaxique du parler 
arabe d’El-Milia.
MEZIANE (A.), Ibn Hamîs, poète tlemcénien du XIIIe siècle.
ROUX (A.), Quelques argots arabes et berbères du Maroc.



VOLUME 81.                      1937.

Description : 448 pages, 12,6 Mo

LESCHI (L.), Cirta. De la capitale numide à la colonie ro-
maine , 6 pl., p. 25-42. 

DROIT ET LÉGISLATION :
GAFFIOT (M.), La répression de l’usure en Algérie , p. 
99-115.
BRETON (A.), Les articles 941, 1070 et 1072 du Code ci-
vil sont-ils toujours en vigueur ? , p. 117-125.
BOUSQUET (G.) et DEMEERSEMAN, L’adoption dans 
la famille tunisienne , p. 127-159.
ROUSSIER-THÉAUX (J.), La neutralisation du droit de 
Djebr , p. 161-168.
LEHURAUX, Le statut territorial des territoires du Sud de 
l’Algérie , p. 169-184.
HOFFHERR (R.) et MAUCHAUSSE (P.), Les aspects 
juridiques essentiels des questions posées par les pratiques 
coutumières indigènes d’extraction de substances minéra-
les au Maroc français , p. 187-196.
DROUILLAT (R.), La justice pénale dans les territoires du 
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Note sur une inscription arabe de 1846, trouvée dans le mur 
du Mechouar, à Tlemcen, par. E. Janier, p. 269-272.
Les unions mixtes et l’état civil européen, par G.-H. Bous-
quet, p. 273-278. 

Comptes rendus :
J. Dresch, Documents sur les genres de vie de montagne 
dans le massif central du Grand Atlas (J. Despois), p. 141.
Luiz de Souza, Les Portugais et l’Afrique du Nord de 1521 
à 1557 (M. Emerit), p. 143.
Ibn Roch, Traité décisif sur l’accord de la religion et de la 
philosophie (P. Mesnard), p. 144.
R. Brunschwig, La Berbérie orientale sous les Hafsides, 
des origines à la fi n du XVe siècle (G. Marçais), p. 279-281.
A. Berthier, Les vestiges du christianisme antique dans la 
Numidie centrale (Chr. Courtois), p. 281-283.
A. Pellegrin et G.G. Lapeyre, Carthage punique (814-146 
avant J.-C.) (G. Mercier), p. 283-286. 

Chroniques :
A l’Institut, p. 145.
L’archéologie algérienne en 1942 (L. Leschi), p. 145. 



VOLUME 88.                      1944.

Description : 302 pages, 11,8 Mo.

Articles :
G. Ch. PICARD, Statues et statuette dionysiaques dé-
couvertes en Tunisie (avec 3 planches hors texte), p. 5-27. 
Sbeitla, Musée Lavigerie, Oudna.
Lieut.-Colon. REYNIERS, Note sur le rôle et la composi-
tion de la cohorte milliaire, p. 28-42.
E. JANIER, Les industries indigènes de la région des Tra-
ras, p. 43-66.
GRAF-DE LA SALLE (Mme), Contribution à l’étude du 
folklore tunisien. Croyances et coutumes relatives à la mai-
son chez les musulmans de Tunis, p. 67-82.
L RICARD, Notes sur l’émigration des Israélites marocains 
en Amérique espagnole et au Brésil, p. 83-88.
BLANDIN. La population de Tanger en 1910, p. 89-115.
B. GODON, Les formes du batik dans l’Aurès (avec 7 fi g., 
planches hors texte), p. 116-122.
R. BENCHENEB, Textes arabes d’Alger (suite et fi n), p. 
123-140.
D. MACKAY, Récentes activités de l’archéologie britanni-
que, p. 167-180.
F. LLABADOR, Recherches d’archéologie musulmane : 
Les ruines de Taount, bourgade berbère du Maghreb cen-
tral, p. 181-201 (avec 4 planches hors texte et 6 fi gures). Sur 
un escarpement dominant le port de Nemours.
E. PAUTY, Vue d’ensemble sur les hammamas de Rabat-
Salé, avec 23 fi gures), p. 202-226.
J. CAILLÉ, Le curé de Mascara et l’émir Abd el Kader 
(août 1845), p. 227-238.
P. CARAYOL, les genres de vie indigènes dans l’Atlas de 
Blida, p. 239-265. 



Notes et documents :
Inscriptions funéraires en français sur des tombes musul-
manes, par G.-H. BOUSQUET, p. 266-269.
Edmond About et al-Muwaïlihi, par S. BENCHENEB, p. 
270-273.

Chronique :
L. Leschi, L’archéologie algérienne en 1943, p. 163-166. 
Dans certains exemplaires, la page 163 se trouve après la 
page 282. 

Comptes rendus :
Mme BRUNOT-DAVID : Les broderies de Rabat (Mme 
Marguerite Bel), p. 156. -- L. CHENIER : Journal du Consu-
lat de France au Maroc (1767-1785) (M. Emerit), p. 277. 
W. FITZGERALD : Africa. A social, economic and politi-
cal geography of its Major Regions (J. Despois), p. 280. P. 
GRANDCHAMP : Arbre généalogique de la Famille Has-
sinite (1705-1944) (J. Despois), p. 279, P. GRANVILLE 
– EDGE : Vital Statistics and Public Health Worh in the 
tropics (G.-H. Bousquet), p. 281. - E. HUXLEY et M. PE-
RHAM : Race and Politics in Kenya (G. H. Bousquet), p. 
282, Ibn HAIYAN : Al-Moktabis. Tome troisième : Chro-
nique du règne du Calife Umaiyade Abd Allâh à Courdoue 
(H. Pérès), p. 14l, L. P. MAIR, Welfare in the British Co-
lonies, Institute of Intern. Affairs (G. H. Bousquet), p. 281. 
PENZ (Charles) : Les captifs français du Maroc au XVIIe 
siècle (1577-1699) (M. Emerit), p. 274, P. SELTZER, Es-
quisse climatologique de l’Algérie (Période 1913-1938) (J. 
Despois), p. 280, H. TERRASSE : La Mosquée des Anda-
lous de Fès (A. Bel), p. 152.



VOLUME 89.                      1945.

Description : 302 pages, 11,8 Mo.

Articles :
A. BASSET, Sur la voyelle initiale en berbère, p. 82-88.
Saâdeddine BENCHENEB, Chansons de l’escarpolette, 
p. 89-102.
A. BERTHIER, Trois inscriptions de Tiddis (avec 5 fi gu-
res), p. 5-20.
R. BRUNSCHVIG, Un texte arabe du IXe siècle intéres-
sant le Fezzan, p. 21-25.
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F.-G. MARILL, Trépanation crânienne préhistorique ou 
Ostéomyélite de la voûte du crâne chez l’homme préhisto-
rique, p. 155-189.
R. RICARD, Ibero-Africana : Textes espagnols sur la Ber-
bérie (XVe, XVIe et XVIIIe siècles), p. 26-40.
R. RICARD, Ibero-Africana : Le père Jérôme Gratien de la 
Mère de Dieu et sa captivité à Tunis (1593-1595), p. 190-200.
Nécrologie, Alfred Bel (1873-1945), par Georges MAR-
ÇAIS, Rev. af. , 89, 1945, p. 103-109.
Bibliographie d’Alfred Bel, par Emile JANIER, p. 110-116. 

Notes et documents :
A propos de «Modd an-Nâbi « magribins, par Alfred BEL. 
(avec 1 planche hors texte), p. 120-125.
Vases de bronze gravés calibrés pour la Zakat al Fitr.
Annonces matrimoniales islamiques, par G.-H. BOUS-



QUET, p. 117-119.
L’Empereur Philippe l’Arabe fut-il un des constructeurs du 
Temple de Jupiter Damascénien, future Grande Mosquée 
de Damas ?, par M. CANARD, p. 281-286.
Un acte de vente dressé à Alger en 1648, par Saâdeddine 
BENCHENEB, p. 287-290.
Le baisemain des Consuls à la Cour des Beys de Tunis, par 
P. GRANDCHAMP, p. 291-292. 

Comptes rendus :
R. P. G. THÉRY, O. P. : Tolède, grande ville de la Re-
naissance Médiévale. Point de jonction entre les cultures 
musulmane et chrétienne. Le circuit de la civilisation médi-
terranéenne (A. Berthier), p. 126.
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Archéologie punique, romaine et chrétienne en 1957 (J. 
Lassus) , p. 169-192. Distinctions, p. 193



VOLUME 104.                      1960.

Description : 504 pages, 16,5 Mo.

ARTICLES :
CAMPS (G.) : Les traces d’un âge de bronze en Afrique du 
Nord (planches hors-texte) , p. 31-55.
ESQUER (G.) et BOYER (P.) : Bugeaud en 1840 , p. 57 et 283.
PLANHOL (X. de) : Les nouveaux villages de l’Atlas bli-
déen, du Chenoua et de la Mitidja occidentale (fi g. et plan-
ches hors-texte) , p. 229.
« La Chronique » d’Abû Zakariyyà’ al- Wargalânî (traduc-
tion annotée par R. LE TOURNEAU) , p. 99-176 et 322-390. 

NOTES ET DOCUMENTS :
GALAND (L.) : La phrase berbère et la vie kabyle à la lu-
mière de récentes publications , p. 425
MARCILLET-JAUBERT (J.) : Mosaïques tombales de 
Tébessa (plan ches hors-texte) , p. 413-423.
MERAD (A.) : Un parler arabe du Sud tunisien , p. 186
REYNIERS (Colonel F.) : Dix lettres inédites du Maréchal 
de Saint-Arnaud au Général Rivet , p. 391
YACONO (X.) : Une lettre du général Yusuf sur la coloni-
sation arabe , p. 177 

COMPTES RENDUS :
ARBERRY (A. J.) : Shiraz, persian city of saints and poets 
(R. Le Tourneau) , p . 456
BARBOUR (N.) : A survey of North West Africa (X. Ya-
cono) , p. 443
BOND (S.) : Gli stati barbareschi nella Histoire diplomati-
que dell’abate François Raynal (X. Yacono) , p. 201
BOYER (P.) : L’évolution de l’Algérie médiane (R. Le 
Tourneau) , p. 457



BUFFARD-BURKHARDT (Y) : Contribution à l’étude de 
l’œuvre scientifi que des pharmaciens français concernant 
l’Algérie (X. Yacono), p. 200
ESQUER (G.) : Histoire de l’Algérie (1830-1960) (X. Yacono) , p. 201
GANIAGE (J.) : Les origines du protectorat français en 
Tunisie (X. Yacono) , p. 194
LEGENDRE (M.) : Survivance des mesures traditionnel-
les en Tunisie (X. Yacono) , p. 451
PICARD (G. Ch.) : La civilisation de l’Afrique romaine 
(P. Salama) , p. 433-442.
POINSSOT (C.) : Les ruines de Dougga (P. Salama) , p. 215-220.
RAMBERT (G.) : Histoire du commerce de Marseille, Tome 
VI, de 1660 à 1789. Les colonies (X. Yacono) , p. 452
RONDOT (P.) : Islam et Musulmans d’aujourd’hui (A. Merad) , p. 206
RUSSINGER (A.) : Manuel d’administration communale 
(P. B.) , p. 462
THIRIET (F.) : La Romanie vénitienne au Moyen âge 
(J.Heers) , p. 202
THOUVENOT (R.) : Maisons de Volubilis (P. Salama) , p. 211-214.
VIGNES (K) : Le Gouverneur général Tirman et le système 
des rattachements (G. Esquer) , p. 209
Algérie -développement 1959 (X. Yacono) , p. 202
La Bibliothèque arabe-française de l’Institut d’Etudes Orienta-
les d’Alger , p. 220 (Liste des sept premiers volumes parus).
Bottin Europe (X. Yacono), Rev. af. , 104, 1960, p. 455
Catalogo analitico di periodici in lingua francese (X. Ya-
cono) , p.199
Collections ethnographiques publiées sous la direction de 
L. BALOUT, Planches Album n° 1 : Touareg Ahaggar (L. 
Golvin) , p. 191
Université d’Alger. Cinquantenaire, 1909-1959 (P. Boyer) , p. 463 

CHRONIQUE : Archéologie punique, romaine et chré-
tienne en 1958 par J. LASSUS , p. 221-227.



VOLUME 105.                      1961.

Description : 496 pages, 16 Mo.

ARTICLES :
BARADEZ (J.) : Quatorze années de recherches archéolo-
giques à Tipasa (1948-1961). Méthode et Bilan, p. 215-250 
et 8 planches.
GODERT (E. G.) : Tunis et les parfums, p. 295
LENTIN (A.) : Jours d’El-Hassi (1893-1903) , p. 49 et 251
LINARÈS (A.) : Raymond Lulle et l’Afrique , p.98-116.
PLANHOL (X. de) : Les nouveaux villages de l’Atlas du 
Chenoua et de la Mitidja occidentale (suite et fi n) , p. 5
« La Chronique » d’Abû Zakariyyâ al-Wargalâni (suite) , 
p. 117-176 et 323-374. 

NOTES ET DOCUMENTS :
BOUSQUET (G.-H.) : Le fi qh et l’éclipse du 15 février 
1961 , p. 375
CANARD (M.) : Le Congrès des Orientalistes de Moscou, 
Rev. af , p. 182
CANARD (M.) : Quelques articles récents de l’arabisant 
polonais T. Lewicki , p.186-192.
RICHÉ (R.) : La corporation des bijoutiers à Constantine 
en 1830 , p. 177.
YACONO (X.) : Pour une histoire de l’Université d’Alger, p. 377 

COMPTES RENDUS :
BLAUDIN DE THÉ (B.) : Essai de bibliographie du Sa-
hara français et des régions avoisinantes (X. Y.) , p.417
BONOO (S.) : L’incursione dei corsari tunisini a Carloforte 
(1798-1803) (X. Y.) , p. 417
BRAEMER (F.) : Les stèles funéraires à personnages de 
Bordeaux. Ier-IIIe siècles. (P. Salama) , p. 193



VOLUME 93.                      1949.

Description : 386 pages, 11,9 Mo.

Articles :
J. BARADEZ, Gemellae. Un camp d’Hadrien et une ville 
aux confins sahariens aujourd’hui ensevelis sous les sables 
(avec 2 planches hors texte), p. 1-24.
A. BASSET et A. PICARD, Sur berbère YIR « mauvais » 
chez les Irjen, p. 292-313.
G.-H. BOUSQUET, Le rituel du culte des Saints (à propos 
du livre de T. CANAAN), p. 277-290. Saints musulmans.
M. EMERIT, Les Mémoires d’Ahmed Bey, dernier Bey de 
Constantine, p. 65-125.
M. EMERIT, Les crises des finances tunisiennes et les ori-
gines du Protectorat, p. 249-276.
G. MARÇAIS, Les HAFCIDES d’après un livre récent, p. 
25-37.
A. PICARD, Rev. af. , 93, 1949, p. 292
S. RAHMANI, Le tir à la cible et le « nif » en Kabylie, p. 
126-132.
A. RIGGIO, Esclaves et Missionnaires en Barbarie (1672-
1682), p. 38-64.
M. ROUSSEAU, HANNON au Maroc (avec 1 carte hors 
texte), p. 161-232.
J. SAUVAGET, Une description des Côtes barbaresques 
au XVIIe siècle, p. 233-248. Description d’Est en Ouest. 

Notes et Documents :
G.-H. BOUSQUET, Les enfants naturels musulmans et 
l’état civil à Alger, p. 140-142.
G.-H. BOUSQUET, Promenades sociologiques. III. Les 
noms patronymiques féminins des douars Tacheta et Zou-
gera, p. 335-338.



G.-H. BOUSQUET, Un Président de la République por-
tugaise enterré en Algérie, p. 339. Texeira Gomes (1923-
1925), enterré à Bougie.
M. EMERIT, A propos de Jules Ferry, p. 340-343, égra-
tigne Ch.-A. Julien.
A. SACERDOTI, L’esclavage chrétien au Barbarie au 
XVIIIe siècle, p. 133-139.
E. JANIER, Bibliographie des publications qui ont été 
faites sur Tlemcen et sa région, p. 313-334 (notamment p. 
318-322 : Antiquité et Moyen Age). 

Chronique : L. Leschi, L’archéologie algérienne en 1948, 
p. 154-160. 

Comptes Rendus :
J. Despois, L’Afrique du Nord (R. Le Tourneau), p. 143-148.
Santillana (David), Istituzioni di diritto malichita, (R. 
Brunschwig), p. 150-153. Etc…
E. Thouvenot, Volubilis (L. Leschi), p. 344-351.
J. Berque, Ville et université. Aperçu sur l’histoire de 
l’École de Fès (E. Denerghem), p. 351-354.
Etc…



VOLUME 94.                      1950.

Description : 270 pages, 8 Mo.

Attention : Les 208 premières pages manquent pour 
l’instant (le 10 septembre 2010). 

Articles :
J. MARION. Les agglomérations antiques des environs 
de Paul-Robert (Départ. d’Alger), (avec 40 figures et 3 
planches hors texte), p. 209-258.
Chr. COURTOIS, Saint Augustin et le problème de la sur-
vivance du Punique, p. 259-282.
G.-H. BOUSQUET, Les conquêtes musulmanes et l’impé-
rialisme arabe, par J. Schumpeter (1883-1950), p. 283-297.
SAUTIN, La musique antique dans le monde oriental. La 
musique arabe (avec 4 figures), p. 298-358.
J. BERQUE, Un glossaire notarial arabo-chleuh du Deren 
(XVIIIe siècle), (avec 1 carte et 1 planche hors texte), p. 
357-398.
M. EMERIT, Le conflit franco-marocain de 1844 d’après 
les notes de Warnier, p. 399-425. 

Notes et Documents :
G. – Léon Roche et la chapelle de Sainte-Eugénie (1862), p. 
426-428. Chapelle de l’ancien consulat de France à Tunis.
M. EMERIT, Saulty Abd er-Rahman au service du Maroc, 
p. 429-430.
G. MARÇAIS, Une histoire du Maroc, p. 431-442. 
R. LE TOURNEAU, Fés avant le Protectorat. Étude éco-
nomique et sociale d’une ville de l’Occident musulman (G.-
H. Bousquet), p. 443.
G. ESQUER, Alger et sa région (J. Despois), p. 445. 
La vie de Mahomet (G.-H. Bousquet), p. 446.



VINTÉJOUX, Le miracle arabe (R. Le Tourneau), p. 447. 
M. HADJ SADOK, Description du Maghreb et de l’Eu-
rope au IIIe/IXe siècle (R. Ben Cheneb), p. 448. 
H.A.R. GIBB et H. BOWEN, Islamic Society and the 
West. I. Islamic Society in the eigheenth century (R. Le 
Tourneau), p. 450. 
Mlle G. MOLLARD, L’évolution de la culture et de la pro-
duction du blé en Algérie de 1830 à 1939 (J. Despois), p. 453.



VOLUME 95.                      1951.

Description : 242 pages, 8 Mo.

Attention : Les 213 premières pages manquent pour 
l’instant (le 10 septembre 2010). 

Articles :
P. SALAMA, Les bornes milliaires de Djemila-Cuicul et 
leur intérêt pour l’histoire de la ville (avec 4 planches hors 
texte) p. 213-272 et 6 pl.
Chr. SNOUCK-HUGRONJE, La légende Qorânique 
d’Abraham et la politique religieuse du Prophète Moh’am-
med. (Traduit avec la collaboration de G.-W. BOUSQUET-
MIRANDOLLE), avec introduction, et postface par G.-H. 
BOUSQUET, p. 273-288.
E. DERMENGHEM et L. L. BARRÈS, Essai sur la Hadhra 
des Aïssaoua d’Algérie (avec 8 planches dans le texte), p. 
289-314.
M. HADJ-SADOK, A travers la Berbérie orientale du 
XVIII° siècle avec le voyageur Al-Warthîlànî (avec 2 cartes 
hors texte), p. 315-399. En Kabylie du Djurdjura, cf. carte, 
p. 327. 

Notes et Documents : E. JANIER, Supplément à la biblio-
graphie des publications qui ont été faites sur Tlemcen et sa 
région, p. 400-413 (Antiquité et Moyen Age, p. 406-407). 

Comptes Rendus :
Ch. A. JULIEN, Histoire de l’Afrique du Nord. Tunisie. Al 
érie. Maroc. Des origines à la conquête arabe (647 ap. J.-
C.), revue par Chr. COURTOIS (J. Despois), p. 414-415.
A. BERTHIER, L’Algérie et son passé (Chr. Courtois), p. 
415-416.



IBN ‘ABD-AL-H’AKAM, Conquête de l’Afrique du Nord 
et de l’Espagne, trad. par A. GATEAU (R. Le Tourneau), p. 
416-419.
M. KADDACHE, La Casbah sous les Turcs. La Casbah de 
nos jours (M. Emerit), p. 421-423.
L. LAMARQUE, Recherches historiques sur la médecine 
dans la Régence d’Alger (X. Yacono), p. 423-427. 

Necrologie : Achille Riggio (1891-1951), p. 428-429. His-
toire moderne. Tunisie.



VOLUME 96.                      1952.

Description : 512 pages, 16,4 Mo.

Liste des membres de la Société, p. 5.
Échanges de la « Revue Africaine », p. 14.
Assemblée Générale du 10 février 1952, p. 16 

Articles : 
M. EISENRETH. - Les Juifs en Algérie et en Tunisie à 
l’époque turque (1516-1830) , p. 114-187 et 243-384.
M. EMERIT. - La pénétration industrielle et commerciale 
en Tunisie et les origines du Protectorat, p. 196-219.
M. EMERIT. - Le mystère Yusuf, p. 385-398.
J. GODECHOT. - La course maltaise le long des côtes 
barba resques à la fin du XVIIIe siècle ( avec 1 figure dans 
le texte , p. 105
J. GUEY. - Lepcitana septimiana VI (seconde partie) (avec 
1 figure et 1 tableau hors texte) , p. 25-63.
J. GUEY. - Lepcitana septimiana altera IV (1ère partie) 
(avec 5 figures et 6 planches hors texte) , p. 275-310.
E. KURAN. - La lettre du dernier Dey d’Alger au Grand Vizir 
de l’Empire Ottoman (avec 1 planche hors texte) , p. 188-195.
MAHDI BOUABDELLI (El). - Le cheikh Mohammed ibn 
Ali et Kharroubi, p. 330
A.SA CERDOTI. - La mission à Alger du consul de Venise 
Nicolas Rosalem (1753-1754), p. 64
J. SCHACHT. - Notes sur la sociologie du droit musul-
man, p. 311

Notes et Documents :
G.-H. BOUSQUET, Survivance de formulaires turcs en 
Tunisie, p. 220.
G.-H. BOUSQUET, Conclusion pour une précédente note, p. 221



G.-H. BOUSQUET, Promenades sociologiques V, La pra-
tique religieuse en Aurès, p. 449
Chr.COURTOIS, Bibliographie de l’Afrique du Nord des 
origines à la fin du Moyen Age (ouvrages parus de 1946 à 
1951 inclus) , p. 416.
M. LEGLAY, Nouveautés puniques , p. 399-415. 

Comptes rendus :
A.BASSET. La langue berbère (Ph. Marçais) , p.466. J. BE-
LOT, Dictionnaire français - arabe (Ph. Marçais) , p. 467. 
Ch. BOIS, Années de disette, années d ‘ abondance, séche-
resses et pluies en Tunisie de 648 à 1881 , Id., au Maroc. 
Famines et sécheresses en Algérie, (J. Despois) , p. 466. 
J. CAILLÉ, Auguste Beaumier (M. Emerit) , p. 231. G. 
DRAGUE, Esquisse d’une histoire religieuse du Maroc 
(R. LeTourneau) , p. 232. G.ESQUER, L’anticolonialisme 
au XIIe siècle (X. Yacono), p. 228. J. GODECHOT, His-
toire de Malte (M. Emerit), p. 462. R.HARTMANN, Zur 
Vorgeschichte des abbâssidisischen Schein Chalifates von 
Cairo (M. Canard), p. 226. IBN JOBAÏR, Voyages (R. Le 
Tourneau) , p. 461. H. ISNARD, La vigne en Algérie, I 
(J. Despois), p. 472. H. L ABOURET, Colonisation, Co-
lonialisme, Décolonisation. (J. Despois), p. 471. R. LE 
TOURNEAU, L’Islam contemporain (J. Despois), p. 470. 
Naissance du prolétariat marocain (J. Despois), p. 474. E. 
PANETTA, Cirenaica sconosciuta (Ph. Marcais), p. 469.
P. SALAMA, Les voies romaines de l’Afrique du Nor d 
(M. Leglay) , p. 222. D. SOURDEL, L’Islam (M. Canard), 
p. 227. A. VASILIEF, Byzance et les Arabes. II., La dy-
nastie macédonienne, 2e partie (Chr. Courtois), p. 459. R. 
VILLOT, Arzeu et son histoire (M. Emerit), p. 230.

Nécrologie :
I. I. KRATCHKOVSKY, par M. Canard, p. 236



Le Général AZAN, par G. Yver, p. 250.

Chronique :
L’Archéologie algérienne en 1951, par L. BALOUT et L. 
LESCHI, p. 260-273.
La deuxième session du Congrès panafricain de préhistoire, 
p. 274.
Célébration du Centenaire de la Société archéologique du 
Département de Constantine, p. 476.
Soixante-dix-huitième Congrès des Sociétés Savantes, 
1953, p. 479.
Académie de la Méditerranée, p. 480. 



BRUNON (J. et R.) : Découverte du Hoggar (M. Gast) , p. 202.
BRUNSCHWIG (H.) : Mythes et réalités de l’empire co-
lonial français, 1871-1914 (X. Yacono) , p. 205.
CHARLES (R.) : L’évolution de l’Islam (M. Mercier) , p. 399.
COLLINET-GUÉRIN (M.) : Histoire du nimbe (P. Salama) , p. 398
DESPOIS (J.) : La Tunisie et ses régions (X.Yacono) , p. 413
FLAMAND (P.) : Les communautés israélites du Sud (R. 
Le Tourneau) , p. 195
GANIAGE (J.) : Une entreprise italienne au milieu du 
XIXe siè cle (X. Yacono) , p. 209 .
GANIAGE (J.) : La population européenne de Tunis au 
milieu du XXe siècle (X. Yacono) , p. 210
GOLVIN (L.) : La Mosquée. Ses origines. Sa morphologie. 
Ses diverses fonctions. Son rôle (R. Le Tourneau) , p. 198.
IDRIS (H. R.) : Manâqib d’Abri Ishâq Al-Jabanyâni et Ma-
nâqib de Muhriz B. Halaf (R. Le Tourneau) , p. 405.
JANIER (H.) et NOURREDINE (A.) : Anthologie de tex-
tes poétiques attribués à Avicenne (A. Merad) , p. 411.
LAPEYRE (H.) : Géographie de l’Espagne Morisque (J. 
Heers) , p. 407-409.
MARÇAIS (G.) et GOLVIN (L.) : La grande mosquée de 
Sfax (J. Sourdel-Thomine) , p. 200-202.
MASSIGNON (G.) : Bibliographie des Recueils de Contes 
traditionnels du Maghreb , (A. Merad), p. 412.
MATTERER (A.) : Journal de la prise d’Alger (X. Yacono), p. 211.
RACIM (X) : La vie musulmane d’hier (L. Golvin) , p. 203.
ROMANELLI (P.) : Storia delle province romana dell’Afri-
ca (P. Salama) , p. 393-398.
SEBAG (P.) : L’évolution d’un ghetto nord-africain. La 
hara de Tunis (X. Yacono) , p. 416
SMYTHE: (H.H.) et SMYTHE (M. M.) : The new Nige-
rian elite (C. Ramnoux) , p. 409.
The American Historical Association’s Guide to historical 
literature (X. Y.) , p. 418 



CHRONIQUE : Archéologie punique, romaine et chré-
tienne en 1959 et 1960 par J. LASSUS , p. 439-448. 

NÉCROLOGIE :
J. ALAZARD (1887-1960), par M. Canard et G. Marcais , 
p. 419-427.
G. ESQUER (1876-1921), par X. Yacono , p. 429-438 (avec 
sa bibliographie). 



VOLUME 106.                      1962.

Description : 230 pages, 8,2 Mo.

Assemblée générale du 28 janvier 1962, p.5

ARTICLES :
H. CAMpS-FAbRER, La disparition de l’autruche en Afri-
que du Nord , p. 34-74
E. GOEbERT, Tunis et les parfums (suite et fin) , p. 75
LA CHRONIQUE» D’AbÛ ZAKARIYYÂ AL-WAR-
GALANI (m. 471 H = 1078 J.-C.). Deuxième partie (inédite. 
Traduction annotée par H. R. Idris (suite et fin) , p.119-162.

NOTES ET DOCUMENTS :
Huit lettres inédites de familiers de Bugeaud (1847-1849), 
ed. F. Reyniers et L. Fourichon , p. 163-189.
G.-H. bOUSQUET, Les mariages mixtes à l’État-Civil 
d’Alger , p. 190-193.

COMpTES RENDUS :
ASHFORD (Douglas E.), Political change in Morocco, 
1961(R. Le Tourneau) , p. 194-198
p.FLAMAND, Quelques manifestations de l’esprit po-
pulaire dans les juiveries du Sud marocain (R.Le TOUR-
NEAU), p. 198-199.
L’élaboration de l’Islam. Colloque de Strasbourg, (H. 
R.IDRIS) , p. 199-200
p. Juan Manuel DEL ESTAL (O.S.A.), Desacertada opi-
nion moderna sobre les monjes de Cartago(L.L. Barbès) , 
p. 201-202 [à propos du destinataire du De opere monacho-
rum de saint Augustin].
Dr Denys GORCE, Saint Augustin. Homélies sur les Psau-
mes (L.L.Barrès) , p. 202-203.



Un faubourg de Tunis, Saïda MANOUbIA. Enquête nutri-
tionnelle et médicale (X. Yacono) , p. 203-204.
Elizabeth MARSHALL THOMAS, Des gens sans mé-
chanceté (X.Yacono) , p. 204-205.
M. MARCHAND et A. FONTAINE, Cartes historiques 
de l’Algérie, (X. Y.) , p. 206
André VILLERS, Le chevalier du Congo, Josué Henri de 
la Lindi (X. Y.) , p. 206-207
Rom LANDAU, Morocco independant under Mohammed 
the Fifth (R. LeTourneau) , p.207-208.

NECROLOGIE : Le général MEYNIER (1874-1961)(L. 
L. Barbès) , p. 209-212. 



RAYON GSELL

10 livres à télécharger



Titre : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE DU NORD 

Tome I : LES CONDITIONS DU DÉVELOPPEMENT HIS-
TORIQUE. LES TEMPS PRIMITIFS. LA COLONISATION 

PHÉNICIENNE ET L’EMPIRE DE CARTHAGE. 

Description : 536 pages, 2366 ko.

En trois livres : 

LIVRE PREMIER : LES CONDITIONS DU DÉVELOPPE-
MENT HISTORIQUE : 
1 Les régions naturelles de l’Afrique du nord 
2 l’Afrique du nord dans le monde méditerranéen 
3 Le climat de l’Afrique du nord dans l’antiquité 
4 Faune et fl ore de l’Afrique du nord dans l’antiquité 
5 les conditions de l’exploitation du sol 

Livre II: LES TEMPS PRIMITIFS : 
1 la civilisation de la pierre 
2 origines de l`élevage et de la culture 
3 État social. Magie et religion. Art. Pratiques funéraires 
4 Anthropologie 
5 La langue libyque 
6 Relations des indigènes de l’Afrique du nord avec d’autres 
contrées 

LIVRE III : LA COLONISATION PHÉNICIENNE ET L’EMPI-
RE DE CARTHAGE : 
1 Les phéniciens dans l’Afrique du nord. Fondation de Carthage 
2 Formation de l’empire de Carthage 
3 Expéditions sur les côtes de l’océan



Titre : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE DU NORD : 
Tome II : L’ÉTAT CARTHAGINOIS.

Description : 469 pages, 3800 ko.

LIVRE PREMIER : CARTHAGE ET SES POSSESSIONS 
EN AFRIQUE. 

CHAPITRE PREMIER. — La ville de Carthage : 
I. Situation de Carthage . — II. Le nom de la colonie tyrienne a-t-il 
été d’abord Byrsa ? — II. Fortifi cations de Carthage avant le IIIe 
siècle. — IV. Textes relatifs aux ports. — V. Différentes hypothèses. 
— VI. Le port marchand. — VII. La place publique. — VIII. Les 
sépultures.

CHAPITRE II. — La domination carthaginoise en Afrique : 
I. Indications et hypothèses erronées sur l’étendue du territoire car-
thaginois en Afrique. — II. On ne connaît les noms que d’un très 
petit nombre de villes sur le territoire punique. — III. Domination 
carthaginoise sur les côtes africaines. — IV. La région des Syrtes. 
— V. Thænæe, Usilla, Ruspe, Acholla, El Alia, Alipota, Mahdia, 
Thapsus, Leptis, Ruspina, Hadrumète, Le Byzacium, Néapolis, Clu-
pea, Péninsule du cap Bon. — VI. L’embouchure de la Medjerda. 
— VII. Les villes Métagonites. — VIII. La région du cap Spartel. 
— IX. Quand Carthage a-t-elle perdu ses colonies africaines ? 

LIVRE II : LE GOUVERNEMENT DE CARTHAGE. 

CHAPITRE PREMIER. — La constitution carthaginoise. Histoire 
intérieure de Carthage : 
I. Sources. — II. Les « rois » appelés sufètes. — III. La synclétos 
et la gérousia de Polybe au temps des deux dernières guerres pu-
niques. — V. L’assemblée du peuple. — V. Jugements des Grecs 



sur la constitution carthaginoise. — VI. Hannon le Grand. — VII. 
Amilcar Barca et Hannon. — VIII. Le parti antibarcide à la fi n de la 
seconde guerre punique. — IX. Les partis politiques avant la troi-
sième guerre punique (partis romain, démocratique et numide). 

CHAPITRE II. - Administration de l’empire de Carthage :
I. Carthage réduit au minimum l’administration de son empire. — 
II. Le territoire carthaginois en Afrique. — III. La province cartha-
ginoise en Sicile. — IV. Dépenses ordinaires et extraordinaires de 
l’État carthaginois. — V. Monnayages carthaginois. 

CHAPITRE III. — Les armées de Carthage : 
I. Carthage n’a d’armées qu’en temps de guerre. — II. Les armées 
sont d’abord formées de citoyens. — III. Soldats non carthaginois. 
— IV. Soldats libyens, sujets africains de Carthage. — V. Mercenai-
res et sujets : Espagnols, cavaliers espagnols, Baléares, Corses, Sar-
des, Ligures, Gaulois, Campaniens, Étrusques, Grecs. — VI. Les 
troupes sont groupées par nations. — VII. Éléphants. — VIII. Art 
des sièges. — IX. Camps. — X. Généraux . 

CHAPITRE IV. — La marine de guerre : 
I. Emplois divers de la marine de guerre. — II. Les fl ottes de la 
République; concours des particuliers (?). — III. La marine de Car-
thage et les autres marines de l’Occident.

LISTE DES CARTES : 

1. Plan de Carthage. — 2. Territoire carthaginois. — 3. Littoral des 
Syrtes. — 4. Littoral de la Méditerranée, de Bône à Ténès. — 5. 
Littoral de la Méditerranée, de Ténès au détroit de Gibraltar. — 6. 
Littoral de l’Océan, du détroit de Gibraltar à Agadir.



Titre : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE DU NORD.

Tome III : HISTOIRE MILITAIRE DE CARTHAGE.

Description : 417 pages, 2018 ko 

CHAPITRE PREMIER. — Carthage et les Grecs de Sicile. Expé-
dition d’Agathocle : 
I. La situation en Sicile, de 480 à 409 avant J.-C. II. Expédition 
punique en Sicile vers 345 avant J.-C. III. Les Carthaginois en Si-
cile après le traité de Timoléon. IV. Sources de la guerre d’Afrique 
(310-307 avant J.-C.). V. Agathocle brûle ses vaisseaux. VI. Situa-
tion précaire d’Agathocle. VII. Agathocle retourne en Sicile. VIII. 
Agathocle revient en Afrique. IX. Interventions puniques en Sicile 
après la mort d’Agathocle. 

CHAPITRE II. — La première guerre punique : 
I. Traités conclus entre Rome et Carthage avant la première guerre 
punique. II. Les Romains à Messine. III. Rome décide une expédi-
tion en Afrique. IV. Prise de Palerme par les Romains. 

CHAPITRE III. — La guerre des mercenaires. Les conquêtes des 
Barcides en Espagne : 
I. Polybe et la guerre des mercenaires. II. Les Libyens se joignent 
aux mercenaires révoltés. III. Marches d’Amilcar et des rebelles. IV. 
Nouvelles marches d’Amilcar et des rebelles V. Campagne contre 
les Numides. VI. Les Romains s’emparent de la Sardaigne. VII. 
Députation romaine envoyée à Amilcar. 

CHAPITRE IV. — La guerre d’Hannibal :
I. Projet d’offensive des Romains en Afrique et en Espagne. II. Sour-
ces de la guerre d’Hannibal. III. Hannibal soumet des peuples espa-
gnols entre l’Èbre et les Pyrénées. IV. Fermeté du Sénat romain. 



CHAPITRE V. — L’Afrique du Nord au temps de la guerre d’Han-
nibal :
I. Expéditions de fl ottes romaines sur les côtes d’Afrique en 217, 
216, 215, 212, 210, 208, 207 avant J.-C. II. Royaumes indigènes 
dans l’Afrique du Nord. III. Le royaume massyle après la mort de 
Gaïa. 

CHAPITRE VI. — Scipion et Hannibal :
I. Sources. II. Scipion se prépare à passer en Afrique. III. Scipion 
assiège Utique. IV. Négociations entre Syphax et Scipion. V. Déci-
sions prises à Carthage. VI. Hannibal revient d’Italie et s’établit à 
Hadrumète. VII. Prétendue campagne d’Hannibal contre Masinissa. 
VIII. La bataille de Zama. IX. Scipion retourne près d’Utique. 

CHAPITRE VII. — Carthage, Rome et Masinissa :
I. Carthage, résignée à sa déchéance, respecte le traité. II. Masinissa 
: son tempérament et son caractère. III. Le traité de l’année 201 
permet à Masinissa d’exercer des revendications contre les Cartha-
ginois. IV. Les Carthaginois exilent les partisans de Masinissa. V. 
La guerre faite par les Carthaginois à Masinissa donne à Rome un 
prétexte de rupture. 

CHAPITRE VIII. — La fi n de Carthage :
I. Sources de la troisième guerre punique. II. Préparatifs militaires 
de Rome. III. Les Romains devant Carthage. IV. Scipion est élu 
consul et chargé du commandement en Afrique. V. Les Carthaginois 
creusent une nouvelle entrée des ports et construisent une fl otte. VI. 
Scipion ordonne l’assaut de Carthage.



Titre : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE DU NORD.

Tome IV : LA CIVILISATION CARTHAGINOISE. 

Description : 507 pages, 1900ko.

LIVRE PREMIER. HISTOIRE ÉCONOMIQUE DE CARTHAGE 

CHAPITRE PREMIER. — Agriculture. 
I. Domaine agricole dont les Carthaginois ont disposé en Afrique . 
— II. Culture des céréales. — III. Cultures arbustives. — IV. Éle-
vage des chevaux. — V. Domaines de l’aristocratie punique. — VI. 
Mines.
CHAPITRE II. – Industrie.
I. Nécessité de l’industrie à Carthage. — II. Céramique. — III. Tra-
vail du fer, du cuivre et du bronze, du plomb. — IV. Bijoux en or et 
en argent. — V. Travail des pierres fi nes. — VI. Conclusion.
CHAPITRE III. — Commerce.
I. Importance du commerce chez les Carthaginois. — II. Rôle de 
l’État dans le développement du commerce. — III. Mouvement 
commercial. — IV. Relations, entre le littoral des Syrtes et l’inté-
rieur de l’Afrique, par le Fezzan. — V. Le commerce punique avec 
le Sud de la Gaule est sans importance. — VI. L’importance du 
commerce carthaginois est attestée par les auteurs anciens.

LIVRE II. MŒURS ET CROYANCES 

CHAPITRE PREMIER. — Vie et mœurs des Carthaginois.
II. La langue punique. — III. Les noms propres carthaginois. — IV. 
L’architecture punique. — V. Grand nombre de statues apportées à 
Carthage. — VI. Bibliothèques à Carthage. — VII. Qualités intel-
lectuelles et morales des Carthaginois.
CHAPITRE II. — Les dieux.



I. Documents pour l’étude de la religion carthaginoise. — II. Im-
portance de la religion dans la vie publique et privée des Carthagi-
nois. — III. Tanit Pené Baal, principale divinité de Carthage. — I V. 
Baal Hammon à Carthage. — V. Melqart à Carthage, en Occident et 
à Tyr. — VI. Eshmoun à Carthage et ailleurs. — VII. Reshouf.
VIII. Dieux égyptiens.
CHAPITRE III. — LE CULTE.
I. Divinités représentées sous forme humaine ; ce n’est pas un usage 
général. — II. Symboles divins. — III. Diverses sortes de pierres 
sacrées. — IV. L’image dite signe ou symbole de Tanit. — V. Les 
lieux du culte. — VI. Prêtres et prêtresses. — VII. Fêtes religieu-
ses.
CHAPITRE IV. — Les pratiques funéraires.
I On connaît bien les pratiques funéraires des Carthaginois, mais 
peu leurs croyances sur la vie future. — II. Cas d’incinération au 
VIIe siècle. — III. Mobilier funéraire.
CHAPITRE V. — RÔLE HISTORIQUE DE CARTHAGE.
I. Lacunes de nos connaissances sur l’histoire de Carthage. — II. 
Causes et développement de la puissance de Carthage. — III. Les 
Carthaginois ont fait peu d’emprunts aux indigènes. — IV. Déve-
loppement et disparition de la civilisation phénicienne dans la Si-
cile occidentale.



Titre : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE DU NORD.

Tome V : LES ROYAUMES INDIGÈNES ; ORGANISATION 
SOCIALE, POLITIQUE ET ÉCONOMIQUE. 

Description : 292 pages, 1110 ko. 

LIVRE PREMIER :ORGANISATION SOCIALE ET POLITIQUE 

CHAPITRE PREMIER. — Les cadres de la société indigènes : 
I. Agglomérations importantes. — II. Mariage et Famille chez les 
Libyens. — III. Système familial chez les Berbères. — IV. La fa-
mille étendue, ou agnatique. — V. La famille agnatique pleinement 
indépendante. — VI. Les tribus ; défense et attaque. — VII. Confl its 
entre tribus. — VIII. Confédérations temporaires de tribus
CHAPITRE II. — Tribus, nations et peuples : 
I. tribus et peuplades antérieurement à la conquête romaine. — II. 
Nations. — IIII Libyens, terme d’origine indigène ; les Lebou. — 
IV. Les Berbères (Brâber en arabe).
CHAPITRE III. — Les rois et leurs sujets : 
I. La royauté. — II. Titres que portent les rois. — III. Le pouvoir 
royal. — IV. Caractère anarchique des indigènes. — V. Politique 
royale : diviser pour régner. — VI. Ressources fi nancières. — VII. 
La royauté de Syphax ;

LIVRE II. — EXPLOITATION DU SOL ET MODES D’HABITATION 

CHAPITRE PREMIER. — Élevage et culture : 
I. La chasse. — II. Abondance du bétail. — III. Les indigènes n’élè-
vent sans doute pas de porcs. — IV. Culture des céréales. — V. 
Phéniciens et arboriculture en Berbérie. — VI. Condition des terres 
chez les pasteurs. — VII. Bois de thuya, mines, carrières de marbre 
de Chemtou, pêche, pêcheries et ateliers de pourpre,



CHAPITRE II. — Habitations : 
I. Le troglodytisme des temps préhistoriques. — II. La plupart des 
pasteurs ont besoin de demeures mobiles. — III. Mapalia fi xes, hut-
tes en matières végétales. — IV. Avantages des maisons sur les hut-
tes
CHAPITRE III. — Lieux habités : 
I. Pasteurs et, parfois, agriculteurs. — II. Villages préhistoriques. 
— III. Villes maritimes phéniciennes et carthaginoises. — IV. En 
général, les indigènes préfèrent le village à la ville. — V. La Numi-
die orientale et viololes. — VI. Vaga, la région des Grandes Plaines 
: Bulla Regia, Simitthu.



TITRE : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE DU 
NORD. 

Tome VI : LES ROYAUMES INDIGÈNES, VIE
MATÉRIELLE, INTELLECTUELLE ET MORALE.

Description : 296 pages, 1103 ko 

LIVRE PREMIER. — VIE MATÉRIELLE 

 CHAPITRE PREMIER. — Nourriture, tenue du corps, ha-
billement 
I. La population est nombreuse ; naissances, longévité, état sani-
taire 
II. Pas de circoncision, 
III. Arrangements de la chevelure 
IV. Étui phallique à l’époque préhistorique
 CHAPITRE II. — Armes et mobilier 
I. Armement servant à la chasse et à la guerre 
II. Le mobilier est très rudimentaire 
 CHAPITRE III. — La vie dans les campagnes et dans les vil-
les 
I. La vie dans les campagnes 
II. Caractère de la civilisation urbaine en Berbérie 

LIVRE II. — VIE INTELLECTUELLE ET MORALE 

 CHAPITRE PREMIER. — Langues et écritures 
I. Aucun des dialectes berbères ne devient langue offi cielle, ni lan-
gue commune, 
II. Problème de l’origine de l’écriture libyque 
III. La langue punique dans les colonies de Carthage et sur le terri-
toire carthaginois 



IV. Origine de l’écriture cursive, dite néopunique 
V. Faible diffusion du grec 
 CHAPITRE II. — Religions 
I. Pratiques magiques chez les Berbères 
II. Amulettes 
III. Le monde des génies 
IV. Grands dieux cosmiques 
V. Divinités des Libyens désignées sous des noms grecs et latins 
VI. Dieux locaux, sans images 
 CHAPITRE III. — Usages funéraires 
I. Certains Africains n’ont peut-être eu aucun souci de leurs morts 
II. Morts enterrés sous des campements à l’époque préhistorique 
III. Enceintes de pierres, dites cromlechs 
IV, Tumulus en pierre 
V. Dolmens, véritables monuments mégalithiques 
VI. Tours funéraires dites chouchet 
VII. Monuments funéraires dérivés des dolmens 
VIII. Lignes de blocs dressés ou murs dans des cimetières 
IX. Il est souvent diffi cile de constater avec précision le mode d’en-
sevelissement 
X. Opinions des indigènes sur les auteurs de ces monuments 
XI. Croyances et rites funéraires divers et souvent contradictoires 
 CHAPITRE IV. — Sépultures témoignant d’infl uences étran-
gères 
I. Tombes de type phénicien dans des villes du littoral 
II. Mausolées élevés pour des indigènes 
III. Le Médracen et le Tombeau de la Chrétienne, monuments hy-
brides : tumulus indigènes à revêtement gréco-punique ou grec 
CHAPITRE V. — Conclusion 
I. Caractère des Berbères 
II. Répugnance des Berbères à se soumettre à une discipline



TITRE : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE
DU NORD. 

TOME VII : LA RÉPUBLIQUE ROMAINE ET LES ROIS 
INDIGÈNES. 

Description : 308 pages, 1580 ko. 

LIVRE PREMIER. — LA PROVINCE D’AFRIQUE SOUS 
LA RÉPUBLIQUE ROMAINE 

 CHAPITRE PREMIER. — La province et le gouvernement de 
Rome : 
I. Création de la province d’Afrique en 146 avant J.-C. II. Faible 
étendue de la province d’Afrique en 146. III. Aucune preuve de ca-
dastre sur le territoire carthaginois. IV. Gouverneurs de la province : 
préteurs ou anciens préteurs. V. Légats du gouverneur. VI. Maintien 
de l’ordre et de la sécurité.
 CHAPITRE II. — Villes libres, sujets, citoyens romains :
I. Rome concède la liberté à sept villes de l’Africa. II. Cités non 
libres et sujets indigènes. III. Romains dans la province. 
 CHAPITRE III. — Condition des terres : 
I. Le sol de la province créée en 146 est domaine du peuple romain. 
II. Terres assignées aux stipendiarii en 146. III. Terres sur lesquelles 
le peuple romain conserve une propriété réelle. IV. Gains et pertes 
de l’ager publicus. V. Modes d’exploitation.
 CHAPITRE IV. — État matériel et civilisation. 
I. Prospérité, à l’époque punique, de la contrée qui devint la pro-
vince d’Africa. II. La civilisation reste punique. III. Pourquoi Rome 
a constitué la province d’Afrique. 



LIVRE II. — ROME ET LES ROIS AFRICAINS : 

CHAPITRE PREMIER. — Jugurtha maître de la Numidie :
I. Le Bellum Iugarthinum de Salluste. II. Masinissa, puis ses fi ls, 
clients de la République romaine. III. Après la mort de Micipsa, 
attitude offensante d’Hiempsal envers Jugurtha. 
CHAPITRE II. — Début de la guerre contre Jugurtha :
I. Les Romains sont acculés à la guerre, que le parti démocratique 
exige. II. Pourquoi celte guerre est inopportune. III. Le consul Cal-
purnius Bestia en Afrique, avec Æmilius Scaurus. IV. La guerre est 
reprise par le consul Sp. Postumius Albinus. V. Vote de la lex Ma-
milia. 
CHAPITRE III. — Les campagnes de Métellus :
I. Métellus; son caractère. II. Jugurtha attend l’armée romaine près 
du Muthul. III. Métellus change de méthode. IV. Métellus corrompt 
Bomilcar. V. Campagne de l’année 108. VI. Jugurtha lève des trou-
pes chez les Gétules. 
CHAPITRE IV. — Les campagnes de Marius et la fi n de la guer-
re :
I. Dès la fi n de 109, Marius désire se présenter au consulat. II. Boc-
chus et Jugurtha évitent une bataille. III. Marius après l’expédition 
de Capsa. IV. Les Romains perdent Cirta. V. Les grandes opérations 
militaires sont terminées. VI. Règlement des affaires d’Afrique. 
CHAPITRE V. — L’Afrique septentrionale de Marius à César :
I. On connaît fort mal cette époque. II. Gauda, puis son fl ls Hiemp-
sal règnent en Numidie. III. Expédition de Pompée. IV. Hiempsal, 
puis son fi ls Juba Ier, rois de Numidie.



TITRE : HISTOIRE ANCIENNE DE L’AFRIQUE DU 
NORD. 

TOME VIII : JULES CÉSAR ET L’AFRIQUE. FIN DES 
ROYAUMES INDIGÈNES. 

Description : 299 pages, 2189 ko. 

LIVRE PREMIER. — JULES CÉSAR ET L’AFRIQUE. 

 CHAPITRE PREMIER. — L’Afrique aux Pompéiens : 
I. Les affaires africaines au Sénat romain en janvier 49. II. César, 
maître de l’Italie, veut posséder les provinces qui pourvoient Rome 
de blé. III. César projette une attaque en Numidie et en Afrique par 
l’Espagne et la Maurétanie. IV. Fuite et mort de Pompée, après le 
désastre de Pharsale. 
 CHAPITRE II. — César en Afrique. Le camp de Ruspina :
I. Projets de César pour une expédition en Afrique. II. Récits de la 
campagne de César en Afrique. III. Séjour de César à Lilybée. IV. 
Le plateau de Ruspina, forteresse naturelle. 
 CHAPITRE III. — Les campagnes d’Uzitta et d’Aggar :
I. César quitte le promontoire de Ruspina pour aller prendre posi-
tion sur le rebord du plateau qui domine à l’Est la plaine d’Uzitta. 
II. César veut s’emparer d’Uzitta pour contraindre les ennemis à la 
bataille. III. César brûle son camp et se dirige vers Aggar.
 CHAPITRE IV. — La victoire de César à Thapsus et la fi n de 
la guerre :
I. Site de Thapsus ; le lac de Moknine et les deux isthmes. II. Récits 
de la fi n de Caton. III. Messalla, lieutenant de César, arrive à Uti-
que.
 CHAPITRE V. — Règlement des affaires d’Afrique :
I. Les États du roi maure Bocchus sont agrandis en 46 avant J.-C. 
II. Création de la province d’Africa nova. III. La vieille province 



d’Afrique a souffert de la guerre civile. 

LIVRE II. — L’AFRIQUE À LA VEILLE DE L’EMPIRE. 
FIN DES ROYAUMES INDIGÈNES. 

 CHAPITRE PREMIER. — L’Afrique de 44 à 27 avant Jésus-
Christ :
I. Période troublée en Afrique après la mort de César. II. Les deux 
Afriques réservées, mais non remises à Lépide. III. Le roi maure 
Bogud partisan d’Antoine. 
 CHAPITRE II. — Juba II, roi de Maurétanie : 
I. Juba et Hérode. II. Aspect physique de Juba; son effi gie sur ses 
monnaies. III. Reconnaissance de Juba envers Auguste. IV. Diffi -
cultés de Juba avec les Gétules. V. Goûts fastueux de Juba. 
 CHAPITRE III. — Juba II, savant et écrivain : 
I. Célébrité de Juba comme savant et lettré. II. Ambition littéraire 
de Juba. 
 CHAPITRE IV. — La fi n du royaume de Maurétanie : 
I. Ptolémée, fi ls de Juba. II. Révoltes au début du règne de Ptolé-
mée. 

 CARTES : 
1 carte pour la campagne de Curion. 2 cartes pour la campagne de 
César en Afrique.



TITRE : LES MONUMENTS ANTIQUES DE L’ALGÉRIE. 

TOME I. 

Description : 287 pages, 18,5 Mo. 

PRÉFACE 

LIVRE I. MONUMENTS INDIGÈNES ET PUNIQUES : 
 CHAPITRE I. MONUMENTS INDIGÈNES
 CHAPITRE II. MONUMENTS PUNIQUES ET LIBYPHÉ-
NICIENS 

LIVRE II. MONUMENTS ROMAINS : 
 CHAPITRE I. CONSTRUCTIONS MILITAIRES. OUVRA-
GES DE DÉFENSE
 CHAPITRE II. ASPECT GÉNÉRAL DES VILLES
 CHAPITRE III. LES PLACES PUBLIQUES ET LEURS AN-
NEXES
 CHAPITRE IV. TEMPLES
 CHAPITRE V. ARCS DE TRIOMPHE. PORTES MONU-
MENTALES
 CHAPITRE VI. THÉÂTRES. AMPHITHÉÂTRES. CIR-
QUES
 CHAPITRE VII. MARCHÉS
 CHAPITRE VIII. THERMES 

72 PLANCHES HORS TEXTE et 85 illustrations dans le texte.



TITRE : LES MONUMENTS ANTIQUES DE L’ALGÉRIE. 

TOME II. 

Description : 464 pages, 18,6 Mo. 

LIVRE II (Suite). MONUMENTS ROMAINS :
 CHAPITRE XI. ROUTES. PONTS. PORTS
 CHAPITRE XII. MAISONS. INSTALLATIONS RURALES
 CHAPITRE XIII. SÉPULTURES
 CHAPITRE XIV. DÉCORATION DES ÉDIFICES. MOSAÏ-
QUES 

LIVRE Ill. MONUMENTS CHRÉTIENS ET BYZANTINS
 CHAPITRE I. ÉDIFICES DU CULTE CHRÉTIEN
 CHAPITRE II. CONSTRUCTIONS DÉFENSIVES DE 
BASSE ÉPOQUE
 CHAPITRE III. SÉPULTURES CHRÉTIENNES 

34 PLANCHES HORS TEXTE et 89 illustrations dans le texte.



Titre : RECUEIL DES RITES ET CÉRÉMONIES DU PÈ-
LERINAGE DE LA MECQUE, AUQUEL ON A JOINT di-

vers Écrits relatifs .à la Religion aux Sciences aux Mœurs des 
Turcs.

Description : 167 pages. 178 ko. 

 Auteur : M. GALLAND, Interprète du Roi Louis. Je ne suis 
pas en mesure de savoir s’il s’agit du fameux orientaliste Antoine 
Galland, traducteur des « Milles et Une Nuits », mort en 1715… Je 
pense qu’il ne s’agit pas de lui. 

 Il s’agit d’un ensemble de cinq opuscules :

 1° RECUEIL DES RITES ET CÉRÉMONIES du pèlerinage 
de la Mecque, suivant la Secte de l’imam ou Docteur Chafeï, traduit 
de l’Arabe du Cheikh el imam el Aalim el Ullamé Chems ed din et 
Buhouky le Chafeïte
 2° CATÉCHISME MUSULMAN TRADUIT de l’Arabe du 
Cheïkh ou Docteur Aly fi ls d’Iaakoub.
 3°TRADUCTION D’une Dissertation de ZEHNY EFFENDY, 
sur les Sciences des Turcs, & sur l’ordre qu’ils gardent dans le cours 
de leurs études.
 4° RELATIONDE L’ISLE DE CHIO faite sur le lieu par 
l’Auteur.
 5° RELATION De la Marche de la Sultane ESMA, fi lle de 
Sultan Ahmed, lorsqu’on la conduit à son époux Iaakoub Pacha, le 
27 Février 1743. 

 Les deux premiers sont traduits de manuscrits arabes ; les troi-
sième et cinquièmes, de manuscrits turcs ; le quatrième relate un 
voyage de l’auteur à l’île de Chio.



Titre : LES INTERPRÈTES DE L’ARMÉE D’AFRIQUE. 
Description : 482 pages. 929 ko.

 Auteur : Charles FÉRAUD. (1829-1888). Il débuta sa car-
rière d’interprète en Algérie à 19 ans, et celle-ci fut émaillée de ré-
compenses et distinctions : officier de la légion d’honneur en 1873, 
président de la Société historique algérienne en 1876, consul général 
de France à Tripoli en 1877, commandeur de la légion d’honneur en 
1882, ministre plénipotentiaire au Maroc en 1884. Cet « officier dé-
couvreur », fait de la reconstitution historique, des enquêtes qui ren-
dent compte d’un esprit d’observation et d’une grande volonté de 
connaissance du milieu indigène. Il commença sa carrière comme 
interprète militaire en 1848. Le présent ouvrage est en quelque sorte 
un livre d’or de ces collègues : « Le corps des interprètes, auxiliai-
re modeste et dévoué de l’armée d’Afrique, qui se glorifie d’avoir 
compté, dans ses rangs, des hommes devenus, plus tard, généraux, 
hauts fonctionnaires administratifs, consuls, ministres plénipoten-
tiaires, membres de l’Institut de France, etc., méritait certainement 
d’avoir, lui aussi, un livre le concernant. » Il s’agit d’un document 
rare. Combien de personnes, sans en excepter même beaucoup de 
nos jeunes interprètes, ignorent la brillante carrière de cette phalange 
d’hommes d’élite. Il est certain que leurs biographies offrent un in-
térêt tout spécial ; aussi, n’avons-nous épargné aucunes recherches, 
pour recueillir tout ce que l’histoire a conservé, à leur sujet. »
Il s’agit d’un document extrêmement rare. 



Titre : CHRONIQUES DE LA RÉGENCE D’ALGER.

Description : 136 pages, 528 ko. 

Auteur : Muhammad ibn Muhammad al-Tilimsânî (Peut-être ?... 
Google l’affirme). 

 Il s’agit d’un manuscrit arabe intitulé « El-Zohrat-el-Nayerat » 
(La fleur brillante) traduit ici par Alphonse Rousseau qui considère 
qu’il s’agit de la suite du « Ghazouat Arudj wa Kheïr ed-dine » (Les 
razzias d’Aroudj et Kheïr ed-dine), traduite par Venture de Para-
dis et que le lecteur peut trouver sur ce site dans « Fondation de la 
Régence d’Alger » par Sander-Rang.
 Cet ouvrage, publié en 1841 fut rédigé fin du XVIIIe siècle, 
puisqu’il s’achève sur la relation de l’expédition d’Oreilly contre 
Alger en 1777. 

 « Les pages de ce livre sont écrites pour porter à la défense de 
la foi celui dont le cœur est timide et pour enflammer le brave d’une 
plus vive ardeur. Je les ai nommées : El-Zaraht-El-Naïrat (la fleur 
brillante) ou récit des évènements survenus à Alger, à l’époque des 
diverses invasions des armées infidèles. » 

 On peut dire que « La fleur brillante » est une image du « petit 
Jihad » ou jihad « par l’épée ». 



RAYON DOCUMENTS

25 livres à télécharger



Titre : RELATION DE L’INTÉRIEUR DU SÉRAIL DU 
GRAND SEIGNEUR.

Description : 295 pages, 428ko.

 Auteur : Jean-Baptiste TAVERNIER, (Paris 1605 - Moscou 
1689).

 Très jeune, il visita l’Europe occidentale et centrale, faisant la 
guerre aux Turcs et allant jusqu’en Pologne. En 1630, il part pour 
Constantinople et pousse jusqu’en Perse (1632). Il repart en 1638, 
faisant fi gure de marchand opulent et expérimenté (joaillier), et 
pénètre dans l’Inde jusqu’au royaume de Golconde. Il visite en-
core les pays de l’Asie méridionale et de l’Insulinde, puis le cap 
de Bonne-Espérance ; et il rentre en 1668. Anobli par Louis XIV, à 
qui il vend le fameux « diamant Bleu », il acquiert en 1670 la ba-
ronnie d’Aubonne, et publie le récit de ses voyages, dont le présent 
ouvrage qui donne des informations savoureuses sur le Sérail de 
Grand-Seigneur.



MÉMOIRES DU CHEVALIER D’ARVIEUX, TOME V.

1735.

Description : 620 pages, 694 ko.

 Auteur : Laurent d’Arvieux.

 Célèbre voyageur et diplomate français, né à Marseille en 1635, 
mort à Marseille en 1702. A 18 ans, il parcourut la Palestine, puis 
l’Empire Ottoman et fut chargé de missions, par Louis XIV (il avait 
3 ans de plus que lui), à Tunis, Constantinople, Algérie, Consul à 
Alep (de 1676 à 1686). Grand connaisseur du monde oriental, il 
parlait et écrivait le Turc et l’Arabe et c’est lui qui fournit à Molière 
en 1669, le thème des Turqueries du « Bourgeois gentilhomme » 
(« Sa majesté m’ordonna de me joindre à Messieurs Molière et de 
Lully pour composer une pièce de Théâtre où l’on pût faire entrer 
quelque chose des habillements et des manières des Turcs. Je me 
rendis pour cet effet au Village d’Auteuil, où M. de Molière avoit 
une maison fort jolie. Ce fut là que nous travaillâmes à cette pièce 
de Théâtre... Je fus chargé de tout ce qui regardoit les habillements, 
les manières des Turcs... Je demeurai huit jours chez Baraillon le 
maître tailleur, pour faire les habits et turbans à la Turque ».) Les 
6 tomes de ces mémoires publiées 30 ans après sa mort qui furent 
mis en ordres et rédigées par Jean-Baptiste Labat, apparaissent de 
ce fait comme un peu disparates, puisque l’auteur n’a pas pu les 
rédiger lui-même en vue de publication. Vous trouverez ici le tome 
5, relatif à sa présence en Algérie ; on pourra particulièrement ap-
précier tous les détails qui concernent le Bastion de France, la vie à 
Alger, et pour les connaisseurs, le descriptif des supplices infl igés 
par les Turcs à cette époque (notamment le pal !!! Âmes sensibles 
s’abstenir.).



Titre : VOYAGE DANS LA RÉGENCE D’ALGER.

1830

Description : 402 pages, 562 ko.

 Auteur : docteur SHAW, qui résida pendant douze ans à Alger, 
comme chapelain de la factorerie anglaise. Traduction assurée par : 
J. MAC CARTHY, MEMBRE DE LA SOCIÉTÉ GÉOGRAPHI-
QUE DE PARIS. Auteur du choix des Voyages modernes, du Dic-
tionnaire universel de Géographie physique, politique, historique et 
commerciale, etc., etc.,

 Quoique cette relation date déjà de, plus d’un siècle, elle offre 
cependant le meilleur traité que nous possédions sur la géographie 
ancienne et même moderne des régences d’Alger et de Tunis. (...), 
il n’y a rien de changé depuis Shaw, sinon les hommes. Il serait 
diffi cile de trouver ailleurs plus d’exactitude, d’érudition et de re-
cherches curieuses; géographie, antiquités, belles-lettres, histoire 
naturelle, politique, médecine, langues, l’auteur a tout embrassé, et 
y a répandu de grandes lumières. (Préface).



Titre : DE L’EXPÉDITION D’AFRIQUE EN 1830.

Description : 140 pages, 323 ko.

 Auteur : Édouard d’Ault-Dumesnil.

 Delaunay, éditeur, 1832.

 Ceci est que le recueil de neuf articles publiés dans l’Avenir 
sur l’expédition d’Afrique. Le, ou les, journalistes signataires des 
articles étaient « Embedded (embarqués) » comme ils le sont ac-
tuellement en Irak par exemple. « A la demande de plusieurs lec-
teurs de ce Journal, la rédaction a réuni ces feuilles éparses, pour 
en former une petite brochure destinée à être vendue au profi t des 
blessés nécessiteux de la campagne d’Alger. »
 Au fi l de la lecture, il apparaît clairement que « l’Avenir » 
s’adressait à des lecteurs catholiques. Je trouve que le style est lourd, 
alambiqué, pompeux et même diffi cilement compréhensible à la 
première lecture. Exemple de phrase : «Il sembloit que l’astre de la 
gloire allât lancer à travers l’horizon comme un éclair de la splen-
deur des croisades. Aussi, malgré les cris d’utile haine politique qui 
s’entachoit d’hostilité contre une entreprise nationale, et en dépit 
d’une opposition à laquelle aucun parti ne resta étranger, à peine 
cette lice chrétienne fut-elle ouverte qu’une jeunesse ardente brigua 
l’honneur de s’y précipiter.»...  Bonne lecture quand même !



Titre : FONDATION DE LA RÉGENCE D’ALGER.

TOME I. - 1837.

Description : 374 pages, 542 ko.

 Auteurs : MM. Sander RANG et Ferdinand DENIS.

 L’oeuvre originale ou considérée comme telle se trouve sous 
la forme d’un manuscrit arabe, à la Bibliothèque Nationale d’El 
Djazaïer. Elle s’intitule « Gazawat Arudj wa Khaïred-dine ». Une 
traduction française pouvant dater des années 1778 - 1780 en a été 
effectuée par J. M. Venture de Paradis. Cette dernière fi gure en ma-
nuscrit parmi les documents en dépôt à la Bibliothèque Nationale 
de Paris, sous le titre : « Les Pieux Exploits d’Aroudj et de Kraïred-
dine ». Ce n’est qu’en l’an de grâce 1837 que fut publiée à Paris, 
pour la première fois la traduction dont il s’agit, sous un titre rema-
nié : « Fondation de la Régence d’Alger, Histoire des Barberousse, 
chronique arabe du XVIe siècle ». Les éditeurs, Sander Rang Direc-
teur du port d’Alger) et Ferdinand Denis (Intendant civil d’Alger), 
Offi ciers Supérieurs de Marine, de leur état, l’avaient assortie de 
deux annexes et de notes dont « l’Expédition de Charles Quint » et 
un « Aperçu historique et statistique du Port d’Alger ».



Titre : FONDATION DE LA RÉGENCE D’ALGER.

TOME II. - 1837

Description : 426 pages, 697 ko.

 Il est inutile de répéter ici ce qui est dit concernant le tome 
I. Dans ce tome II, les auteurs Rang et Denis détaillent toute l’ex-
pédition de Charles Quint. Ils donnent aussi un long commentaire 
sur l’agrandissement du port d’Alger. En effet, la publication de 
cet ouvrage en 1837, visait à documenter le public de France sur 
la fondation de la Régence par les Turcs et surtout le rallier à leur 
thèse soutenant la nécessité de construire un grand port et d’édifi er 
un service maritime algérois, afi n de consolider l’occupation de la 
côte algérienne et dominer la mer. C’est alors qu’auprès des algé-
riens ils répandent le slogan : « La mer aux français, la terre aux 
indigènes ».



Titre : LE DUC DE CARAMAN. EN 1836
À CONSTANTINE.

1843.

Description : 88 pages, 

 Auteur : Victor Louis Charles de Riquet Duc de Caraman.

 La rue « CARAMAN » était la rue la plus commerçante de 
Constantine. M’y promenant durant ma jeunesse, je ne m’étais ja-
mais posé la question de savoir quel était le personnage qui lui avait 
donné son nom. De passage en 2003 à la magnifi que bibliothèque 
de Toulouse, j’ai enfi n comblé ce vide...  Le duc de Caraman était 
l’arrière petit-fi ls du constructeur du canal du midi. En 1836, âgé 
de 74 ans, alors qu’il était pair de France, il voulu se rendre compte 
sur place en Algérie, de la réalité de l’occupation, et des suites qu’il 
fallait donner à l’expédition. C’est ainsi qu’il fut amené à participer 
à la première expédition de Constantine et à l’horrible retraite qui 
coûta plus de 500 soldats à l’armée française. Voici une relation de 
sa main de cette expédition. Rappelons que le « général d’artillerie 
de Caraman », son fi ls périt du choléra lors de la prise de Constan-
tine en 1837. Je ne sais pas lequel des deux a donné son nom à cette 
fameuse rue de Constantine.



Titre : VINGT ANS EN ALGÉRIE ou TRIBULATIONS D’UN 
COLON RACONTÉES PAR LUI-MÊME.

Description : 380 pages, 744 Ko

 Éditeur : Challamel aîné, Paris 1875.

 Auteur A. Villacrose.

 Parmi les livres qui vous sont proposés, en voici un écrit par un 
petit colon. Il ne faut pas manquer ce témoignage qui apporte toutes 
sortes d’informations sur les diffi cultés éprouvées par l’auteur dans 
un environnement très hostile. Pour ne rien gâter, l’ouvrage est bien 
écrit, le style est vivant, avec de l’humour en plus.



Titre : VISITE AU PALAIS DE CONSTANTINE. 

1877.

Description : 55 pages, 6440 ko.

 Auteur : Charles FÉRAUD. (1829-1888).

 Il débuta sa carrière d’interprète en Algérie à 19 ans, et celle-
ci fut émaillée de récompenses et distinctions : offi cier de la légion 
d’honneur en 1873, président de la Société historique algérienne en 
1876, consul général de France à Tripoli en 1877, commandeur de 
la légion d’honneur en 1882, ministre plénipotentiaire au Maroc en 
1884. Cet « offi cier découvreur », fait de la reconstitution histori-
que, des enquêtes qui rendent compte d’un esprit d’observation et 
d’une grande volonté de connaissance du milieu indigène. Ce célè-
bre document, qui non seulement décrit le palais mais aussi relate 
sa construction par le dernier Bey de Constantine, fut publié dans 
« Le tour du monde ». Le fi chier à télécharger est très lourd, parce 
qu’il contient de nombreuses et magnifi ques illustrations. Faites un 
effort, cela en vaut la peine !



Titre : CONSTANTINE AU XVIe SIÈCLE.

1879

Description : 39 pages, 284 ko.

 Auteur : Ernest Mercier.

 L’auteur décrit dans ce court ouvrage « L’ÉLÉVATION DE 
LA FAMILLE EL-FEGGOUN ». Au commencement du XVIe siè-
cle, vivait à Constantine une famille de jurisconsultes distingués, 
connue sous le nom patronymique de famille des Ouladel-Feggoun 
(Vulgairement : Lefgoun.). D’après un auteur indigène estimé, mais 
non dépourvu de malice, Sidi-Abd-el-Kader-er-Rachedi, les Ben-el-
Feggoun, qui se sont, plus tard, créé des généalogies les rattachant 
aux races nobles de l’Arabie, seraient simplement des Berbères, 
originaires de Feggouna, bourgade de l’Aourés, et se seraient appe-
lés, dans le principe, El-Feggouni, adjectif relatif de Feggouna. Le 
lecteur trouvera ici le texte et la traduction de quelques-uns des di-
plômes accordés à la famille Ben-el-Feggoun à partir de manuscrits 
arabes.



Titre : DOUZE ANS EN ALGÉRIE DE 1830 À 1842.

Description : 384 pages, 672 Ko.

 Éditeur : E. Dentu, Paris 1880.

 Auteur : Docteur BONNAFONT  (Jean-Pierre), entra comme 
simple soldat dans la garde royale en 1827, et fut admis quelque 
temps après dans la chirurgie militaire. En 1830 il fi t partie de l’ex-
pédition d’Alger et resta jusqu’en 1843 dans la colonie, où il as-
sista à vingt-deux combats. En 1834, il se fi t recevoir docteur en 
médecine à Montpellier, avec une thèse sur « les plaies d’armes à 
feu observées en Afrique ». Il devint ensuite médecin principal de 
l’École d’état-major. L’armée lui est redevable du remplacement de 
la gamelle en commun par la petite gamelle !!! Il a été promu offi -
cier de la Légion d’honneur le 12 juin 1856.

 Encore un livre à ne pas manquer ! Ce chirurgien a plongé ses 
mains dans le sang de la dure conquête ; l’auteur porte un regard 
pénétrant sur les évènements. Je n’ai pas pu résister au plaisir de 
vous donner un long extrait de ce livre dans « les deux sièges de 
Constantine » (Salon de lecture). Je me procurerai un jour ou l’autre 
deux autres ouvrages du même auteur : Réfl exions sur l’Algérie, 
particulièrement sur la province de Constantine (1846) et Pérégri-
nations en Algérie (1884). Je ne suis pas pressé ; si j’osais, pour 
rester dans le minuscule, je dirais que je ne pratique les microfi lms 
de la BNF qu’à dose homéopathique !



Titre : À TRAVERS L’ALGÉRIE — Souvenir de l’excursion 
parlementaire (septembre-octobre 1879).

Description : 398 pages, 637 Ko.

 Éditeur : G. Charpentier, Paris 1880.

 Auteur : PAUL BOURDE (Journaliste pour le « Moniteur Uni-
versel »).

 Participaient à cette excursion : 3 sénateurs, 21 députés, 8 jour-
nalistes et 5 secrétaires. « Le projet de cette excursion parlementaire 
avait été conçu par M. Thomson (député de Constantine), que son 
mandat porte à chercher tout ce qui peut être favorable au déve-
loppement de l’Algérie, et par M. Albert Joly, qui avait gardé de 
plusieurs excursions précédentes une chaude affection pour notre 
possession. Il rencontra sans peine assez d’adhésions pour pouvoir 
être exécuté. La caravane qui se forma ainsi n’avait naturellement 
aucun caractère offi ciel. Cependant la population algérienne l’a re-
çue avec les honneurs qu’elle aurait rendus à une délégation du Par-
lement. » Il faut lire cet ouvrage un peu comme on lit un guide de 
l’Algérie de cette époque ; il vise en plus à mettre en valeur l’oeuvre 
de la France : « Sachons donc enfi n nous rendre justice. Oui, nous 
savons coloniser. Oui, l’Algérie existe, une Algérie qui travaille et 
qui produit et où le champ de la civilisation s’étend chaque jour. 
C’est déjà mieux qu’une promesse, c’est un succès. Nos colons y 
ont triomphé de la nature et des hommes, des fi èvres, des fatigues, 
des déboires du début comme des indécisions des gouvernements et 
des entraves des administrations. »



Titre : VOYAGE À CONSTANTINE.

1880

Description : 188 pages, 511 ko.

 Auteur : Louis Régis.

 Dans l’exemplaire original de la BNF, il manque les trois pa-
ges : 77, 123 et 133. J’ai naturellement indiqué ces manques dans 
les fi chiers. Vous serez surpris comme moi de vous rendre compte 
que le livre est écrit au féminin ! En réalité, l’auteur est Madame 
Louis Régis.

 Ce livre est très agréable à lire mais il n’évite aucun des clichés 
véhiculés à l’époque ; c’est dire qu’il vaut mieux le lire au deuxiè-
me ou troisième degré ! Ce n’est pas du tout un ouvrage scientifi -
que et l’on peut relever plusieurs affi rmations abracadabrantesques 
de l’auteur. Malgré cela, Les tableaux de moeurs algériennes s’y 
succèdent naturellement à mesure qu’ils se présentent aux yeux de 
l’aimable voyageuse. « Grâce à son sexe » et à la durée d’un long 
séjour à Constantine, notre auteur a pu entrer en relations suivies 
avec les femmes arabes, dont elle décrit les moeurs, d’après des 
observations personnelles qui n’avaient point encore été faites avec 
la même sûreté. C’est la partie la plus originale de son oeuvre.



Titre : CORRESPONDANCE DES
CONSULS D’ALGER.

1890

Description : 296 pages, 551 ko.

 La publication des lettres adressées par les consuls français 
d’Alger à la Chambre de commerce de Marseille est fort intéres-
sante pour l’histoire de la Régence ; bon nombre de ces lettres ont 
été reproduites in extenso, depuis celles de Jacques de Vias jusqu’à 
celle du Père Le Vacher (1608-1682).

 Auteur : Henri-Delmas de Grammont. Né en août 1830, H. - 
D. de Grammont a passé la majeure partie de sa vie d’adulte en Al-
gérie. Après avoir fait des études de droit, il vint en 1850 faire son 
service en Algérie. En 1855, il participa comme offi cier à la guerre 
de Crimée. Il revint s’installer en Algérie de 1859 à 1864, puis défi -
nitivement en 1871. De cette date jusqu’à sa mort en 1892, il vécut 
à Alger où il fut Membre de la  « Société Historique Algérienne », 
puis président de cette Société en 1878 et se consacra entièrement à 
ses recherches sur l’histoire d’Alger à l’époque ottomane. Son nom 
est resté attaché à la « Revue Africaine ».



Titre : LES DEUX SIÈGES DE CONSTANTINE.

1896

Description : 98 pages, 223ko.

 Auteur : Ernest MERCIER (1820 - 1907), interprète militaire 
(1865), puis judiciaire, d’abord à Ténès, où, pendant l’insurrection 
de 1871, il commanda la milice. Établi à Constantine dont il fut deux 
fois maire (élu du parti antisémite ! en 1883 et 1896) et conseiller 
général (1898), il s’adonna à l’étude de la langue et de l’histoire 
du pays. On comprend qu’à ce titre, il ait écrit cet ouvrage, relatant 
deux événements majeurs de l’histoire de Constantine. Son oeuvre 
maîtresse est « l’histoire de la Berbérie, 3 tomes dont vous trou-
verez les deux derniers dans « Livres à télécharger-HISTOIRE », 
le seul ouvrage d’ensemble sur le sujet, a été maintes fois utilisée, 
sans que ceux qui en on profi té l’aient toujours citée.



Titre : DIX ANS À TRAVERS L’ISLAM.

1904

Description : 576 pages ; 1018 ko.

 Auteur : Léon ROCHES. (1809 - 1901).

 On ne trouve pas son nom dans le Larousse en 10 volumes ! 
Pourtant « Roches est un homme admirable. Il a fait connaître, un 
monde inconnu encore aujourd’hui, le monde de l’Islam. Propager 
tes mémoires, c’est faire une oeuvre patriotique à laquelle on ne 
saurait trop applaudir. (Général des Garets.) ». Dans l’histoire de 
l’Algérie, à côté des « grands hommes », comme : Bugeaud, de 
Lamoricière, Changarnier, etc., qui sont restés très populaires, on 
trouve, dans une sorte de demi-ombre, des serviteurs passionnés 
pour leur pays et qui ; en dehors champs de batailles, ont rendu 
des services inoubliables. Léon Roches, fut de ceux-là. Ce fut sans 
aucun doute un personnage extraordinaire ; secrétaire particulier 
d’Abd-el-Kader, et son ami intime jusqu’à sa mort, et aussi : char-
gé de mission particulier de Bugeaud et son ami intime jusqu’à sa 
mort !!!... Sans oublier sa très belle carrière d’ambassadeur. (Une 
rue de Tunis porte son nom). Il demeure sans doute complètement 
ignoré dans notre histoire, à cause de ses deux reniements : baptisé 
chrétien, il se fi t musulman... ce qui ne l’empêcha pas de retrouver 
la foi chrétienne, après avoir été le premier français à pénétrer à la 
Mecque. Il envisagea même d’entrer dans les ordres. Pas étonnant 
dans ce cas d’être suspect auprès des chrétiens et des musulmans.



Titre : BLIDA, RÉCITS SELON LÉGENDE, LA

TRADITION & L’HISTOIRE. – TOME I.

Description : 613 pages, 1390 ko. 

 L’auteur : LE COLONEL C. TRUMELET, a passé sans inter-
ruption 25 années en Algérie (de 1850 à 1875). « Ce brave offi cier 
supérieur n’a pas seulement servi brillamment l’Algérie avec son 
épée ; il honore aussi la littérature française et doit être regardé 
comme un des premiers historiens de la colonie, un de ceux qui 
l’aiment le plus ardemment et ont le plus à cœur de la faire ché-
rir… Écrivain distingué, narrateur inimitable, à la clarté des feux 
de bivouac, dans les belles nuits étoilées du Sahara, le colonel a 
noté ses impressions personnelles en même temps que les événe-
ments de chaque jour dans de très nombreux livres. » (cf. l’ouvra-
ge « Le livre d’or de l’Algérie » et « l’Algérie Légendaire », sur 
ce même site). 
 « Ce livre est le résultat de plusieurs années de recherches, 
d’abord, dans les souvenirs des Oulad-Sidi-Ahmed-el-Kbir pour la 
partie légendaire, laquelle comprend une période de près de trois 
siècles, et ensuite, nous le répétons, dans la mémoire des derniers 
fonctionnaires ou agents du gouvernement turk employés à Blida 
depuis le commencement de ce siècle, jusqu’à l’époque de l’occu-
pation de cette ville par les Français, en 1838 ». Le style est élégant, 
les anecdotes savoureuses. Le Colonel se montre à la fois plein d’hu-
mour et de tendresse envers tous ces « SIDI » légendaires.



Titre : BLIDA, RÉCITS SELON LÉGENDE, LA

TRADITION & L’HISTOIRE. – TOME II.

Description : 613 pages, 1390 ko. 

 L’auteur : LE COLONEL C. TRUMELET, a passé sans inter-
ruption 25 années en Algérie (de 1850 à 1875). « Ce brave offi cier 
supérieur n’a pas seulement servi brillamment l’Algérie avec son 
épée ; il honore aussi la littérature française et doit être regardé 
comme un des premiers historiens de la colonie, un de ceux qui 
l’aiment le plus ardemment et ont le plus à cœur de la faire ché-
rir… Écrivain distingué, narrateur inimitable, à la clarté des feux 
de bivouac, dans les belles nuits étoilées du Sahara, le colonel a 
noté ses impressions personnelles en même temps que les événe-
ments de chaque jour dans de très nombreux livres. » (cf. l’ouvra-
ge « Le livre d’or de l’Algérie » et « l’Algérie Légendaire », sur 
ce même site). 
 « Ce livre est le résultat de plusieurs années de recherches, 
d’abord, dans les souvenirs des Oulad-Sidi-Ahmed-el-Kbir pour la 
partie légendaire, laquelle comprend une période de près de trois 
siècles, et ensuite, nous le répétons, dans la mémoire des derniers 
fonctionnaires ou agents du gouvernement turk employés à Blida 
depuis le commencement de ce siècle, jusqu’à l’époque de l’occu-
pation de cette ville par les Français, en 1838 ». Le style est élégant, 
les anecdotes savoureuses. Le Colonel se montre à la fois plein d’hu-
mour et de tendresse envers tous ces « SIDI » légendaires.



Titre : DOCUMENTS INÉDITS SUR L’HISTOIRE

DE L’OCCUPATION ESPAGNOLE

EN AFRIQUE (1506-1574).

Alger 1875. 

Description : 323 pages, 1305 ko. 

 Auteur : Élie de la PRIMAUDAIE. Archiviste de la Direction 
générale des Affaires civiles. 

 En 1841, M. Tiran, ancien offi cier et membre de la Société des 
Antiquaires de France, fut chargé d’une mission ayant pour objet 
des recherches historiques et littéraires dans les archives d’Espa-
gne. Ces recherches devaient embrasser trois époques distinctes : 
 1° Domination des Arabes en Espagne jusqu’à leur expul-
sions ; 
 2° Établissements des Espagnols sur la côte d’Afrique ; 
 3° Événements de l’histoire des guerres du XVIIIe siècle. 

 Les documents recueillis par M. Tiran et relatifs aux expédi-
tions des Espagnols en Afrique, extraits pour la plus grande partie 
des archives de Simancas, furent remis en 1858. On ne savait ce 
qu’était devenue celle curieuse collection, lorsqu’un heureux ha-
sard la fi t découvrir, en 1868, dans les combles de la bibliothèque 
du Secrétariat général : M. le Maréchal duc de Magenta, gouver-
neur général de l’Algérie, pensant qu’il serait utile de publier ces 
précieux documents, donna des ordres pour qu’ils fussent classés, 
traduits en français et annotés sous forme de volume. 



 Les principaux points historiques auxquels se rapportent les 
mémoires, instructions et lettres offi cielles qui ont été traduits dans 
le présent ouvrage, sont les suivants : 
 1° Occupation d’Oran et de Bône (1506-1542) ; 
 2° Établissement de Bougie (1510-1555) ; 
 3°. Expédition de Charles-Quint à Tunis (1535) ; 
 4° Occupation de Bône (1535-1540) ; 
 5° Négociations du comte d’Alcaudète avec le chérif Moham-
med (1555) ; 
 6° Prise de la Goulette et du fort de Tunis par les Turcs 
(1574). 

 « On ne veut pas exagérer l’importance de ce travail ; mais on 
a la conviction de son utilité. L’étude de ces documents permettra de 
rectifi er d’assez nombreuses erreurs, de contrôler la valeur de cer-
tains récits des historiens et de combler de regrettables lacunes. » 
A ne pas manquer : l’interview — en quelque sorte — d’EULDJ-
ALI par D. JUAN DE ZAMOGUERRA !



Titre : BOUFARIK. — UNE PAGE DE COLONISATION.

ALGER.  — 1887

Description : 581 pages, 770 ko .

 L’auteur : LE COLONEL C. TRUMELET, a passé sans in-
terruption 25 années en Algérie (de 1850 à 1875). « Ce brave offi -
cier supérieur n’a pas seulement servi brillamment l’Algérie avec 
son épée ; il honore aussi la littérature française et doit être regardé 
comme un des premiers historiens de la colonie, un de ceux qui 
l’aiment le plus ardemment et ont le plus à cœur de la faire chérir… 
Écrivain distingué, narrateur inimitable, à la clarté des feux de bi-
vouac, dans les belles nuits étoilées du Sahara, le colonel a noté ses 
impressions personnelles en même temps que les événements de 
chaque jour dans de très nombreux livres. » (cf. l’ouvrage « Le livre 
d’or de l’Algérie » et « l’Algérie Légendaire », sur ce même site).
 L’auteur relate de façon très détaillée, l’histoire de Bou-Farik 
de 1830 à 1887.
 « Dire l’histoire de Bou-Farik — le cœur de la Métidja — c’est 
faire celle de la célèbre plaine qui, pour nos pères, résuma longtemps 
toute l’Algérie. C’est, en effet, de ce point que, pendant les vingt 
premières années de notre occupation, tout rayonne et s’épand ; 
c’est là que se forment ces orages de poudre et de baïonnettes qui 
doivent fondre sur la Barbarie et nous en donner la conquête ; c’est 
de Bou-Farik et des haouch qui l’entourent, pareils à des satellites, 
que sortiront — en faisant école — les meilleurs procédés de cultu-
re. Mais nous n’arriverons pas d’un bond à notre but ; ce ne sera pas 
sans la chercher que nos Colons retrouveront la clef égarée depuis 
quinze cents ans de l’ancien grenier de Rome ; il leur faudra lutter, 
et à outrance, avec l’air, avec le sol, avec ses habitants. »



 Le style est, comme toujours élégant, les anecdotes savoureu-
ses. Dans l’euphorie des débuts de la colonisation, l’auteur dresse 
un portrait idyllique des réussites de celle-ci :
 « Bou-Farik, disons-nous, est non-seulement un exemple, une 
promesse pour les Colons de l’avenir, mais encore et surtout une ré-
ponse aux détracteurs de notre belle et grande Colonie, à ceux qui, 
nous opposant sans cesse les Anglais, prétendent que nous n’enten-
dons rien en matière de Colonisation… Lorsqu’une peuplade gêne 
leur expansion, nous savons ce qu’en font les Anglais et les Amé-
ricains : ils la suppriment. Quant à nous, c’est différent : généreux 
jusqu’au jocrissisme, nous tendons la main à notre ennemi pour 
l’élever jusqu’à nous ; c’est Abel disant à Caïn : « Mon frère ! » et 
sollicitant son amitié avec le succès que nous savons. »
 Un document important à tous points de vue.



Titre : CORRESPONDANCE DES DEYS D’ALGER AVEC 
LA COUR DE FRANCE. TOME PREMIER (1579-1700). 

Description : 640 pages, 1,16 Mo. 

 Auteur : Eugène PLANTET (1885-1934), Attaché au Minis-
tère des Affaires Étrangères. 
 « La publication des dépêches échangées avec les Pachas et 
les Deys fait connaître un grand nombre de faits ignorés jusqu’à 
ce jour, d’incidents restés dans l’ombre, de détails rapportés d’une 
manière inexacte ou tout au moins incomplète. Les personnages 
qu’elles mettent en cause, la politique qu’elles dévoilent, les négo-
ciations qu’elles éclairent d’un nouveau jour, enfi n leur authenticité 
incontestable nous paraissent justifi er les recherches patientes aux-
quelles nous nous sommes livré, et nous permettent d’espérer qu’el-
les seront consultées avec utilité par tous ceux qui s’intéressent à 
l’histoire de l’Algérie. » 
 On trouve, dans ce premier tome, les correspondances de : 
 1579. HASSAN VENEZIANO, PACHA D’ALGER.
 1601. SOLIMAN, PACHA D’ALGER.
 1620. HOSSEIN, PACHA D’ALGER.
 1637. YOUSSOUF, PACHA D’ALGER.
 1640. YOUSEF, PACHA D’ALGER.
 1659. IBRAHIM, PACHA D’ALGER.
 1661. ISMAÏL, PACHA D’ALGER.
 1673. HADJI MOHAMMED, DEY D’ALGER.
 1683. BABA HASSAN, DEY D’ALGER.
 1684. HADJI HUSSEIN (MEZZOMORTO) ET IBRAHIM 
KHODJA, PACHAS ET DEYS D’ALGER.
 1689. HADJI CHABAN, DEY D’ALGER.
 1695. HADJI AHMED, DEY D’ALGER.
 1698. BABA HASSAN, DEY D’ALGER.



Titre : CORRESPONDANCE DES DEYS D’ALGER AVEC 
LA COUR DE FRANCE. TOME SECOND (1700-1833). 

Description : 594 pages, 1,12 Mo. 

 Auteur : Eugène PLANTET (1885-1934), Attaché au Mi-
nistère des Affaires Étrangères. 

 « La publication des dépêches échangées avec les Pachas et 
les Deys fait connaître un grand nombre de faits ignorés jusqu’à 
ce jour, d’incidents restés dans l’ombre, de détails rapportés d’une 
manière inexacte ou tout au moins incomplète. Les personnages 
qu’elles mettent en cause, la politique qu’elles dévoilent, les négo-
ciations qu’elles éclairent d’un nouveau jour, enfi n leur authenticité 
incontestable nous paraissent justifi er les recherches patientes aux-
quelles nous nous sommes livré, et nous permettent d’espérer qu’el-
les seront consultées avec utilité par tous ceux qui s’intéressent à 
l’histoire de l’Algérie. » 

 On trouve, dans ce second tome, les correspondances de : 
 1700. BABA HASSAN, DEY D’ALGER.
 1700. MUSTAPHA, DEY D’ALGER.
 1705. HUSSEIN, DEY D’ALGER.
 1710. ALI, DEY D’ALGER.
 1711. BEKIR-REÏS, AMBASSADEUR D’ALGER.
 1718. MOHAMMED, DEY D’ALGER.
 1724. ABDI, DEY D’ALGER.
 1733. IBRAHIM, DEY D’ALGER.
 1748. MEHEMMED, DEY D’ALGER.
 1755. ALI, DEY D’ALGER.
 1766. BABA MOHAMMED, DEY D’ALGER.
 1791. SIDI HASSAN, DEY D’ALGER.
 1798. MUSTAPHA, DEY D’ALGER.



 1806. AKHMED, DEY D’ALGER.
 1814. ALI, DEY D’ALGER.
 1815. OMAR, DEY D’ALGER.
 1819. HUSSEIN, DEY D’ALGER.

 Ainsi que ces documents:

 FIRMAN D’INVESTITURE D’IBRAHIM KHODJA NOM-
MÉ DEY D’ALGER EN 1746 PAR LE SULTAN MAHMOUD Ier.
 LISTE DES PACHAS, AGHAS ET DEYS D’ALGER
 LISTE DES CONSULS ET VICE-CONSULS DE FRANCE 
A ALGER.
 LISTE DES COMMISSAIRES ET ENVOYÉS DE LA COUR 
DE FRANCE PRÈS LA RÉGENCE D’ALGER.
 LISTE DES TRAITÉS ET CONVENTIONS ENTRE LA 
FRANCE ET LA RÉGENCE D’ALGER.



RAYON ESSAIS

20 livres à télécharger



Ttitre : COLONISATION DE L’ALGÉRIE. - 1843 

Auteur : ENFANTIN BARTHÉLEMY PROSPER (1796-1864).

Description : 545 pages, 1620 ko.

 Fils d’un banquier parisien, Enfantin, après des études à l’Éco-
le polytechnique dont il démissionne en 1815, devient négociant en 
vins, puis, ayant voyagé en Allemagne et aux Pays-Bas, banquier à 
Saint-Pétersbourg. Ayant été présenté à Saint-Simon, il en devient 
l’un des plus ardents disciples. Il participe à la fondation des jour-
naux Le Producteur (1825) et Le Globe (1830), et y développe les 
idées économiques de Saint-Simon. Il publie à la même époque Éco-
nomie politique et politique saint-simonienne (1831). Nommé en 
1828, avec Bazard, Père suprême du collège saint-simonien, il tend 
à transformer celui-ci en monument religieux. En 1831, le confl it 
éclate entre les deux Pères suprêmes: alors que Bazard encourage la 
formation d’un mouvement politique, Enfantin n’envisage qu’une 
révolution morale et sociale. Bazard s’étant retiré, suivi peu après 
par ses partisans, le Père Enfantin dirige seul, désormais, le mou-
vement saint-simonien qui prend le visage d’une secte. En 1833, il 
emmène avec lui quarante anciens pour faire retraite à Ménilmon-
tant. La communauté se dissout après que le gouvernement eut in-
tenté un procès aux chefs saint-simoniens pour association illicite et 
outrage aux moeurs: Enfantin est alors condamné à un an de prison. 
À sa sortie de Sainte-Pélagie, il se rend en Égypte (1833-1837), 
mais ses projets de grands travaux (percement de l’isthme de Suez) 
n’intéressent guère Mohammed-Ali. À la suite d’un séjour en Afri-
que du Nord, il publie La Colonisation de l’Algérie (1843). Engagé 
dans la recherche de la Mère suprême, n’acceptant aucune remise 
en cause de son autorité sur le mouvement, Enfantin ne peut cepen-
dant éviter la diaspora des saint-simoniens. Son interprétation de la 
doctrine de Saint-Simon, dont il occulte les éléments proprement 



politiques, lui fait ignorer le mouvement socialiste qui se développe 
alors.  Son intérêt est tourné vers les perspectives de développement 
industriel, dont il attend la solution des problèmes sociaux: directeur 
de la Compagnie de la ligne de Lyon en 1845, il oeuvre à la fusion 
des lignes de chemin de fer entre Paris et Marseille, et se trouve 
donc à l’origine du futur réseau P.L.M.; en 1846, il crée la Société 
d’étude pour le canal de Suez. Sous la seconde République, il sou-
tient Cavaignac et approuve le coup d’État du « prince président » 
le 2 décembre 1851. À la fi n de sa vie, il se consacre à la préparation 
de l’édition autorisée des oeuvres de Saint-Simon, à laquelle il joint 
ses propres ouvrages (elle paraîtra en 47 volumes de 1865 à 1878).
L’Algérie, dont la conquête se fait diffi cilement, fut un terrain d’élec-
tion pour les saint-simoniens. Enfantin, qui a obtenu du gouverne-
ment de Louis-Philippe une mission offi cielle, publie en 1843 un 
ouvrage en deux volumes sur la Colonisation de l’Algérie. L’année 
suivante, le journal L’Algérie ne se borne pas à dénoncer les mé-
thodes de Bugeaud, les razzias, il propose un programme d’équipe-
ment. Si L’Algérie cesse de paraître en 1846, la colonie reste, avec 
des hommes comme Carette, A. Warnier, un foyer d’idées saint-
simoniennes, et c’est un saint-simonien de formation, le mulâtre 
I. Urbain, qui conseillera à Napoléon III la politique du Royaume 
arabe, politique généreuse, fondée sur un partage des ressources et 
des responsabilités.



Titre : LES TRAVAILLEURS ET LA COLONISATION DE 
L’ALGÉRIE.

1848

Description : 29 pages, 148 ko.

 Il est impossible d’apprécier ce petit document si l’on ne con-
naît pas la biographie de l’auteur : Le comte Gaston de RAOUSSET-
BOULBON. (Avignon 1817 - Guaymas, Mexique, 1854). Après 
avoir entamé une carrière de colon dans la Mitidja jusqu’en 1849, 
il alla à San Francisco constituer une compagnie pour l’exploitation 
des mines de la Sonora. Dans l’espoir de monter sur le trône de 
la Sonora, cette province mexicaine où se trouvaient la Montagne 
d’argent et tous les trésors de Golconde, le « conquistador » se fi t 
tour à tour débardeur, chasseur d’ours, et pêcheur. Il vendit des pho-
ques, conspira, rêva, bâtit des châteaux en Espagne, puis à la tête 
d’un bataillon de fortune, s’élança vers la gloire.  Mais Raousset 
avait l’âme d’un poète, et un pied dans l’infi ni. Il savait que pour lui 
l’avenir n’était pas de ce monde.
 Le gouvernement mexicain, ayant accordé la concession de 
ces mines à une société rivale, il déclara la guerre au Mexique, tint 
quelques temps tête au général Blanco, mais fi nit par être fusillé.
 C’est, dit-on, après avoir lu un livre racontant les exploits du 
comte Raousset-Boulbon que Napoléon III se décida à conquérir 
le Mexique. Cet aventurier avide de gloire était parvenu à mettre 
en déroute l’armée mexicaine à Hermosillo, avec seulement trois 
cents hommes d’infanterie, quarante-trois cavaliers et deux canons 
de campagne. Mais le destin s’opposa à ce qu’il montât sur le trô-
ne de la Sonora, province mexicaine de la Montagne d’argent et 
des trésors de Golconde. Pour en savoir plus, consulter l’ouvrage 



« Gaston Ier. » où cette folle expédition nous est contée par Ma-
rie-Christine d’Aragon, journaliste, et par un descendant de Lucien 
Bonaparte (frère de l’Empereur) et de Gaston de Raousset-Boul-
bon, qui possède une documentation abondante et des documents 
d’archives,matière à la rédaction de cet ouvrage.
 Sachant tout cela, on comprend mieux toute l’utopie qui se fait 
jour dans le document, destiné à l’Assemblée Constituante en 1848 
et que vous pouvez consulter ici.



Titre : DE LA PROSTITUTION DANS LA VILLE

D’ALGER. - 1853

Description : 229 pages, 407 ko.

 Auteur : E. - A. DUCHESNE, Docteur en Médecine; Membre 
du Conseil d’Hygiène publique et de Salubrité ; Membre de la So-
ciété Impériale de Médecine de Bordeaux et de Poitiers. Cet ouvra-
ge doit être consulté comme une curiosité ; il ne présente aucun ca-
ractère de type scientifi que, (sauf en ce qui concerne les indications 
de type médical ?!?!), bien qu’il soit écrit par un médecin... Il nous 
permet de d’imaginer ce que les français d’Alger pensaient du com-
portement des femmes indigènes à l’époque !



Titre : L’ALGÉRIE POUR LES ALGÉRIENS. - 1861

Description : 300 ko, 166 pages.

 Auteur : Georges VOISIN. Ce document fait partie des nom-
breux ouvrages publiés après le voyage de Napoléon III en Algérie. 
Lors d’un discours prononcé à Alger, l’empereur disait :
 « Dans nos mains, la conquête ne peut-être qu’une rédemp-
tion, et notre premier devoir est de nous occuper du bonheur des 
trois millions d’Arabes que le sort des armes a fait passer sous notre 
domination.
 La Providence nous a appelés à répandre sur cette terre les 
bienfaits de la civilisation. Or, qu’est-ce que la civilisation ? C’est 
de compter le bien-être pour quelque chose, la vie de l’homme pour 
beaucoup, son perfectionnement moral pour le plus grand bien. Ain-
si, élever les Arabes à la dignité d’hommes libres, répandre sur eux 
l’instruction, tout en respectant leur religion, améliorer leur existen-
ce en faisant sortir de cette terre tous les trésors que la Providence 
y a enfouis et qu’un mauvais gouvernement laisserait stériles, telle 
est notre mission : nous n’y faillirons pas.»
 Georges Voisin affi rme ici ces objectifs : « C’est avec cette 
préoccupation de démontrer qu’il n’y a rien d’irréconciliable en-
tre les indigènes musulmans de l’Algérie et les Français que nous 
avons entrepris cette étude. Nous allons interroger la situation des 
populations algériennes, non dans la pensée de remuer les passions 
hostiles, de perpétuer les rancunes, mais pour faciliter le rapproche-
ment, pour faire que les barrières s’abaissent. Nous ne cachons pas 
que nous sommes sympathique aux musulmans algériens, et que 
nous croyons qu’il est plus profi table à la France de faire aimer et 
estimer le peuple conquis que de le montrer odieux et à tout jamais 
ennemis Moins nous l’estimerons, plus il aura de son côté de diffi -
culté à connaître et à aimer la France.»



Titre : L’ALGÉRIE DEVANT L’EMPEREUR.

1865

Description : 342 pages, 605 ko.

 Auteur : Docteur Auguste WARNIER. 

 A la retraite, le docteur habitait une propriété à K’andouri, 12 
km de Koléa. Ancien directeur des affaires civiles de la province 
d’Oran, ancien membre du Conseil du gouvernement de l’Algérie, 
préfet d’Alger en 1870, puis député d’Alger de la IIIe République. 
Warnier était Saint-Simonien, comme le furent ces amis Charles 
Duveyrier, François Barthélemy Arlès-Dufouret bien sûr le « Père 
»Prosper Enfantin. De notoriété, le Docteur Warnier était considéré 
comme le dictionnaire vivant de l’Algérie. Il connaissait toutes les 
tribus, pouvait donner des renseignements précis sur chacune des 
familles indigènes infl uentes et retrouvait dans sa prodigieuse et 
infaillible mémoire, le tableau de tous les faits de guerre, d’admi-
nistration et de colonisation depuis la conquête, ainsi que des dé-
tails sur chacun des hommes qui ont marqué l’Algérie. On peut dire 
qu’il a été pour l’Algérie de l’époque, dans l’ordre des faits civils 
ce qu’à été Bugeaud dans l’ordre des faits militaire... Bien que cer-
taines mauvaises langues aient affi rmé que « le Docteur Warnier, ne 
pouvant guérir les algériens, a essayé de guérir l’Algérie. » Dans cet 
ouvrage, l’auteur s’oppose aux partisans du « royaume arabe. »



Titre : ORAISON FUNÈBRE DU GÉNÉRAL

DE LAMORICIÈRE.

1865

Description : 194 ko, 65 pages.

 Auteur : Monseigneur Dupanloup. Félix Dupanloup (1802-
1878), spécialiste de l’éducation des jeunes fi lles, directeur du petit 
séminaire de Saint-Nicolas-du-Chardonnet était un orateur et polé-
miste de talent. Evêque d’Orléans à partir de 1849, il fut sous le rè-
gne de Napoléon III, le chef des catholiques libéraux et se prononça 
contre l’opportunité de la défi nition de l’infaillibilité pontifi cale. Il 
fut Député à l’assemblé nationale de 1871 (où il fi t voter la loi sur 
la liberté de l’enseignement supérieur) et Sénateur inamovible en 
1876. Il démissionna de l’Académie française, dont il était membre 
depuis 1864, lors de l’élection de Littré. Cette oraison funèbre est un 
petit chef-d’oeuvre d’éloquence. Elle est cependant moins connue 
que la chanson de carabin qui relate toutes sortes de performances 
« amoureuses » commises par un homonyme.



Titre : RECHERCHE SUR L’ORIGINE
DES BERBÈRES.

1867

Description : 121 pages, 338 ko.

 Auteur : M. G. OLIVIER, Avocat, Offi cier d’Académie, secré-
taire perpétuel de l’Académie d’Hippone, membre correspondant 
de l’Académie de Caen, etc., Aujourd’hui, il faut considérer cet 
ouvrage comme une curiosité, car la science a bien évoluée depuis 
1867. Voici ce qu’on peut lire dans « Universalis » : 

 Le mot Berbères, emprunté par le français à l’arabe et par ce 
dernier au latin, a perdu très tôt son sens primitif d’«étranger à la 
civilisation gréco-romaine». Il désigne aujourd’hui stricto sensu un 
groupe linguistique nord-africain: les berbérophones, ensemble de 
tribus qui ont parlé ou parlent encore des dialectes apparentés à 
un fonds commun, la «langue» berbère. Dans l’usage courant, qui 
continue la tradition arabe, on appelle Berbères l’ensemble des po-
pulations du Maghreb.

 Toutefois, l’usage devient fautif, lorsqu’il parle de race ber-
bère. Il n’existe pas en effet de race berbère, les berbérophones pré-
sentant des types ethniques bien divers. L’observation la plus simple 
permet d’opposer un type kabyle, un type mzabite et un type targui, 
que la vieille enquête de Bertholon et Chantre (1913) avait recon-
nus comme des groupes purs à côté de croisements divers. Aucune 
étude de groupes sanguins ne s’est jusqu’ici révélée concluante. Les 
Berbères ne sont donc pas défi nissables par des critères raciaux.



Titre : LE R’AZOUAT EST-IL L’OEUVRE DE
KHEIR-ED-DIN ?

1873

Description : 197 ko, 47 pages

 Auteur : HENRI-DELMAS DE GRAMMONT.

 Né en août 1830, H. - D. de Grammont a passé la majeure 
partie de sa vie d’adulte en Algérie. Après avoir fait des études de 
droit, il vint en 1850 faire son service en Algérie. En 1855, il par-
ticipa comme offi cier à la guerre de Crimée. Il revint s’installer 
en Algérie de 1859 à 1864, puis défi nitivement en 1871. De cette 
date jusqu’à sa mort en 1892, il vécut à Alger où il fut Membre de 
la  «Société Historique Algérienne», puis président de cette Société 
en 1878 et se consacra entièrement à ses recherches sur l’histoire 
d’Alger à l’époque ottomane. Son nom est resté attaché à la «Revue 
Africaine».

 La lecture de cet ouvrage ne se justifi e que si l’on a consulté 
auparavant « la fondation du royaume d’Alger », à télécharger à 
partir de la page « documents ».



Titre : LA JUIVERIE ALGÉRIENNE.

1888.

Description : 143 pages, 333 ko.

 Auteur : FERNAND GRÉGOIRE. Je n’ai rien à dire pour l’ins-
tant sur l’auteur. Comme le titre le laisse supposer, l’ouvrage est 
violemment antisémite ; il nous permet de constater qu’en 1888 on 
n’avait toujours pas «avalé et digéré» le décret Crémieux. Peut-être 
encore aujourd’hui...?! Les propos tenus par l’auteur sont tellement 
«énormes» qu’ils en deviennent risibles.



Titre : LA CHASSE A L’HOMME. - GUERRES D’ALGÉRIE.  
1891.

Description : 376 pages, 833 ko.
 Auteur : Maurice COMTE D’HÉRISSON. Offi cier né à Paris 
en 1840 et mort à Constantine en 1898. Il fut offi cier d’ordonnan-
ce de Trochu en 1870 et attaché de Jules Favre en 1871. Il publia 
une série d’ouvrage de vulgarisation historique sur ses missions. On 
trouvera ici des pages dont « … l’accent de sincérité n’échappera 
à personne. J’ai choisi de notre histoire dans ce pays l’époque la 
moins connue, celle qui a le moins tenté la plume des écrivains. La 
grande guerre est fi nie. On ne s’aligne plus face à face; on se traque 
vingt contre un, on s’assassine, et ce ne sont pas toujours les bar-
bares qui paraissent les plus impitoyables. Nous souviendrons-nous 
que les puits artésiens d’un simple ingénieur dans l’Oued-Rhir ont 
plus fait pour nous attacher les hommes du Souf que nos généraux, 
suivis d’interminables colonnes ? Ou, reprenant des traditions moins 
semeuses de progrès et d’idées que de hauts faits d’armes et de bul-
letins parfois mensongers, commencerons-nous par tuer une partie 
des gens et ruiner le reste, pour essayer de les civiliser après ? Ce 
sont ces traditions néfastes, qui ne forent pas de puits, mais ouvrent 
entre les peuples d’infranchissables abîmes, que j’ai voulu tirer de 
l’ombre, où elles sommeillent peut-être plus qu’elles n’y sont mor-
tes, pour en montrer les conséquences et plaider la cause du nomade 
et du sauvage contre l’Européen. Elles ont éternisé la lutte en Algé-
rie et compromis plus d’une fois la conquête et la colonisation, en 
mettant toujours le gantelet du soudard là où le gant de l’homme 
civilisé aurait souvent mieux réussi. J’ai choisi de notre histoire dans 
ce pays l’époque la moins connue, celle qui a le moins tenté la plume 
des écrivains. La grande guerre est fi nie. On ne s’aligne plus face à 
face; on se traque vingt contre un, on s’assassine, et ce ne sont pas 
toujours les barbares qui paraissent les plus impitoyables. »
 Paradoxal dans la bouche d’un militaire non ?



Titre : TROIS SAISONS A HAMMAM - MESKOUTINE,
1890-1891-1892.

Description : 142 pages, 2300 ko.

 Auteur : M. le Docteur A. PIOT, Médecin-major de 2e classe 
de l’hôpital militaire de Constantine. 

 L’ouvrage approuvé par le ministre de la guerre et honoré 
d’une souscription du conseil général de Constantine. Le docteur 
responsable du centre thermal, analyse les propriétés des sources 
ferrugineuses dont la température varie de 72 à 80°. « Leur eau, 
en se jetant dans le Chedakra, réchauffe celle de cette rivière, qui 
coule en formant comme un véritable torrent d’eau bouillante, et se 
refroidit progressivement jusqu’à ce qu’elle trouve d’autres sources 
chaudes qui viennent de nouveau relever sa température.

 La seconde section des sources du Chedakra, sources à dépôt 
calcaire, varie de 89° à 92°. C’est à quelques pas en dessous de ces 
sources que les Arabes se baignent dans le lit même de la rivière, à 
des températures invraisemblables variant de 44° à 55° ; après leur 
bain, ils se couchent à l’ombre des arbres qui croissent sur tout le 
parcours de la rivière, et prennent quelque nourriture ; c’est à cette 
habitude que nous devons les superbes palmiers qui ornent le ravin, 
et qui, poussés de noyaux de dattes laissés sur le sol, ont trouvé, 
grâce à l’eau chaude qui l’arrose, un terrain très propice. »

 L’ouvrage est assez lourd parce qu’il est orné de 10 gravures 
hors texte.



Titre : LES JUIFS ALGÉRIENS, LEURS ORIGINES.

Alger 1898.

Description : 72 pages, 212 ko

L’auteur : Henri GARROT.

 Il s’agit d’un petit ouvrage antisémite, écrit sans doute dans 
l’entourage du fameux Édouard Drumont. « En contact avec nous 
depuis 1830, les juifs, espions de nos armées aussi bien que de 
celles des deys, servant les deux partis, ils n’avaient pris aucune 
part au mouvement d’amélioration sociale apporté par nos armes. 
(L’auteur) »



Titre : L’ANTISÉMITISME ALGÉRIEN.

1899

Description : 309 ko, 108 pages.

 Auteur : GUSTAVE ROUANET. Député socialiste de Paris. 

 Il s’agit des discours, prononcés par l’auteur, à la Chambre des 
députés les 19 et 24 Mai 1899 pour dénoncer les conduites antisé-
mites d’élus d’Algérie : MM. Morinaud, Drumont et  Ernest Mer-
cier (l’ouvrage « Histoire de la Berbérie » par Ernest Mercier est 
disponible sur « téléchargement / histoire. » Drumont, député d’Al-
ger est très connu. Ernest Mercier fut deux fois maire de Constan-
tine en 1883 et 1896. Emile Morinaud fut maire de Constantine de 
1901 à 1935 !!! Gustave Rouanet les met sérieusement en cause ! 
Je ne suis pas en mesure en dire plus, mais je constate que cette vio-
lente attaque n’a pas empêché Emile morinaud d’être élu maire de 
constantine deux ans plus tard!



Titre : DOMINATION ET COLONISATION. - 1910 

Description : 725 ko, 373 pages.

 Auteur : JULES HARMAND, (1845-1921) AMBASSADEUR 
HONORRAIRE. Jules Harmand (1845-1921), au sortir de l’École 
de Santé militaire de Strasbourg (1863), participa comme médecin 
à diverses campagnes civiles ou militaires, au Tonkin ou en Cochin-
chine notamment, ainsi qu’à plusieurs missions d’exploration scien-
tifi ques au Tonkin puis, de 1875 à 1877, au Siam, au Cambodge, au 
Laos et en Annam.
 En raison de sa connaissance de la région et des qualités dont 
il avait fait preuve, il fut nommé consul de France à Bangkok le 7 
octobre 1881.
 Il continua ensuite une carrière diplomatique : commissaire 
général du gouvernement au Tonkin (1883), consul général à Cal-
cutta (1885), ministre plénipotentiaire chargé de légation à Santiago 
(décembre 1890), chargé de mener les négociations avec le Siam 
(1894), enfi n envoyé extraordinaire et ministre plénipotentiaire à 
Tokyo (1894-1905) où il joua un rôle important au coeur des con-
fl its sino-japonais et russo-japonais.
 Auteur de nombreux ouvrages scientifi ques et politiques sur 
les pays de l’Indochine française, distingué par des médailles et dé-
corations, il fut, après sa retraite en 1906, président de la Société de 
Géographie et de la Société de Géographie commerciale. On à peine 
à imaginer à notre époque, qu’il y a encore une cinquantaine d’année 
de cela on trouvait non seulement des théoriciens de la colonisation, 
mais aussi de grandes écoles pour les former. L’auteur présente son 
ouvrage de la façon suivante : « Le gouvernement des peuples arrié-
rés ou primitifs est un art diffi cile et compliqué. »...« Plutôt qu’un 
Traité complet et bien composé, ce volume est ainsi une suite de 
réfl exions sur quelques sujets d’intérêt colonial. »



Titre : ABD-EL-KADER, SA VIE POLITIQUE

ET MILITAIRE. 

Paris, 1863. 

Description : 465 pages, 1076 ko.

 Auteur : ALEX. BELLEMARE, ancien secrétaire interprète, 
commis principal au Ministère de la Guerre. 

 Ce livre a été réédité par les éditions Bouchène en 2003

 Les biographies d’Abd-el-Kader sont très nombreuses, mais il 
s’agit de la première, écrite du vivant d’Abd-el-Kader (qui mourut 
en 1883), qui reste la référence de toutes les autres..
 Commentaire de la FNAC, lors de sa réédition en 2003 : « Bel-
lemare montre par quelles fautes de notre part et par quelles qualités 
chez lui Abd-el-Kader arriva à établir sa puissance, sa domination, 
son prestige : science, piété, constance, esprit organisateur (il créa 
une administration que nous copiâmes et une armée là où il n’y avait 
rien). Il laisse au lecteur le soin de dégager des faits la personnalité 
d’Abd el Kader telle qu’elle se manifeste, avec toute sa grandeur, 
dans la guerre, dans la prison, dans l’exil. »
 « Le traité Desmichels » et « Le traité de la Tafna » y sont par-
ticulièrement bien étudiés. 
 Bellemare connaissait aussi bien la langue arabe que le pays, si 
bien qu’il a su trouver un style clair et vif qui lui permet de se faire 
comprendre par tous les lecteurs.



Titre : LE RAÏS HAMIDOU.

Description : 127 pages, 121 ko.

Auteur : ALBERT DEVOULX.
Conservateur des Archives arabes du Service de

l’Enregistrement et des Domaines, à Alger,
Membre de la Société historique Algérienne,

Correspondant de la Société Académique du Var.

 Il s’agit d’une notice biographique sur le plus célèbre Corsaire 
algérien du XIIIe siècle de l’hégire d’après des documents authen-
tiques et pour la plupart inédits à l’époque.
 Hamidou, né vers 1765, il se sentit tout jeune une vocation 
irrésistible pour la marine. Dès l’âge de dix ans, il abandonna l’état 
de tailleur que lui faisait apprendre son père Ali, pour s’engager 
comme mousse. Sa vive intelligence et surtout sa témérité inouïe 
lui attirèrent très tôt un certain renom. Sa première prise fut un vais-
seau de guerre portugais de 44 canons. Ce succès extraordinaire lui 
valut la direction de la fl ottille algérienne, et de nombreuses courses 
heureuses lui assurèrent honneurs et profi ts. Raïs Hamidou sillonna 
la Méditerranée dans tous les sens et même l’Océan, où il s’empara 
de quelques navires portugais. Il écumait la mer lorsqu’il mourut, le 
17 juin 1815 à l’âge de 42 ans, lors d’une attaque audacieuse contre 
une puissante escadre américaine, et alors qu’il était capitaine à bord 
d’un prestigieux bateau de guerre appartenant au prince du Brésil, 
l’un des 200 voiliers dont il s’était emparé durant sa carrière.
 Le lecteur trouvera d’autres ouvrages récents sur le raïs Hami-
dou, qui utilisent les mêmes sources que Devoulx.



Titre : ESSAI SUR LA LITTÉRATURE DES BERBÈRES. - 1920 

Description : 426 pages, 820 ko. 

 Auteur : René BASSET. Directeur de l’école supérieure des 
lettres d’Alger, directeur-adjoint de l’école supérieure de langue 
arabe et de dialectes berbères de rabat, membre des sociétés asiati-
ques de Paris, Leipzig et Florence, de la société de linguistique de 
Paris, etc.
 René Basset, grand connaisseur de la langue et de la littérature 
arabe, et berbère accomplit un immense travail dans les domaines 
linguistiques berbère, arabo-islamique et éthiopien, ainsi que sur les 
terrains de l’histoire des religions ou des études ethnographiques et 
folkloriques. Ses ouvrages sont tellement spécialisés, qu’ils n’ont 
pas leur place sur ce site… sauf « La religion des berbères » et ce-
lui-ci que René basset présente de la façon suivante : « Ce travail 
n’est pas adressé aux seuls berbérisants — qui n’en ont pas besoin 
— mais à tous ceux qui s’intéressent aux éludes de folklore ou à 
l’Afrique du Nord » Cet essai, qui a fait autorité à l’époque de son 
édition, est encore incontournable. 

 L’ouvrage est divisé en 4 parties :
  I. LE BERBÈRE ET SA LANGUE
  II. LITTÉRATURE ÉCRITE
  III. LITTÉRATURE JURIDIQUE
  IV. LITTÉRATURE ORALE 

 Ce dernier chapitre est le plus développé. Je complèterai bien-
tôt cette étude par un autre ouvrage de René Basset : « Contes po-
pulaires Berbères ». 
 Je signale la réédition du célèbre ouvrage de René Basset : 
1001 contes, récits et légendes arabes Coffret 2 volumes 52,25 €. 
(Une suite aux mille et une nuits ?!)



Titre : EULDJ ALI. – 1930 

Description : 205 pages, 335 ko 

Auteur : DEFONTIN-MAXANGE. 
 Il s’agit de la vie romacée de Uludj Ali (Ali-le-Renégat) (aussi 
appelé Ulaj ou Uluj, en turc : Uluç Ali Pasha, Euldj Ali, Ochali), un 
des plus fameux renégat. De son vrai nom « Giovanni Dionigi Ga-
leni », né en 1520 à Liscateli, en Calabre et qui devint le plus grand 
amiral ottoman du XVIe siècle.
 Giovani se rendait à Naples pour faire des études de théologie 
lorsqu’il fut enlevé, à 16 ans, par Ali Ahmed, un renégat grec, amiral 
de la Régence d’Alger, qui l’enrôla dans sa chiourme. Teigneux et 
chauve, rejeté par les chrétiens qui ne le laissaient ni manger avec eux 
ni s’asseoir sur le même banc, surnommé par eux Fartas (teigneux en 
turc) il se fit turc et se convertit à l’Islam afin de pouvoir se venger. 
Son maître le nomma alors comite (officier de vaisseau). Sa nouvelle 
fonction lui permit de se faire de l’argent. Il arma une frégate, devint 
corsaire à son tour puis l’un des plus importants Raïs d’Alger.
l joua un important rôle dans le soulèvement Morisque de 1568 à 
1570 en envoyant des hommes, des armes et des munitions à plu-
sieurs reprises ainsi qu’une flotte de 40 navires devant Almería mais 
qui est dispersée par les vents violents de l’hiver. Il chassa ensuite 
la dynastie des Hafsides de Tunis en décembre 1569 puis battit en 
1571 les vénitiens et s’empara de Dulcigno.
 Lors de la bataille de Lépante, en octobre 1571, il dirigea l’aile 
gauche de l’escadre ottomane face aux Gênois. Après la mort de 
l’amiral ottoman il prit le commandement et battit les galères mal-
taises en s’emparant de leur capitaine et de son étendard. Il réussit 
à rallier Istanbul avec les débris de l’armada ottomane. En guise de 
récompense le sultan Selim II lui offrit le titre de «khilidj» (sabre), le 
nomma kapudan pacha et lui confia la réorganisation de la flotte avec 
le vizir Sokullu Mehmed pacha. Euldj Ali mourut le 21 juin 1587.



Titre : FORMATION DES CITÉS CHEZ LES POPULA-
TIONS SÉDENTAIRES DE L’ALGÉRIE. - 1886 

Description : 376 pages. 662 ko.

Auteur : E. MASQUERAY. 
 Émile Masqueray, né le 20 mars 1843 à Rouen et mort le 19 août 
1894 à Saint-Étienne-du-Rouvray, est un anthropologue, ethnologue, 
linguiste et écrivain français.
 Après de brillantes études au lycée Corneille puis à l’École nor-
male dont il sort agrégé d’histoire en 1869, les hasards de l’affectation 
mènent, en 1872, Émile Masqueray au lycée d’Alger où il enseigne 
l’histoire jusqu’en 1878.
 Dès 1873, il apprend l’arabe et plusieurs langues berbères et se 
consacre à l’archéologie, en particulier des vestiges romains des Aurès, 
la philologie des dialectes berbères et la compréhension des structures 
sociales de la société berbère. Il séjourna près de deux mois chez les 
Mzab et en rapporta les livres historiques, législatifs et religieux des 
Beni-Mzab, le Kitab-en-Nil, la Chronique d’Abou Zakaria de Yahyá 
ibn Abi Bakr al-Warjalani, histoire de la secte ibâdite et des origines 
de ce groupe religieux qu’il traduisit et commenta (Alger, A. Jourdan, 
1890). L’année suivante, il publia une Comparaison du dialecte des Ze-
naga du Sénégal avec le vocabulaire des Chaïa et des Beni-M’zab.
 Émile Masqueray enseigna ensuite l’histoire et les antiquités 
d’Afrique à l’École supérieure des lettres d’Alger avant d’en être nom-
mé le directeur par Paul Bert en 1878. Sa kabylophilie influença Jules 
Ferry dont il était l’ami et l’incita à adopter une politique éducative 
pro-berbère dont Masqueray fut l’éminence grise et qui se traduisit par 
l’ouverture de quatre écoles en Kabylie en 1881.
 Représentant un monument de l’ethno-anthropologie kabyle, sa 
Formation des Cités chez les populations sédentaires de l’Algérie eut 
une influence durable dans le monde universitaire. Il y réfute notam-
ment l’idée, chère aux colons de l’époque, que la « sédentarité » et le « 
nomadisme » étaient des modes de vie inhérents à la race et insiste sur 
le fait que ceux-ci n’étaient déterminés que par le milieu. 



Titre : COLONISATION MILITAIRE EN ALGÉRIE. - 1847 

Description : 45 pages, 287 ko. 

L’auteur : PELLISSIER DE REYNAUD (Henri-Jean-François-
Edmond), historien algérien, né vers 1800, entra sous la Restaura-
tion à l’école de Saint-Cyr et fut attaché, comme officier d’état-ma-
jor général, à l’expédition d’Alger. Chef du bureau arabe de cette 
ville de 1833 à 1835, il remplit ensuite le poste de consul de France 
à Malte et celui de chargé d’affaires à Tripoli. En 1852, il fut nommé 
consul général à Bagdad. On a de lui : Annales algériennes (1836-
1839, 3 vol. in-8°) dont il fit paraître en 1854, une nouvelle édition 
continuée jusqu’à la chute d’Abd-el-Kader ; c’est un des ouvrages 
les plus importants sur l’histoire des quinze premières années de 
la conquête. Mémoires historiques et géographiques (1845, in-8°), 
faisant partie de l’ Exploration scientifique de l’Algérie , publica-
tion à laquelle l’auteur a pris une part très active et où il a inséré 
aussi sa traduction d’une Histoire d’Afrique arabe , en ligne sur ce 
site (1845, in-8°) ; Description de la régence de Tunis (1853, in-8’), 
etc. Il est mort à Paris le 16 mai 1858. 

 Dans ce petit opuscule, l’auteur nous donne ces idées en 1847 
sur ce que devrait être la colonisation en Algérie. J’ai ajouté ensuite 
la vision qu’avait l’auteur sur cette même colonisation en 1836. 
J’aurai pu encore montrer la vision de l’auteur en 1856 (Voir An-
nales Algériennes édition de 1856). On constate son idée de « fu-
sion » est remplacée par « assimilation ». 



RAYON ANNALES
ALGÉRIENNES

6 livres à télécharger



ANNALES ALGÉRIENNES : PRÉSENTATION. 1

 Il est impossible de concevoir une bibliothèque de livres sur 
l’Algérie ne comprenant pas les ANNALES ALGÉRIENNES. Ce-
pendant j’ai du faire preuve d’une grande obstination pour enfi n 
pouvoir les lire et vous les présenter en mode texte. La Bibliothèque 
de France met en ligne la seconde édition (1845), mais le deuxième 
tome comporte un « bug ! » puisqu’après la page 90, nous constatons 
que les pages suivantes parlent d’ophtalmologie. Madame Anne-
Marie Belkaid, la talentueuse Webmaster du site : http://vieilalger.
free.fr/vieilalger/index.php a bien voulu me confi er un exemplaire 
de la première édition (1836) si bien que, grâce à son extrême ama-
bilité, je suis fi er de vous présenter les DEUX ÉDITIONS… ce qui 
n’est pas inutile pour trois raisons : 1° La deuxième édition, com-
pote naturellement en plus les faits qui se sont déroulés de 1839 à 
1854 ; 2° On peut constater que les mêmes faits (de 1830 à 1839) 
ne sont pas relatés de la même façon dans les deux éditions ! Les 
descriptions des personnages surtout sont souvent différentes. Dans 
la première édition, c’est l’offi cier des bureaux arabes qui parle, le 
ton est direct et sans complaisance et quelquefois sans pitié ! La 
seconde édition est rédigée, certes par le même auteur, mais qui est 
devenu entre temps Consul Général à Bagdad et cette fonction né-
cessite plus de réserve et de retenue ! 3°, comme l’explique l’auteur, 
« J’ai supprimé dans la seconde édition, des pièces n’ayant qu’un 
intérêt temporaire, relatif à la polémique du moment, serait sans im-
portance dans celle-ci. » C’est l’opinion de l’auteur à cette époque, 
mais nous avons le droit d’être d’un avis différent 150 ans après !
 L’auteur : Pellissier de Reynaud (Henri-Jean-François-Ed-
mond), historien algérien, né vers 1800, entra sous la Restauration 
à l’école de Saint-Cyr et fut attaché, comme offi cier d’état-major 
général, à l’expédition d’Alger. Chef du bureau arabe de cette ville 
de 1833 à 1835, il remplit ensuite le poste de consul de France à 
Malte et celui de chargé d’affaires à Tripoli. En 1852, il fut nommé 
consul général à Bagdad. On a de lui : Annales algériennes (1836-



ANNALES ALGÉRIENNES : PRÉSENTATION. 2

1839, 3 vol. in-8°) dont il fi t paraître en 1854, une nouvelle édition 
continuée jusqu’à la chute d’Abd-el-Kader ; c’est un des ouvrages 
les plus importants sur l’histoire des quinze premières années de 
la conquête. Mémoires historiques et géographiques (1845, in-8°), 
faisant partie de l’ Exploration scientifi que de l’Algérie , publica-
tion à laquelle l’auteur a pris une part très active et où il a inséré 
aussi sa traduction d’une Histoire d’Afrique arabe , en ligne sur ce 
site (1845, in-8°) ; Description de la régence de Tunis (1853, in-8’), 
etc. Il est mort à Paris le 16 mai 1858.
 Surtout ne pas confondre Pellissier de Reynaud, auteur de ces 
Annales avec Pélissier (Amable Jean-Jacques), duc de Malakoff, 
auteur des « enfumades du Dahra », qui en cette triste occasion « 
fi t preuve d’un rare talent et d’une très grande énergie. (NARCIS-
SE FAUCON) » pour supprimer 500 personnes homme, femmes, 
enfants, vieillards, « qui n’égorgeront plus les Français. (Saint-Ar-
naud) ».
 La première édition : « Lorsque je commençai, en 1836, la 
publication des Annales Algériennes , mon intention était d’en faire 
une sorte de revue annuelle ou bisannuelle, divisée en deux par-
ties, l’une purement historique, l’autre composée d’articles et do-
cuments détachés relatifs aux questions pendantes à l’apparition de 
chaque volume. L’ouvrage se poursuivit sous cette forme jusqu’en 
1839. Mais des circonstances sans intérêt pour le lecteur et que, 
par conséquent, je dois passer sous silence, m’ayant depuis empê-
ché de continuer cette publication, je me bornai, dans les années 
suivantes, à faire provision de matériaux, afi n d’être en mesure de 
la reprendre plus tard. » « Plusieurs ouvrages ont été publiés sur 
l’Algérie depuis la première édition des Annales Algériennes, qui 
y ont été largement mises à contribution. Je ne m’en plains pas ; 
cependant je dois rappeler à ceux qui, venant à lire mon livre après 
avoir lu une Histoire de l’Algérie ancienne et moderne, imprimée 
avec luxe et ornée de gravures, reconnaîtraient des pages entières



ANNALES ALGÉRIENNES : PRÉSENTATION. 3

qui leur auraient déjà passé sous les yeux, que ce n’est pas moi qui 
suis l’emprunteur : ces passages sont textuellement pris dans ma 
première édition. Cette manière d’écrire est assurément commode 
pour ceux qui l’emploient ; mais j’avoue que j’aime mieux en subir 
qu’en faire l’application. »
 Deuxième édition : « De 1839 à 1854, la première édition s’est 
épuisée, de sorte que depuis plusieurs années elle n’est plus dans le 
commerce. Dans cet état de choses, au lieu d’ajouter un ou deux vo-
lumes à cette première publication, je me suis déterminé pour une 
nouvelle édition des Annales Algériennes, en les continuant jusqu’à 
la chute d’Abd-el-Kader. Seulement, j’ai mis à la suite des Annales, 
qui s’arrêtent en 1847, un appendice qui mettra parfaitement le lec-
teur au courant des affaires de l’Algérie, depuis la chute du célèbre 
Émir, et lui en fera connaître la situation exacte en 1854. Cet appen-
dice contient en outre trois mémoires sur les mœurs, les institutions 
sociales, la religion des habitants du nord de l’Afrique, et sur les 
causes qui fi rent disparaître le Christianisme de cette contrée.
J’ai habité l’Algérie, à peu près sans interruption, depuis 1830 jus-
qu’en 1842, soit comme offi cier d’état-major, soit comme directeur 
des affaires arabes, soit comme membre de la Commission scienti-
fi que créée en 1839. Depuis, j’y ai fait de fréquents voyages et n’en 
ai jamais été fort éloigné, ayant rempli des fonctions consulaires 
dans la Régence de Tunis et à Tripoli ; enfi n, j’y ai entretenu jus-
qu’à présent de bonnes et nombreuses relations et y ai toujours eu 
plusieurs membres de ma famille. J’ai donc été en position de voir 
et d’apprendre beaucoup de choses. »



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1836, Tome 1.  

Description : 390 pages, 590 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 L’auteur nous fait d’abord part de ses motivations, décrit en-
suite de façon détaillée  l’expédition de 1830, depuis sa préparation, 
jusqu’au départ du général Berthézène le 4 mars 1833. Enfi n il nous 
livre diverses de ses réfl exions sur « les Arabes » et Alger.



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1836, Tome 2.

Description : 474 pages, 690 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Dans une première partie, l’auteur détaille les événements de-
puis l’arrivée du Duc de Rovigo, jusqu’au départ du Comte d’Erlon, 
le 8 août 1835 après le désastre de la Macta. « En voyant partir ce 
bon et respectable vieillard, la colonie oublia un instant ses erreurs 
et sa faiblesse. On le plaignit de s’être laissé placer momentanément 
sur un théâtre si peu fait pour lui, et surtout de ne pas avoir eu des 
amis assez sages et assez dévoués pour l’empêcher d’y monter. » 
Dans une deuxième partie, l’auteur décrit l’organisation de l’admi-
nistration durant cette période.



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1839, Tome 3.

Description : 504 pages, 725 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Dans une première partie, l’auteur détaille les événements du 
6 août 1835 jusqu’à l’occupation défi nitive de Constantine le 29 oc-
tobre 1837 « Cette ville, disait-il, est peuplée et commerçante; ses 
habitants sont riches; ils s’associent entre eux pour la culture des 
terres et pour la conservation des récoltes ; le blé, qu’ils enferment 
dans des souterrains, y reste souvent un siècle sans éprouver aucune 
altération. Entourée presque entièrement par une rivière profondé-
ment encaissée, et par une enceinte de hautes murailles, cette ville 
est considérée comme une des places les plus fortes du monde. » 
(Edris, écrivain Arabe au XIIe siècle). Dans la deuxième partie, 
nous trouvons, concernant cette période, des pièces et documents 
en abondance.



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1854, Tome I.

Description : 487 pages, 731 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Traite de l’organisation de  l’expédition jusqu’au départ du 
Comte d’Erlon, le 8 août 1835 après le désastre de la Macta. « En 
voyant partir ce bon et respectable vieillard, la colonie oublia un 
instant ses erreurs et sa faiblesse. On le plaignit de s’être laissé pla-
cer momentanément sur un théâtre si peu fait pour lui, et surtout de 
ne pas avoir eu des amis assez sages et assez dévoués pour l’empê-
cher d’y monter. »



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1854, Tome II. 

Description : 95 pages, 332 ko

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Attention, ce livre réalisé à partir d’un document image mis 
en ligne par la Bibliothèque de France, est incomplet. J’ai averti le 
webmaster de cette institution depuis près de deux ans… mais ma 
réclamation demeure vaine ! Le livre s’arrête sur « Yousouf mame-
luk, bey de Constantine »… L’auteur ne porte pas ce personnage 
dans son cœur!



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1854, Tome III. 

Description : 537 pages, 892 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Dans une première partie, cet ouvrage relate ce qui s’est passé 
en Algérie depuis l’arrivée du général de Rumigny, jusqu’à la red-
dition d’Abd-el-Kader. En deuxième partie, le fameux appendice 
donne différentes informations et documents concernant l’Algérie 
entre 1848 et 1854.



RAYON RELIGIONS

10 livres à télécharger



Titre : HISTOIRE DE BARBARIE ET DE SES CORSAIRES. 

Deuxième édition, Paris 1646.

Description : 509 pages, 1707 ko.

 L’auteur : Historien français, PIERRE DAN était supérieur 
du couvent des Mathurins de Fontainebleau (de 1636 à 1649). Cet 
ordre, également appelé ordre de la Sainte Trinité, fut créé au XIIe 
siècle pour la rédemption des captifs. De très nombreux chrétiens 
furent ainsi rachetés aux musulmans du Maroc, d’Algérie et de Tu-
nisie dont ils étaient devenus esclaves. La Règle exigeait d’ailleurs 
qu’un tiers de tous les revenus (la tertia pars) fût réservé aux rançons 
pour racheter les prisonniers. Les trinitaires chaussés organisèrent à 
partir du sol français une soixantaine d’opérations de rachat du XVe 
au XVIIIe siècle avec la libération globale d’au moins 6 000 cap-
tifs. C’est de là que découle probablement la très grande popularité 
de saint Mathurin en Bretagne et en Normandie, pays de marins.
 Dans cette perspective le père Dan fut chargé en 1631 de ra-
cheter des esclaves chrétiens en Barbarie. Il s’embarqua à Marseille 
en juillet 1634, et revint le printemps suivant, ramenant 42 captifs 
libérés. La relation de son voyage est augmentée de documents pré-
cieux, dont les traités franco-marocains et est bien complète de la 
planche des supplices.



Titre : SOIRÉES ALGÉRIENNES — CORSAIRES, ESCLA-
VES ET MARTYRS DE BARBARIE.

Description : 294 pages, 550 Ko.

 Auteur : ABBÉ LÉON GODARD, ancien curé d’El-Aghouat, 
professeur d’histoire au grand séminaire de Langres. Éditeur : Name 
et Cie, Tours 1857.

 L’ouvrage est bien documenté, les informations sérieusement 
étayées, mais bien sûr l’ouvrage est tendancieux, du style : « Régnez, 
Seigneur, au milieu de vos ennemis ». Il n’empêche que l’ouvrage 
est bien écrit, très agréable à lire ; « Comme je destine ces récits 
particulièrement aux jeunes gens, j’ai cru devoir leur en faciliter la 
lecture en présentant la narration sous forme de dialogue. Ce dialo-
gue cache une action peu sensible et très-secondaire, qu’il est im-
possible de confondre avec la partie purement historique, dont elle 
est, pour ainsi dire, l’encadrement ». Ces dialogues  se déroulent 
« Non loin de la porte Bab-el-Oued, sur la terrasse d’une maison 
mauresque » Les protagonistes sont : un moine, un couple de riches 
chrétiens d’Alger, leurs trois enfants... et une servante noire, musul-
mane... qui à la fi n de l’ouvrage, se convertira, grâce à l’éloquence 
du trinitaire, et la vertu édifi ante des martyrs !



Titre : SAINT-CYPRIEN ET L’ÉGLISE D’AFRIQUE

AU IIIe SIÈCLE.

Description : 469 pages, 884 Ko.

 Éditeur ; Bray et Retaux, Libraires-éditeurs, Paris 1873

 Auteur : MONSEIGNEUR FREPPEL, Évêque d’Angers.

 Il s’agit d’un cours « d’éloquence sacrée » fait à la Sorbonne 
pendant l’année 1863-1864. Impressionnant non ? L’ouvrage est 
très documenté et parfaitement écrit, naturellement ; pour trouver 
mieux, il faut lire Bossuet ou Lacordaire. Si vous continuez vos lec-
tures par des biographies de Tertullien et de Saint-Augustin, vous 
saurez tout sur les piliers de l’Église d’Afrique.



Description : 530 pages, 1955 ko.

Titre :MARABOUTS ET KHOUANS.

 Auteur : Louis RINN, Chef de bataillon d’infanterie hors ca-
dre. Chef du service central des Affaires indigènes au Gouverne-
ment Général. Vice-Président de la Société historique algérienne.

 Éditions : ADOLPHE JOURDAN, LIBRAIRE-ÉDITEUR, 
ALGER, 1884.

 « Nous pensons donc avoir fait oeuvre utile en offrant aux 
lecteurs un exposé aussi impartial et aussi explicite que possible de 
la situation de l’Islam en Algérie. Sans doute, il est regrettable que 
cet exposé se borne à notre France transméditerranéenne, alors que 
dans l’islam tout se tient, tout est connexe, sans distinction de pays. 
Mais, tel qu’il est, et malgré ses lacunes forcées ou ses imperfections 
involontaires, ce livre facilitera toujours, dans une certaine mesure, 
les recherches et études des travailleurs, comme aussi il fournira 
des indications précieuses à tous les agents français qui, à un titre 
quelconque, en Algérie ou a l’Étranger, ont la délicate et diffi cile 
mission de surveiller les agissements religieux ou politiques des 
Musulmans. » Il s’agit donc, d’une étude minutieuse « le nombre 
de ces Ordres religieux, sur leurs doctrines, leurs tendances, leurs 
foyers de propagande, leurs rayons d’action, leurs modes de recru-
tement, leurs organisations, etc. » jusqu’à la fi n du XIXe siècle.



Titre : LE MAHDI, DEPUIS LES ORIGINES DE L’ISLAM 

JUSQU’À NOS JOURS. 1885.

Description : 100 pages, 152 ko.

 Auteur : JAMES DARMESTETER, Professeur au collège de 
France. Il s’agit d’une conférence, faite le 28 FÉVRIER 1885 à 
la Sorbonne devant l’association scientifi que de France. Un petit 
document sympathique pour ceux qui s’intéressent à l’Islam et qui 
veulent en savoir plus sur cet envoyé de Dieu, qui doit venir à la fi n 
des temps pour rétablir la foi corrompue et la justice sur la Terre.



Titre : L’ALGÉRIE LÉGENDAIRE.

Description : 505 pages, 823 ko.

 Éditeur : ALGER, Librairie Adolphe Jourdan, 1892.

 L’auteur : LE COLONEL C. TRUMELET, a passé sans inter-
ruption 25 années en Algérie (de 1850 à 1875). « Ce brave offi cier 
supérieur n’a pas seulement servi brillamment l’Algérie avec son 
épée ; il honore aussi la littérature française et doit être regardé 
comme un des premiers historiens de la colonie, un de ceux qui 
l’aiment le plus ardemment et ont le plus à cœur de la faire chérir… 
Écrivain distingué, narrateur inimitable, à la clarté des feux de bi-
vouac, dans les belles nuits étoilées du Sahara, le colonel a noté ses 
impressions personnelles en même temps que les événements de 
chaque jour dans de très nombreux livres. » (cf. l’ouvrage : Le livre 
d’or de l’Algérie sur ce même site). Dans cet ouvrage, le lecteur 
est invité à se rendre en pèlerinage aux Tombeaux des principaux 
Thaumaturges de l’Islam (Tell et Sahara). Le style est élégant, les 
anecdotes savoureuses. Le Colonel se montre à la fois plein d’hu-
mour et de tendresse envers tous ces « SIDI » légendaires. En ré-
sumé, un ouvrage de plus à ne pas manquer !



Titre : LES CONFRÉRIES MUSULMANES. — 1897.

Description : 602 pages, 6100 ko…!

 Je n’ai pas pu faire plus léger, car de nombreuses pages sont 
écrites en arabe, et que j’ai dû conserver des images bien qu’el-
les soient de médiocre qualité ; j’ai cependant supprimées certaines 
d’entre elles pratiquement illisibles.

 Les auteurs : OCTAVE DEPONT et XAVIER COPPOLANI, 
deux administrateurs de « communes mixtes » ont réalisé un ouvra-
ge remarquable, incontournable pour les amoureux de l’Algérie qui 
veulent avoir des précisions sur la pratique de l’Islam dans ce pays 
au XIXe siècle. On trouvera ici la description : « … d’un monde 
mystérieux, tirant son prestige incomparable d’un pouvoir autre-
ment grand que celui des eulama puis qu’il émane, aux yeux des 
croyants, de la Divinité elle-même. Ce monde est constitué par des 
sociétés secrètes, des ordres de derouich, des confréries mystiques, 
autrement dit, pour employer une expression connue, par les khouan 
(frères) qui, répandus depuis l’Atlantique jusqu’au Gange, sont, en 
même temps que les ennemis irréconciliables des eulama, les véri-
tables moteurs de la société musulmane. La formation de ces diver-
ses sociétés tire sa primitive origine de la tendance du musulman à 
l’association, tendance ayant, elle-même, pour source, la croyance 
religieuse qui prescrit, en les mettant en commun, de faire profi ter 
ses frères des biens que Dieu a donnés. Peu à peu, ces sociétés se 
créent, grandissent et, en se multipliant, se subdivisent en de nom-
breux rameaux qui apparaissent sous la forme de confréries, orga-
nisations, d’ailleurs, en contradiction avec la parole du Prophète : 
« La rahbanïïeta fi  el islam, point de vie monacale dans l’Islam »… 
Vous ne regretterez pas le téléchargement un peu long !



Titre : NOTES SUR L’ISLÂM MAGHRIBIN, MARABOUTS. 

Paris 1900. 

Description : 128 pages, 415 ko.

 L’auteur : Edmond DOUTTÉ, Professeur à l’École Supérieu-
re Des Lettres d’Alger.

 « Notre dessein primitif était d’étudier dans ce travail les prin-
cipaux faits intéressants pour la religion musulmane qui ont été 
consignés dans les ouvrages les plus récents et les plus autorisés sur 
le Maroc, en particulier ceux de MM. Mouliéras, de La Martinière 
et Lacroix, et de Foucauld. Mais nous avons été amené au cours 
de notre rédaction à présenter comme termes de comparaison de 
nombreux faits puisés dans les notes que nous amassons à ce su-
jet, en sorte que nous avons de restreindre notre cadre, pour éviter 
que ce mémoire ne s’étendit plus qu’il ne convenait. Cela explique 
pourquoi nos exemples sont le plus souvent pris au Maroc : cette 
partie de l’Afrique Mineure a d’ailleurs pour nous le grand inté-
rêt de représenter à l’époque actuelle un état de choses analogue à 
celui de l’Algérie-Tunisie avant que notre intervention eût produit 
dans ce pays toute une série de perturbations sociales. — Ce travail 
n’a pas la prétention d’être aussi complet qu’il serait désirable et 
nous avouons ne pas être encore en état de donner des conclusions 
générales. Il nous reste encore beaucoup à, demander aux sources 
écrites, aux sources arabes en particulier et surtout à l’observation 
et à l’information orale. — Dans nos références, nous avons essayé 
d’indiquer quelle est à nos yeux la valeur des témoignages que nous 
invoquons au point de vue de l’histoire religieuse seulement : ces 
notes ne peuvent donc pas être considérées comme des critiques des 



ouvrages cités. — Nous n’avons pas indiqué de références aux in-
nombrables ouvrages relatifs à l’orient musulman : nous avons cir-
conscrit notre étude au Maghrib. Une exception a été faite pour le 
travail de M. Goldziher sur le Culte des Saints. — Quant à la trans-
cription des mots arabes, nous nous sommes généralement rappro-
chés le plus possible de la prononciation usuelle dans les dialectes 
du Maghrib. (E. Doutté) »



Titre : MAGIE & RELIGION DANS L’AFRIQUE DU 
NORD.

Description : 611 pages, 3294 ko.

 Auteur : EDMOND DOUTTÉ, Professeur à l’École Supérieu-
re Des Lettres D’Alger

 Edition : ADOLPHE JOURDAN Alger 1909. Cet ouvrage est 
une peu « lourd » à télécharger du fait des images qu’il contient.

 « Le sujet du présent livre est la formation de l’idée du ma-
gique et du sacré ; il est né d’un cours ; il en a sans doute les dé-
fauts, c’est-à-dire un caractère hâtif, causé par la nécessité d’avoir, 
à heure fi xe, une opinion ferme sur un sujet donné ; nous voudrions 
qu’il eût aussi les qualités qu’on attend d’un enseignement public, 
c’est-à-dire la clarté et la précision.
 L’idée générale de cet enseignement était l’application aux 
phénomènes religieux observés dans l’Afrique du Nord des théo-
ries élaborées depuis un demi-siècle par les ethnographes et spécia-
lement par l’école anthropologique anglaise et par l’école sociolo-
gique française. Nous avons cherché avant tout à présenter la raison 
sociologique et psychologique des institutions et leur évolution 
séculaire, quelles que soient d’ailleurs les régions où elles ont pu 
prendre naissance et étant admis que, sauf exceptions spéciales, des 
phénomènes analogues se sont formés parallèlement de la même 
manière en divers pays. La civilisation que nous avons étudiée est 
la civilisation actuelle du Nord de l’Afrique Ce livre ne peut assu-
rément pas être présenté comme un ouvrage de vulgarisation ; pour-
tant, dans notre pensée, il est destiné non seulement aux étudiants, 
mais aussi au public instruit. » (L’auteur).



Titre : GÉRONIMO, LE MARTYR DU FORT

DES VINGT-QUATRE-HEURES. 

Description : 129 pages, 473 ko. 

 Auteur : A. BERBRUGGER, Offi cier de l’Ordre impérial de 
la Légion d’Honneur ; membre correspondant de l’Institut impérial 
de France ; Président de la Société historique algérienne ; Conser-
vateur de la Bibliothèque et du Musée d’Alger, etc., etc. 

 Vers le milieu de l’année 1834, vint en Afrique avec le maré-
chal Clauzel, dont il fut le secrétaire particulier. Il l’accompagna 
dans ses excursions et suivit le maréchal Valée à Constantine. De 
ces expéditions militaires, il rapporta un grand nombre de manus-
crits arabes qui formèrent le noyau de la bibliothèque d’Alger. De 
nouveaux horizons s’étaient ouverts devant la sagacité de Berbrug-
ger. Il composa un ouvrage important qui fut publié sous le titre de 
l’Algérie historique, pittoresque et monumentale . Il fut le principal 
rédacteur du journal des travaux de la société : la Revue Africaine 
. On compte en outre, parmi les écrits de Berbrugger, un Cours de 
langue espagnole , un Dictionnaire espagnol-français, la Relation 
de l’expédition de Mascara, les Époques militaires de la Grande 
Kabylie , une Notice sur les puits artésiens du Sahara, la Notice sur 
le Tombeau de la Chrétienne et l’ Histoire du martyr Géronimo qui 
vous est proposé ici. Berbrugger nous montre avec une grande pré-
cision comment un texte de Diégo de Haedo, relatant un évènement 
d’allure légendaire est confi rmé par des fouilles archéologiques près 
de 300 ans plus tard.



Titre : Les saints de l’Algérie présentés à la vénération des
fdèles.

Description : 393 pages, 540 ko.
VALENCE. 1857

 Auteur : VICTOR BÉRARD, Receveur des domaines, mem-
brede la société historique algérienne. Ne pas confondre avec le 
fameux helléniste Victor Bérard qui a reconstituée le périple réel 
(???!!!) d’Ulysse dans l’odyssée.
 A côté des ouvrages concernant les grands religieux musul-
mans, voici donc les saints chrétiens de l’Algérie (élargie à Cartha-
ge !)… ; c’est, en quelque sorte, la « légende dorée » des algériens 
chrétiens. Les événements qui ont valus à ces célèbres personnages 
leurs titres de saints proviennent de la traduction des textes litur-
giques, accompagnées d’annotations historiques et suivis de réfl  
exions religieuses. Un livre instructif rédigé avec un peu trop d’em-
phase à mon goût (surtout les réfl exions religieuses).



Titre : Recherches sur la religion de Berbères.

Description : 55 pages, 183 ko.

PARIS 1910

 Auteur : René BASSET. Directeur de l’École Supérieure des 
Lettres d’Alger, membre des sociétés asiatiques de paris, Leipzig et 
Florence, de la société de linguistique de paris, etc.
 René Basset, grand connaisseur de la langue et de la littérature 
arabe, et berbère accomplit un immense travail dans les domaines 
linguistiques berbère, arabo-islamique et éthiopien, ainsi que sur les 
terrains de l’histoire des religions ou des études ethnographiques et 
folkloriques. Ses ouvrages sont tellement spécialisés, qu’ils n’ont 
pas leur place sur ce site… sauf celui-ci qui traite de la religion des 
berbères… avant que ceux-ci ne soient sollicités par le catholicisme 
et le mahométisme !
 Je signale la réédition du célèbre ouvrage de René Basset : 
1001 contes, récits et légendes arabes Coffret 2 volumes 52,25 €. 
(Une suite aux mille et une nuits ?!)



RAYON SAHARA

4 livres à télécharger



Titre : MŒURS ET COUTUMES DE L’ALGÉRIE.

Paris 1853. 

Description : 394 pages, 541 ko.

 L’auteur : DAUMAS (Melchior-Joseph-Eugène), général 
de division, sénateur et écrivain, né le 4 septembre 1803, entra dans 
l’armée comme engagé volontaire en 1822. Nommé sous-lieute-
nant en 1827, il fut envoyé à l’école de Saumur. En 1835, il vint 
en Algérie, sous les ordres du maréchal Clauzel, fi t les campagnes 
de Mascara et de Tlemcen. Il s’appliqua avec ardeur à l’étude de 
l’arabe et se distingua bientôt par une connaissance spéciale des 
mœurs algériennes. De 1837 à 1839, il résida en qualité de consul à 
Mascara, auprès de l’émir Abd-el-Kader. Le général de Lamoricière 
lui confi a ensuite la direction des affaires arabes dans la province 
d’Oran qu’il commandait.
 Peu après, le maréchal Bugeaud le chargea des affaires indigè-
nes de toute l’Algérie. On lui dut, en grande partie, la réorganisation 
des bureaux arabes. Après la prise d’Abd-el-Kader (22 décembre 
1847), il fut envoyé au fort Lamalgue, auprès de l’Émir. En 1849, 
les Beni-Sélem, fraction des Beni-Soliman, de la province d’Alger, 
ayant refusé de payer leurs contributions et chassé leur caïd, le co-
lonel Daumas dirigea rentre eux une expédition qui les fi t rentrer 
dans le devoir.
 Il fut nommé en avril 1850 directeur des affaires de l’Algérie 
au ministère de la guerre, puis général de division le 14 janvier 
1853.
 Conseiller d’État en service ordinaire hors sections, il fut nommé



sénateur le 12 août 1857, et promu grand-croix de la Légion d’hon-
neur le 28 décembre 1868. — Il est mort à Coublence (Gironde) en 
mai 1871.
 Parmi les écrits de M. Daumas, dont les principaux, traduits en 
espagnol et en allemand, ont eu en France plusieurs éditions, nous 
citerons : les Kabyles de l’est (Alger, 1844) ; Exposé de l’état actuel 
de la société arabe, du gouvernement et de la législation qui la régit 
(Alger, 1845, in-8°) ; le Sahara algérien (Paris, 1845) ; le Grand 
Désert, ou Itinéraire d’une caravane du Sahara au pays des nègres 
(2e édition, 1849 ; nouvelle édition, 1861, in-18), en collaboration 
avec M. A. de Chancel ; la Grande-Kabylie (1847, in-8°), avec M. 
Fabar, mort en 1849 au siège de Rome ; Sur l’éducation du faucon 
en Algérie (Paris, 1856, in-8°) ; Coup d’oeil sur l’Algérie au mois 
de juin 1856 (Paris, 1856, in-12) ; la Civilité puérile et honnête chez 
les Arabes (Paris, 1857) ; Mœurs et coutumes de l’Algérie (1857, 
3° édition, in-18) ; les Chevaux du Sahara, et principes généraux 
du cavalier arabe (1858, 5° édition) ; la Kabylie (1857, in-32 ; la 
Société kabyle (Paris, 1858) ; la Vie arabe et la Société musulmane 
(1869, in-8°).



Titre : VOYAGE DE PAUL SOLLEILLET D’ALGER À 
L’OASIS D’IN-SALAH. — RAPPORT PRÉSENTÉ À LA 

CHAMBRE DE COMMERCE D’ALGER. 1875.

Description : 147 pages, 470 ko.

 Auteur : Paul SOLEILLET.

 Ce rapport est resté inédit à ma connaissance. J’ai numérisé 
au clavier le manuscrit mis en ligne par la BNF. De nombreux mots 
sont illisibles et j’ai martyrisé sans aucun doute les noms propres. 
La rédaction est lourde et confuse, mais ce texte vaut le télécharge-
ment malgré tout. On pourra mesurer à plus d’un siècle de distance 
comme les intérêts commerciaux ont évolués ! Qu’est devenu le 
commerce de la bougie, de l’alfa, de la cire, de l’ivoire… etc.,  par 
le Sahara ? (sans parler de la traite des esclaves !)



Titre : L’AFRIQUE OCCIDENTALE. — ALGÉRIE — 
MZAB — TILDIKELT. 1877.

Description : 285 pages, 558 ko.

 Auteur : Paul SOLEILLET. Quoique né à Nîmes, en 1842, 
 Soleillet fi t ses études à Avignon. Un jour les livres des voya-
ges de Mungo Park, et de René Caillé lui tombent sous la main. Il 
les lit et les relit. Sa jeune imagination s’enfl amme à cette lecture ; 
il ne rêve plus que de courir lui aussi les aventures sur le continent 
noir. En attendant, il remporte tous les premiers prix d’histoire et de 
géographie. Il part pour l’Algérie et la Tunisie qu’il parcourt dans 
tous les sens, apprenant l’Arabe, étudiant même le coran, se fami-
liarisant, en un mot, avec les mœurs, les coutumes, la civilisation 
des peuples qu’il visite.
 « Après la guerre de 1870, Soleillet repart pour l’Afrique, il 
avait réussit à se faire donner par le ministre âne mission pour ex-
plorer les régions du Sahara, où jamais un Européen ne s’était en-
core aventure. Il adopte le costume arabe, le plus commode pour 
ces climats, n’emporte, en fait de provisions, que du couscous ou, 
de la farine, du café, du thé, du sucre, du savon et des bougies. Point 
de lit, point de tente : il couche dans son burnous, à la belle étoile, la 
tête sur sa selle, vivant de biscuit, de lait et de thé. Par ses manières 
franches et simples, il gagne l’amitié des Musulmans qui le reçoi-
vent et le traitent comme un des leurs. Cependant à mesure qu’il 
s’enfonce dans le désert, les nouvelles deviennent de plus en plus 
alarmantes. Des tribus sont en guerre et ne le laisseront pas passer ; 
des brigands infestent la contrée et pillent les caravanes. Soleillet ne 
s’émeut point de ces bruits. Il part avec une faible escorte de qua-
tre hommes, qui n’étaient qu’à demi rassurés, sur une route semée 



d’ennemis du nom français ; il franchit heureusement ces déserts de 
sable encore inexplorés, et ouvre de nouvelles voies au commerce 
de la patrie. Grâce à lui, et à d’autres explorateurs, le chemin de fer 
transsaharien n’est plus une chimère et l’on peut entrevoir le mo-
ment où il sera une réalité. Soleillet formait encore de beaux projets 
quand la mort, en 1886, est venue le surprendre à un âge où il aurait 
pu rendre encore à la patrie et à la civilisation de nombreux servi-
ces. Saluons en lui l’homme d’énergie et de courage qui a fait fl otter 
le drapeau de la France dans des régions jusqu’alors inexplorées, 
qui a su faire aimer et respecter au loin le nom français. » (Extrait 
du Gard par V. Ricquet - 1895 - Page 28-31). L’auteur décrit ici son 
voyage d’Alger à In-Salah.



Titre : LES FRANÇAIS DANS LE DÉSERT
(Journal d’une expédition aux limites du Sahara algérien).

PARIS 1863.

Description : 438 pages, 865 ko. 

 « L’auteur LE COLONEL G. TRUMELET, a passé sans inter-
ruption 25 années en Algérie (de 1850 à 1875). « Ce brave offi cier 
supérieur n’a pas seulement servi brillamment l’Algérie avec son 
épée ; il honore aussi la littérature française et doit être regardé 
comme un des premiers historiens de la colonie, un de ceux qui 
l’aiment le plus ardemment et ont le plus à cœur de la faire chérir. 
Écrivain distingué, narrateur inimitable, à la clarté des feux de bi-
vouac, dans les belles nuits étoilées du Sahara, le colonel a noté ses 
impressions personnelles en même temps que les événements de 
chaque jour dans de très nombreux livres. » (cf. les ouvrages : « Le 
livre d’or de l’Algérie », « Blida, récits selon légende, la tradition » 
et « l’Algérie légendaire » sur ce même site). 
 Trumelet présente ainsi son ouvrage : « On apprend un jour, 
par hasard, que nos frontières ont été portées à cent lieues plus en 
avant dans le S’ah’râ, que le drapeau de la France a fl otté sur les mi-
narets des qs’our »… « ces conquêtes se font modestement et sans 
bruit »…car « le pays est bien trop ingrat, trop triste, trop diffi cile, 
pour que la Renommée s’y hasarde et y traîne ses trompettes. Que 
voulez-vous qu’elle fasse, en effet, dans le pays de la faim, de la 
soif et des sables brûlants ? »… « Ce qui manque à ces expéditions 
lointaines, ce sont les historiographes »… « Il y avait cependant 
là un livre à faire : nos expéditions dans le S’ah’râ algérien nous 
avaient permis d’y recueillir de nombreux renseignements nous 
avions beaucoup vu, beaucoup observé, beaucoup interrogé ; cé-
dant aux conseils de nos amis, nous avons réuni, donné un corps à 
nos notes, à nos observations »



Description : 347 pages, 2033 ko.

Titre : EXPÉDITION DU GÉNÉRAL CAVAIGNAC DANS
LE SAHARA ALGÉRIEN.

PARIS. 1849

 Auteur : DOCTEUR FÉLIX JACQUOT ; Médecin de l’expé-
dition.
 « Pensant que notre livre pourra servir de guide aux colonnes 
et aux différents groupes qui visiteront plus tard le Sahara algérien 
oranais, nous avons fait tous nos efforts pour qu’il contint les indica-
tions topographiques les plus utiles, et les détails les plus exacts sur 
les ressources qu’offrent la végétation et les pâturages; nous avons 
aussi spécifi é avec un soin tout particulier les distances qui séparent 
les stations, et nous avons insisté sur le gisement, la quantité et la 
qualité des eaux. »… « On s’expliquera ce succès en considérant 
que les oasis et le désert que nous décrivions n’avaient encore été 
explorés par aucun Européen »
 J’ai lu avec intérêt cette ouvrage qui m’a laissé cependant une 
impression de malaise en ce qui concerne les relations des mesures 
de rétorsions impitoyables prises par le général Cavaignac à l’en-
contre des misérables populations des ksour et oasis ; sans parler 
des conseils de l’auteur, docteur ne l’oublions pas, concernant l’uti-
lisation des techniques d’auscultations pour découvrir les silos en-
terrés des ksouriens.



Description : 310 pages, 5,4 Mo.

Titre : LES DEUX MISSIONS FLATTERS AU PAYS DES
TOUAREG AZDJER ET HOGGAR

PARIS. 1889

 Auteur : HENRI BROSSELARD. Capitaine d’infanterie. 
Membre de la première Mission.
 Il s’agit d’un ouvrage illustré contenant 51 gravures, ce qui 
explique son « poids » relativement important. Sa publication fut 
réalisée 9 ans seulement après le massacre de la deuxième mission 
Flatters, dans la « bibliothèque instructive » ; c’est dire que la pu-
blication trouva son public, à preuve le nombre d’exemplaires dis-
ponibles aujourd’hui chez les bouquinistes ; celui que je possède fut 
offert par la « Ville de Paris » comme prix municipal de gymnasti-
que ! A l’époque des grands succès des « voyages extraordinaires » 
de Jules Verne, les éditeurs espéraient une réussite similaire en rela-
tant des aventures moins romanesques mais plus tragiques comme 
celles-ci. L’écriture est plaisante et cet ouvrage trouvera une place 
méritée sur le « rayon Sahara ».



RAYON DIVERS

7 livres à télécharger



Titre : LA CONQUÊTE D’ALGER OU RELATION DE LA 
Campagne d’Afrique. Paris 1830.

Description : 149 pages, 396 ko. 

 Auteur : A. M. Perrot.

 Il s’agit d’un petit ouvrage publié presque aussitôt après la 
prise d’Alger… dans l’euphorie de la victoire !



Titre : ALGER ET LES CÔTES D’AFRIQUE. 

Description : 227 pages, 341 Ko.

 Auteur : A. DE FONTAINE DE RESBECQ.

 Éditions : GAUME frères, libraires à Paris 1832.

 Ce livre a été publié dans le rayon « Bibliothèque instructive 
et amusante ». C’est dire qu’il n’a pas été rédigé par un historien ! 
Il est destiné au « grand public » de l’époque, enthousiasmé par la 
fraîche conquête de l’Algérie : « Charles de France, qui avez rejoint 
votre père saint Louis, recevez le tribut de la reconnaissance que 
nous vous témoignons comme chrétiens, et voyez quelle fi erté vo-
tre noble action a mise sur nos fronts. —L’Europe, affranchie d’un 
odieux tribut, bénit encore cette puissance dont il a plu à la Provi-
dence de vous dépouiller ; la mer, purgée de pirates, abaisse ses fl ots 
paisibles sous les voiles de la France. — L’humanité a triomphé de 
la barbarie, la croix est victorieuse du croissant. — Les déserts de 
l’Afrique retentiront des hymnes de foi. La religion, longtemps cap-
tive sur une terre désolée, vous proclame son libérateur ! »... Cet 
extrait donne une bonne idée du style général de l’ouvrage...



Titre : ALGÉRIE UN REGARD ÉCRIT. - 1856

Description : 325 pages, 448 ko.

 Auteur : Pauline de Noirfontaine.

 Il s’agit de six lettres écrites par l’auteur à des amis, au cours 
de son voyage en Algérie. Je ne suis pas en mesure de donner des 
précisions concernant cette dame. La lecture de ce texte est plai-
sante, dans le style des écrivains « algérianistes » de l’époque.



Titre : JEAN CASTEYRAS, AVENTURES DE TROIS EN-
FANTS EN ALGÉRIE.

Description : 307 pages, 634 Ko.

 Éditeur : J. Hetzel et Cie, Paris 1888.

 Auteur : Adolphe BADIN.

 Voici un ouvrage de divertissement, destiné aux visiteurs de ce 
site qui ont gardé une âme d’enfant ; il peut être comparé au « Tour 
de France par deux enfants », où encore au très connu « Les enfants 
du capitaine Grant »... avec un petit peu de talent en moins !!! Ici, 
nos trois orphelins parcourent l’Algérie à la recherche de leur oncle 
(qui ressemble au fameux Bombonnel) ; c’est délicieusement su-
ranné !



TITRE : GÉOGRAPHIE MÉDICALE D’ALGER

ET DE SES ENVIRONS. 

Description : 177 pages, 521 ko. 

 Auteur : M. BONNAFONT 

 Docteur en médecine; Chirurgien aide-major de l’armée d’Afri-
que; Professeur d’anatomie à l’ex-hôpital d’instruction d’Alger ; 
Chirurgien en chef d’ambulance aux expéditions de Constantine, 
de la Tafna, de Stora, de Sétif, etc. ; Chevalier de l’ordre royal de la 
Légion d’Honneur ; Membre correspondant de l’Académie royale 
de Médecine de Paris ; de la Société royale de Médecine de Mar-
seille. 

 Une curiosité qui permet, s’il en était besoin, de mesurer les 
progrès de la médecine en 170 ans ! J’aurais pu placer cet ouvrage 
sur le rayon « Documents » ou « essais », mais les théories du Doc-
teur Bonnafont sur brouillards et les « miasmes pestilentiels » des 
marais, semblent tellement farfelues à notre époque que j’ai préféré 
ce lieu de rangement !



Titre : LA BACRIADE.

Poème héroï-comique, EN CINQ CHANTS.

Description : 87 pages, 121 ko.

Auteurs : Barthélemy et Méry.

 Il s’agit d’un pastiche de l’Iliade dans lequel la belle Hélène et 
remplacée par… Nathan Bacri ! Après que « le coup d’éventail », 
ait été asséné, Bacri se pavane dans les quartiers chics de Paris tan-
dis que le dey d’Alger Hussein essaye de le récupérer à tout pris en 
envoyant une ambassade en Égypte, où (peut-être !?) en envoyant 
un commando en France pour l’arrêter. Pendant ce temps, la fl otte 
française fait le blocus Alger. En lisant cette pochade, il ne semble 
pas que les auteurs prennent l’affaire au sérieux et anticipent la pro-
chaine expédition d’Alger !
 A la réfl exion, je me demande si « La Bacriade » n’a pas été 
écrite par Roland Bacri lui-même… en trichant sur les dates ! Une 
plaisanterie de plus de sa part !



Titre : L’HÉROÏQUE MISÈRE DE

MIGUEL DE CERVANTÈS

esclave barbaresque.

Description : 267 pages, 334 ko.

Auteur : Martial Douël.

 Pendant son retour depuis Naples en Espagne à bord de la ga-
lère Sol, Miguel de Cervantès fut fait prisonnier par une fl ottille tur-
que commandée par Arnaut Mami le 26 septembre 1575. Cervantès 
fut amené à Alger et attribué en tant qu’esclave au renégat grec Dali 
Mami.
 On trouve la relation de cette captivité qui dura 5 ans, pendants 
lesquels Cervantès essaya de s’échapper à quatre occasions, dans 
les 2 ouvrages suivants :
 1° Le livre de frère Diego de Haedo Topographie et histoire 
générale d’Alger.
 2° l’histoire du Captif, incluse dans la première partie de Don 
Quichotte entre les chapitres 39 et 41.
 Des informations sont complémentaires peuvent être trouvées 
dans les comédies Los tratos de Argel ; Les bains d’Alger.
 Je vous propose ici une œuvre de fi ction style « roman his-
torique » qui utilise les sources précédentes pour bâtir une œuvre 
romanesque. La rédaction est vivante et agréable.



RAYON ANNALES
ALGÉRIENNES

6 livres à télécharger



ANNALES ALGÉRIENNES : PRÉSENTATION. 1

 Il est impossible de concevoir une bibliothèque de livres sur 
l’Algérie ne comprenant pas les ANNALES ALGÉRIENNES. Ce-
pendant j’ai du faire preuve d’une grande obstination pour enfi n 
pouvoir les lire et vous les présenter en mode texte. La Bibliothèque 
de France met en ligne la seconde édition (1845), mais le deuxième 
tome comporte un « bug ! » puisqu’après la page 90, nous constatons 
que les pages suivantes parlent d’ophtalmologie. Madame Anne-
Marie Belkaid, la talentueuse Webmaster du site : http://vieilalger.
free.fr/vieilalger/index.php a bien voulu me confi er un exemplaire 
de la première édition (1836) si bien que, grâce à son extrême ama-
bilité, je suis fi er de vous présenter les DEUX ÉDITIONS… ce qui 
n’est pas inutile pour trois raisons : 1° La deuxième édition, com-
pote naturellement en plus les faits qui se sont déroulés de 1839 à 
1854 ; 2° On peut constater que les mêmes faits (de 1830 à 1839) 
ne sont pas relatés de la même façon dans les deux éditions ! Les 
descriptions des personnages surtout sont souvent différentes. Dans 
la première édition, c’est l’offi cier des bureaux arabes qui parle, le 
ton est direct et sans complaisance et quelquefois sans pitié ! La 
seconde édition est rédigée, certes par le même auteur, mais qui est 
devenu entre temps Consul Général à Bagdad et cette fonction né-
cessite plus de réserve et de retenue ! 3°, comme l’explique l’auteur, 
« J’ai supprimé dans la seconde édition, des pièces n’ayant qu’un 
intérêt temporaire, relatif à la polémique du moment, serait sans im-
portance dans celle-ci. » C’est l’opinion de l’auteur à cette époque, 
mais nous avons le droit d’être d’un avis différent 150 ans après !
 L’auteur : Pellissier de Reynaud (Henri-Jean-François-Ed-
mond), historien algérien, né vers 1800, entra sous la Restauration 
à l’école de Saint-Cyr et fut attaché, comme offi cier d’état-major 
général, à l’expédition d’Alger. Chef du bureau arabe de cette ville 
de 1833 à 1835, il remplit ensuite le poste de consul de France à 
Malte et celui de chargé d’affaires à Tripoli. En 1852, il fut nommé 
consul général à Bagdad. On a de lui : Annales algériennes (1836-



ANNALES ALGÉRIENNES : PRÉSENTATION. 2

1839, 3 vol. in-8°) dont il fi t paraître en 1854, une nouvelle édition 
continuée jusqu’à la chute d’Abd-el-Kader ; c’est un des ouvrages 
les plus importants sur l’histoire des quinze premières années de 
la conquête. Mémoires historiques et géographiques (1845, in-8°), 
faisant partie de l’ Exploration scientifi que de l’Algérie , publica-
tion à laquelle l’auteur a pris une part très active et où il a inséré 
aussi sa traduction d’une Histoire d’Afrique arabe , en ligne sur ce 
site (1845, in-8°) ; Description de la régence de Tunis (1853, in-8’), 
etc. Il est mort à Paris le 16 mai 1858.
 Surtout ne pas confondre Pellissier de Reynaud, auteur de ces 
Annales avec Pélissier (Amable Jean-Jacques), duc de Malakoff, 
auteur des « enfumades du Dahra », qui en cette triste occasion « 
fi t preuve d’un rare talent et d’une très grande énergie. (NARCIS-
SE FAUCON) » pour supprimer 500 personnes homme, femmes, 
enfants, vieillards, « qui n’égorgeront plus les Français. (Saint-Ar-
naud) ».
 La première édition : « Lorsque je commençai, en 1836, la 
publication des Annales Algériennes , mon intention était d’en faire 
une sorte de revue annuelle ou bisannuelle, divisée en deux par-
ties, l’une purement historique, l’autre composée d’articles et do-
cuments détachés relatifs aux questions pendantes à l’apparition de 
chaque volume. L’ouvrage se poursuivit sous cette forme jusqu’en 
1839. Mais des circonstances sans intérêt pour le lecteur et que, 
par conséquent, je dois passer sous silence, m’ayant depuis empê-
ché de continuer cette publication, je me bornai, dans les années 
suivantes, à faire provision de matériaux, afi n d’être en mesure de 
la reprendre plus tard. » « Plusieurs ouvrages ont été publiés sur 
l’Algérie depuis la première édition des Annales Algériennes, qui 
y ont été largement mises à contribution. Je ne m’en plains pas ; 
cependant je dois rappeler à ceux qui, venant à lire mon livre après 
avoir lu une Histoire de l’Algérie ancienne et moderne, imprimée 
avec luxe et ornée de gravures, reconnaîtraient des pages entières



ANNALES ALGÉRIENNES : PRÉSENTATION. 3

qui leur auraient déjà passé sous les yeux, que ce n’est pas moi qui 
suis l’emprunteur : ces passages sont textuellement pris dans ma 
première édition. Cette manière d’écrire est assurément commode 
pour ceux qui l’emploient ; mais j’avoue que j’aime mieux en subir 
qu’en faire l’application. »
 Deuxième édition : « De 1839 à 1854, la première édition s’est 
épuisée, de sorte que depuis plusieurs années elle n’est plus dans le 
commerce. Dans cet état de choses, au lieu d’ajouter un ou deux vo-
lumes à cette première publication, je me suis déterminé pour une 
nouvelle édition des Annales Algériennes, en les continuant jusqu’à 
la chute d’Abd-el-Kader. Seulement, j’ai mis à la suite des Annales, 
qui s’arrêtent en 1847, un appendice qui mettra parfaitement le lec-
teur au courant des affaires de l’Algérie, depuis la chute du célèbre 
Émir, et lui en fera connaître la situation exacte en 1854. Cet appen-
dice contient en outre trois mémoires sur les mœurs, les institutions 
sociales, la religion des habitants du nord de l’Afrique, et sur les 
causes qui fi rent disparaître le Christianisme de cette contrée.
J’ai habité l’Algérie, à peu près sans interruption, depuis 1830 jus-
qu’en 1842, soit comme offi cier d’état-major, soit comme directeur 
des affaires arabes, soit comme membre de la Commission scienti-
fi que créée en 1839. Depuis, j’y ai fait de fréquents voyages et n’en 
ai jamais été fort éloigné, ayant rempli des fonctions consulaires 
dans la Régence de Tunis et à Tripoli ; enfi n, j’y ai entretenu jus-
qu’à présent de bonnes et nombreuses relations et y ai toujours eu 
plusieurs membres de ma famille. J’ai donc été en position de voir 
et d’apprendre beaucoup de choses. »



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1836, Tome 1.  

Description : 390 pages, 590 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 L’auteur nous fait d’abord part de ses motivations, décrit en-
suite de façon détaillée  l’expédition de 1830, depuis sa préparation, 
jusqu’au départ du général Berthézène le 4 mars 1833. Enfi n il nous 
livre diverses de ses réfl exions sur « les Arabes » et Alger.



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1836, Tome 2.

Description : 474 pages, 690 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Dans une première partie, l’auteur détaille les événements de-
puis l’arrivée du Duc de Rovigo, jusqu’au départ du Comte d’Erlon, 
le 8 août 1835 après le désastre de la Macta. « En voyant partir ce 
bon et respectable vieillard, la colonie oublia un instant ses erreurs 
et sa faiblesse. On le plaignit de s’être laissé placer momentanément 
sur un théâtre si peu fait pour lui, et surtout de ne pas avoir eu des 
amis assez sages et assez dévoués pour l’empêcher d’y monter. » 
Dans une deuxième partie, l’auteur décrit l’organisation de l’admi-
nistration durant cette période.



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1839, Tome 3.

Description : 504 pages, 725 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Dans une première partie, l’auteur détaille les événements du 
6 août 1835 jusqu’à l’occupation défi nitive de Constantine le 29 oc-
tobre 1837 « Cette ville, disait-il, est peuplée et commerçante; ses 
habitants sont riches; ils s’associent entre eux pour la culture des 
terres et pour la conservation des récoltes ; le blé, qu’ils enferment 
dans des souterrains, y reste souvent un siècle sans éprouver aucune 
altération. Entourée presque entièrement par une rivière profondé-
ment encaissée, et par une enceinte de hautes murailles, cette ville 
est considérée comme une des places les plus fortes du monde. » 
(Edris, écrivain Arabe au XIIe siècle). Dans la deuxième partie, 
nous trouvons, concernant cette période, des pièces et documents 
en abondance.



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1854, Tome I.

Description : 487 pages, 731 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Traite de l’organisation de  l’expédition jusqu’au départ du 
Comte d’Erlon, le 8 août 1835 après le désastre de la Macta. « En 
voyant partir ce bon et respectable vieillard, la colonie oublia un 
instant ses erreurs et sa faiblesse. On le plaignit de s’être laissé pla-
cer momentanément sur un théâtre si peu fait pour lui, et surtout de 
ne pas avoir eu des amis assez sages et assez dévoués pour l’empê-
cher d’y monter. »



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1854, Tome II. 

Description : 95 pages, 332 ko

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Attention, ce livre réalisé à partir d’un document image mis 
en ligne par la Bibliothèque de France, est incomplet. J’ai averti le 
webmaster de cette institution depuis près de deux ans… mais ma 
réclamation demeure vaine ! Le livre s’arrête sur « Yousouf mame-
luk, bey de Constantine »… L’auteur ne porte pas ce personnage 
dans son cœur!



Titre : ANNALES ALGÉRIENNES.

Édition de 1854, Tome III. 

Description : 537 pages, 892 ko.

Auteur : PELLISSIER DE REYNAUD.

 Dans une première partie, cet ouvrage relate ce qui s’est passé 
en Algérie depuis l’arrivée du général de Rumigny, jusqu’à la red-
dition d’Abd-el-Kader. En deuxième partie, le fameux appendice 
donne différentes informations et documents concernant l’Algérie 
entre 1848 et 1854.



RAYON RELIGIONS

14 livres à télécharger



Titre : HISTOIRE DE BARBARIE ET DE SES CORSAIRES. 

Deuxième édition, Paris 1646.

Description : 509 pages, 1707 ko.

 L’auteur : Historien français, PIERRE DAN était supérieur 
du couvent des Mathurins de Fontainebleau (de 1636 à 1649). Cet 
ordre, également appelé ordre de la Sainte Trinité, fut créé au XIIe 
siècle pour la rédemption des captifs. De très nombreux chrétiens 
furent ainsi rachetés aux musulmans du Maroc, d’Algérie et de Tu-
nisie dont ils étaient devenus esclaves. La Règle exigeait d’ailleurs 
qu’un tiers de tous les revenus (la tertia pars) fût réservé aux rançons 
pour racheter les prisonniers. Les trinitaires chaussés organisèrent à 
partir du sol français une soixantaine d’opérations de rachat du XVe 
au XVIIIe siècle avec la libération globale d’au moins 6 000 cap-
tifs. C’est de là que découle probablement la très grande popularité 
de saint Mathurin en Bretagne et en Normandie, pays de marins.
 Dans cette perspective le père Dan fut chargé en 1631 de ra-
cheter des esclaves chrétiens en Barbarie. Il s’embarqua à Marseille 
en juillet 1634, et revint le printemps suivant, ramenant 42 captifs 
libérés. La relation de son voyage est augmentée de documents pré-
cieux, dont les traités franco-marocains et est bien complète de la 
planche des supplices.



Titre : SOIRÉES ALGÉRIENNES — CORSAIRES, ESCLA-
VES ET MARTYRS DE BARBARIE.

Description : 294 pages, 550 Ko.

 Auteur : ABBÉ LÉON GODARD, ancien curé d’El-Aghouat, 
professeur d’histoire au grand séminaire de Langres. Éditeur : Name 
et Cie, Tours 1857.

 L’ouvrage est bien documenté, les informations sérieusement 
étayées, mais bien sûr l’ouvrage est tendancieux, du style : « Régnez, 
Seigneur, au milieu de vos ennemis ». Il n’empêche que l’ouvrage 
est bien écrit, très agréable à lire ; « Comme je destine ces récits 
particulièrement aux jeunes gens, j’ai cru devoir leur en faciliter la 
lecture en présentant la narration sous forme de dialogue. Ce dialo-
gue cache une action peu sensible et très-secondaire, qu’il est im-
possible de confondre avec la partie purement historique, dont elle 
est, pour ainsi dire, l’encadrement ». Ces dialogues  se déroulent 
« Non loin de la porte Bab-el-Oued, sur la terrasse d’une maison 
mauresque » Les protagonistes sont : un moine, un couple de riches 
chrétiens d’Alger, leurs trois enfants... et une servante noire, musul-
mane... qui à la fi n de l’ouvrage, se convertira, grâce à l’éloquence 
du trinitaire, et la vertu édifi ante des martyrs !



Titre : SAINT-CYPRIEN ET L’ÉGLISE D’AFRIQUE

AU IIIe SIÈCLE.

Description : 469 pages, 884 Ko.

 Éditeur ; Bray et Retaux, Libraires-éditeurs, Paris 1873

 Auteur : MONSEIGNEUR FREPPEL, Évêque d’Angers.

 Il s’agit d’un cours « d’éloquence sacrée » fait à la Sorbonne 
pendant l’année 1863-1864. Impressionnant non ? L’ouvrage est 
très documenté et parfaitement écrit, naturellement ; pour trouver 
mieux, il faut lire Bossuet ou Lacordaire. Si vous continuez vos lec-
tures par des biographies de Tertullien et de Saint-Augustin, vous 
saurez tout sur les piliers de l’Église d’Afrique.



Description : 530 pages, 1955 ko.

Titre :MARABOUTS ET KHOUANS.

 Auteur : Louis RINN, Chef de bataillon d’infanterie hors ca-
dre. Chef du service central des Affaires indigènes au Gouverne-
ment Général. Vice-Président de la Société historique algérienne.

 Éditions : ADOLPHE JOURDAN, LIBRAIRE-ÉDITEUR, 
ALGER, 1884.

 « Nous pensons donc avoir fait oeuvre utile en offrant aux 
lecteurs un exposé aussi impartial et aussi explicite que possible de 
la situation de l’Islam en Algérie. Sans doute, il est regrettable que 
cet exposé se borne à notre France transméditerranéenne, alors que 
dans l’islam tout se tient, tout est connexe, sans distinction de pays. 
Mais, tel qu’il est, et malgré ses lacunes forcées ou ses imperfections 
involontaires, ce livre facilitera toujours, dans une certaine mesure, 
les recherches et études des travailleurs, comme aussi il fournira 
des indications précieuses à tous les agents français qui, à un titre 
quelconque, en Algérie ou a l’Étranger, ont la délicate et diffi cile 
mission de surveiller les agissements religieux ou politiques des 
Musulmans. » Il s’agit donc, d’une étude minutieuse « le nombre 
de ces Ordres religieux, sur leurs doctrines, leurs tendances, leurs 
foyers de propagande, leurs rayons d’action, leurs modes de recru-
tement, leurs organisations, etc. » jusqu’à la fi n du XIXe siècle.



Titre : LE MAHDI, DEPUIS LES ORIGINES DE L’ISLAM 

JUSQU’À NOS JOURS. 1885.

Description : 100 pages, 152 ko.

 Auteur : JAMES DARMESTETER, Professeur au collège de 
France. Il s’agit d’une conférence, faite le 28 FÉVRIER 1885 à 
la Sorbonne devant l’association scientifi que de France. Un petit 
document sympathique pour ceux qui s’intéressent à l’Islam et qui 
veulent en savoir plus sur cet envoyé de Dieu, qui doit venir à la fi n 
des temps pour rétablir la foi corrompue et la justice sur la Terre.



Titre : L’ALGÉRIE LÉGENDAIRE.

Description : 505 pages, 823 ko.

 Éditeur : ALGER, Librairie Adolphe Jourdan, 1892.

 L’auteur : LE COLONEL C. TRUMELET, a passé sans inter-
ruption 25 années en Algérie (de 1850 à 1875). « Ce brave offi cier 
supérieur n’a pas seulement servi brillamment l’Algérie avec son 
épée ; il honore aussi la littérature française et doit être regardé 
comme un des premiers historiens de la colonie, un de ceux qui 
l’aiment le plus ardemment et ont le plus à cœur de la faire chérir… 
Écrivain distingué, narrateur inimitable, à la clarté des feux de bi-
vouac, dans les belles nuits étoilées du Sahara, le colonel a noté ses 
impressions personnelles en même temps que les événements de 
chaque jour dans de très nombreux livres. » (cf. l’ouvrage : Le livre 
d’or de l’Algérie sur ce même site). Dans cet ouvrage, le lecteur 
est invité à se rendre en pèlerinage aux Tombeaux des principaux 
Thaumaturges de l’Islam (Tell et Sahara). Le style est élégant, les 
anecdotes savoureuses. Le Colonel se montre à la fois plein d’hu-
mour et de tendresse envers tous ces « SIDI » légendaires. En ré-
sumé, un ouvrage de plus à ne pas manquer !



Titre : LES CONFRÉRIES MUSULMANES. — 1897.

Description : 602 pages, 6100 ko…!

 Je n’ai pas pu faire plus léger, car de nombreuses pages sont 
écrites en arabe, et que j’ai dû conserver des images bien qu’el-
les soient de médiocre qualité ; j’ai cependant supprimées certaines 
d’entre elles pratiquement illisibles.

 Les auteurs : OCTAVE DEPONT et XAVIER COPPOLANI, 
deux administrateurs de « communes mixtes » ont réalisé un ouvra-
ge remarquable, incontournable pour les amoureux de l’Algérie qui 
veulent avoir des précisions sur la pratique de l’Islam dans ce pays 
au XIXe siècle. On trouvera ici la description : « … d’un monde 
mystérieux, tirant son prestige incomparable d’un pouvoir autre-
ment grand que celui des eulama puis qu’il émane, aux yeux des 
croyants, de la Divinité elle-même. Ce monde est constitué par des 
sociétés secrètes, des ordres de derouich, des confréries mystiques, 
autrement dit, pour employer une expression connue, par les khouan 
(frères) qui, répandus depuis l’Atlantique jusqu’au Gange, sont, en 
même temps que les ennemis irréconciliables des eulama, les véri-
tables moteurs de la société musulmane. La formation de ces diver-
ses sociétés tire sa primitive origine de la tendance du musulman à 
l’association, tendance ayant, elle-même, pour source, la croyance 
religieuse qui prescrit, en les mettant en commun, de faire profi ter 
ses frères des biens que Dieu a donnés. Peu à peu, ces sociétés se 
créent, grandissent et, en se multipliant, se subdivisent en de nom-
breux rameaux qui apparaissent sous la forme de confréries, orga-
nisations, d’ailleurs, en contradiction avec la parole du Prophète : 
« La rahbanïïeta fi  el islam, point de vie monacale dans l’Islam »… 
Vous ne regretterez pas le téléchargement un peu long !



Titre : NOTES SUR L’ISLÂM MAGHRIBIN, MARABOUTS. 

Paris 1900. 

Description : 128 pages, 415 ko.

 L’auteur : Edmond DOUTTÉ, Professeur à l’École Supérieu-
re Des Lettres d’Alger.

 « Notre dessein primitif était d’étudier dans ce travail les prin-
cipaux faits intéressants pour la religion musulmane qui ont été 
consignés dans les ouvrages les plus récents et les plus autorisés sur 
le Maroc, en particulier ceux de MM. Mouliéras, de La Martinière 
et Lacroix, et de Foucauld. Mais nous avons été amené au cours 
de notre rédaction à présenter comme termes de comparaison de 
nombreux faits puisés dans les notes que nous amassons à ce su-
jet, en sorte que nous avons de restreindre notre cadre, pour éviter 
que ce mémoire ne s’étendit plus qu’il ne convenait. Cela explique 
pourquoi nos exemples sont le plus souvent pris au Maroc : cette 
partie de l’Afrique Mineure a d’ailleurs pour nous le grand inté-
rêt de représenter à l’époque actuelle un état de choses analogue à 
celui de l’Algérie-Tunisie avant que notre intervention eût produit 
dans ce pays toute une série de perturbations sociales. — Ce travail 
n’a pas la prétention d’être aussi complet qu’il serait désirable et 
nous avouons ne pas être encore en état de donner des conclusions 
générales. Il nous reste encore beaucoup à, demander aux sources 
écrites, aux sources arabes en particulier et surtout à l’observation 
et à l’information orale. — Dans nos références, nous avons essayé 
d’indiquer quelle est à nos yeux la valeur des témoignages que nous 
invoquons au point de vue de l’histoire religieuse seulement : ces 
notes ne peuvent donc pas être considérées comme des critiques des 



ouvrages cités. — Nous n’avons pas indiqué de références aux in-
nombrables ouvrages relatifs à l’orient musulman : nous avons cir-
conscrit notre étude au Maghrib. Une exception a été faite pour le 
travail de M. Goldziher sur le Culte des Saints. — Quant à la trans-
cription des mots arabes, nous nous sommes généralement rappro-
chés le plus possible de la prononciation usuelle dans les dialectes 
du Maghrib. (E. Doutté) »



Titre : MAGIE & RELIGION DANS L’AFRIQUE DU 
NORD.

Description : 611 pages, 3294 ko.

 Auteur : EDMOND DOUTTÉ, Professeur à l’École Supérieu-
re Des Lettres D’Alger

 Edition : ADOLPHE JOURDAN Alger 1909. Cet ouvrage est 
une peu « lourd » à télécharger du fait des images qu’il contient.

 « Le sujet du présent livre est la formation de l’idée du ma-
gique et du sacré ; il est né d’un cours ; il en a sans doute les dé-
fauts, c’est-à-dire un caractère hâtif, causé par la nécessité d’avoir, 
à heure fi xe, une opinion ferme sur un sujet donné ; nous voudrions 
qu’il eût aussi les qualités qu’on attend d’un enseignement public, 
c’est-à-dire la clarté et la précision.
 L’idée générale de cet enseignement était l’application aux 
phénomènes religieux observés dans l’Afrique du Nord des théo-
ries élaborées depuis un demi-siècle par les ethnographes et spécia-
lement par l’école anthropologique anglaise et par l’école sociolo-
gique française. Nous avons cherché avant tout à présenter la raison 
sociologique et psychologique des institutions et leur évolution 
séculaire, quelles que soient d’ailleurs les régions où elles ont pu 
prendre naissance et étant admis que, sauf exceptions spéciales, des 
phénomènes analogues se sont formés parallèlement de la même 
manière en divers pays. La civilisation que nous avons étudiée est 
la civilisation actuelle du Nord de l’Afrique Ce livre ne peut assu-
rément pas être présenté comme un ouvrage de vulgarisation ; pour-
tant, dans notre pensée, il est destiné non seulement aux étudiants, 
mais aussi au public instruit. » (L’auteur).



Titre : GÉRONIMO, LE MARTYR DU FORT

DES VINGT-QUATRE-HEURES. 

Description : 129 pages, 473 ko. 

 Auteur : A. BERBRUGGER, Offi cier de l’Ordre impérial de 
la Légion d’Honneur ; membre correspondant de l’Institut impérial 
de France ; Président de la Société historique algérienne ; Conser-
vateur de la Bibliothèque et du Musée d’Alger, etc., etc. 

 Vers le milieu de l’année 1834, vint en Afrique avec le maré-
chal Clauzel, dont il fut le secrétaire particulier. Il l’accompagna 
dans ses excursions et suivit le maréchal Valée à Constantine. De 
ces expéditions militaires, il rapporta un grand nombre de manus-
crits arabes qui formèrent le noyau de la bibliothèque d’Alger. De 
nouveaux horizons s’étaient ouverts devant la sagacité de Berbrug-
ger. Il composa un ouvrage important qui fut publié sous le titre de 
l’Algérie historique, pittoresque et monumentale . Il fut le principal 
rédacteur du journal des travaux de la société : la Revue Africaine 
. On compte en outre, parmi les écrits de Berbrugger, un Cours de 
langue espagnole , un Dictionnaire espagnol-français, la Relation 
de l’expédition de Mascara, les Époques militaires de la Grande 
Kabylie , une Notice sur les puits artésiens du Sahara, la Notice sur 
le Tombeau de la Chrétienne et l’ Histoire du martyr Géronimo qui 
vous est proposé ici. Berbrugger nous montre avec une grande pré-
cision comment un texte de Diégo de Haedo, relatant un évènement 
d’allure légendaire est confi rmé par des fouilles archéologiques près 
de 300 ans plus tard.



Titre : Les saints de l’Algérie présentés à la vénération des 
  dèles.

Description : 393 pages, 540 ko.

VALENCE. 1857

 Auteur : VICTOR BÉRARD, Receveur des domaines, mem-
bre de la société historique algérienne. Ne pas confondre avec le 
fameux helléniste Victor Bérard qui a reconstituée le périple réel 
(???!!!) d’Ulysse dans l’odyssée.
 A côté des ouvrages concernant les grands religieux musul-
mans, voici donc les saints chrétiens de l’Algérie (élargie à Cartha-
ge !)… ; c’est, en quelque sorte, la « légende dorée » des algériens 
chrétiens. Les événements qui ont valus à ces célèbres personnages 
leurs titres de saints proviennent de la traduction des textes liturgi-
ques, accompagnées d’annotations historiques et suivis de réfl exions 
religieuses. Un livre instructif rédigé avec un peu trop d’emphase à 
mon goût (surtout les réfl exions religieuses).



Titre : Recherches sur la religion de Berbères.

Description : 55 pages, 183 ko.

PARIS 1910

 Auteur : René BASSET. Directeur de l’École Supérieure des 
Lettres d’Alger, membre des sociétés asiatiques de paris, Leipzig et 
Florence, de la société de linguistique de paris, etc.
 René Basset,  grand connaisseur de la langue et de la littérature 
arabe, et berbère accomplit un immense travail dans les domaines 
linguistiques berbère, arabo-islamique et éthiopien, ainsi que sur les 
terrains de l’histoire des religions ou des études ethnographiques et 
folkloriques. Ses ouvrages sont tellement spécialisés, qu’ils n’ont 
pas leur place sur ce site… sauf celui-ci qui traite de la religion des 
berbères… avant que ceux-ci ne soient sollicités par le catholicisme 
et le mahométisme !
 Je signale la réédition du célèbre ouvrage de René Basset : 
1001 contes, récits et légendes arabes Coffret 2 volumes 52,25 €. 
(Une suite aux mille et une nuits ?!)



Titre : CHRONIQUE D’ABOU ZAKARIA – 1878 

Description : 490 pages, 1,2 Mo 

 L’auteur : Émile Masqueray, né le 20 mars 1843 à Rouen et 
mort le 19 août 1894 à Saint-Étienne-du-Rouvray, est un anthropo-
logue, ethnologue, linguiste et écrivain français. 
 Après de brillantes études au lycée Corneille puis à l’École 
normale dont il sort agrégé d’histoire en 1869, les hasards de l’af-
fectation mènent, en 1872, Émile Masqueray au lycée d’Alger où il 
enseigne l’histoire jusqu’en 1878. 
 Dès 1873, il apprend l’arabe et plusieurs langues berbères et 
se consacre à l’archéologie, en particulier des vestiges romains des 
Aurès, la philologie des dialectes berbères et la compréhension des 
structures sociales de la société berbère. Il séjourna près de deux 
mois chez les Mzab et en rapporta les livres historiques, législatifs 
et religieux des Beni-Mzab, le Kitab-en-Nil, la Chronique d’Abou 
Zakaria de Yahyá ibn Abi Bakr al-Warjalani, histoire de la secte 
ibâdite et des origines de ce groupe religieux qu’il traduisit et com-
menta. On touera ici la première édition de 1878. Il publia ensuite 
une Comparaison du dialecte des Zenaga duSénégal avec le voca-
bulaire des Chaïa et des Beni-M’zab. 
 Émile Masqueray enseigna ensuite l’histoire et les antiquités 
d’Afrique à l’École supérieure des lettres d’Alger avant d’en être 
nommé le directeur par Paul Bert en 1878. Sa kabylophilie influen-
ça Jules Ferry dont il était l’ami et l’incita à adopter une politique 
éducative pro-berbère dont Masqueray fut l’éminence grise et qui 
se traduisit par l’ouverture de quatre écoles en Kabylie en 1881.



Titre : LES ILLUSTRES CAPTIFS – 1640 

Description : 97 pages, 560 ko. 

 Auteur : l’Historien français, Pierre DAN, né vers 1580, et 
mort en 1649, était supérieur du couvent des Mathurins de Fontai-
nebleau (de 1636 à 1649). Cet ordre, également appelé ordre de la 
Sainte Trinité, fut créé au XIIe siècle pour la rédemption des captifs. 
De très nombreux chrétiens furent ainsi rachetés aux musulmans du 
Maroc, d’Algérie et de Tunisie dont ils étaient devenus esclaves. La 
Règle exigeait d’ailleurs qu’un tiers de tous les revenus (la tertia 
pars) fût réservé aux rançons pour racheter les prisonniers. Les trini-
taires chaussés organisèrent à partir du sol français une soixantaine 
d’opérations de rachat du XVe au XVIIIe siècle avec la libération 
globale d’au moins 6 000 captifs. C’est de là que découle probable-
ment la très grande popularité de saint Mathurin en Bretagne et en 
Normandie, pays de marins.
 Il s’agit ici d’un manuscrit inachevé, ensemble de récits très 
curieux et très instructifs en ce qui concerne l’Histoire de l’Escla-
vage.
 Le style est souvent diffus, et les naïvetés ne manquent pas ; 
mais les documents abondent, et sont d’autant plus précieux, que 
l’auteur a été à même d’être très bien renseigné. H.-D. de Gram-
mont et M. L. Piesse l’on « traduit » et en ont publié, la partie que 
voici, dans la Revue Africaine (1883-1884). 



RAYON SAHARA

7 livres à télécharger



Titre : MŒURS ET COUTUMES DE L’ALGÉRIE.

Paris 1853. 

Description : 394 pages, 541 ko.

 L’auteur : DAUMAS (Melchior-Joseph-Eugène), général 
de division, sénateur et écrivain, né le 4 septembre 1803, entra dans 
l’armée comme engagé volontaire en 1822. Nommé sous-lieute-
nant en 1827, il fut envoyé à l’école de Saumur. En 1835, il vint 
en Algérie, sous les ordres du maréchal Clauzel, fi t les campagnes 
de Mascara et de Tlemcen. Il s’appliqua avec ardeur à l’étude de 
l’arabe et se distingua bientôt par une connaissance spéciale des 
mœurs algériennes. De 1837 à 1839, il résida en qualité de consul à 
Mascara, auprès de l’émir Abd-el-Kader. Le général de Lamoricière 
lui confi a ensuite la direction des affaires arabes dans la province 
d’Oran qu’il commandait.
 Peu après, le maréchal Bugeaud le chargea des affaires indigè-
nes de toute l’Algérie. On lui dut, en grande partie, la réorganisation 
des bureaux arabes. Après la prise d’Abd-el-Kader (22 décembre 
1847), il fut envoyé au fort Lamalgue, auprès de l’Émir. En 1849, 
les Beni-Sélem, fraction des Beni-Soliman, de la province d’Alger, 
ayant refusé de payer leurs contributions et chassé leur caïd, le co-
lonel Daumas dirigea rentre eux une expédition qui les fi t rentrer 
dans le devoir.
 Il fut nommé en avril 1850 directeur des affaires de l’Algérie 
au ministère de la guerre, puis général de division le 14 janvier 
1853.
 Conseiller d’État en service ordinaire hors sections, il fut nommé



sénateur le 12 août 1857, et promu grand-croix de la Légion d’hon-
neur le 28 décembre 1868. — Il est mort à Coublence (Gironde) en 
mai 1871.
 Parmi les écrits de M. Daumas, dont les principaux, traduits en 
espagnol et en allemand, ont eu en France plusieurs éditions, nous 
citerons : les Kabyles de l’est (Alger, 1844) ; Exposé de l’état actuel 
de la société arabe, du gouvernement et de la législation qui la régit 
(Alger, 1845, in-8°) ; le Sahara algérien (Paris, 1845) ; le Grand 
Désert, ou Itinéraire d’une caravane du Sahara au pays des nègres 
(2e édition, 1849 ; nouvelle édition, 1861, in-18), en collaboration 
avec M. A. de Chancel ; la Grande-Kabylie (1847, in-8°), avec M. 
Fabar, mort en 1849 au siège de Rome ; Sur l’éducation du faucon 
en Algérie (Paris, 1856, in-8°) ; Coup d’oeil sur l’Algérie au mois 
de juin 1856 (Paris, 1856, in-12) ; la Civilité puérile et honnête chez 
les Arabes (Paris, 1857) ; Mœurs et coutumes de l’Algérie (1857, 
3° édition, in-18) ; les Chevaux du Sahara, et principes généraux 
du cavalier arabe (1858, 5° édition) ; la Kabylie (1857, in-32 ; la 
Société kabyle (Paris, 1858) ; la Vie arabe et la Société musulmane 
(1869, in-8°).



Titre : VOYAGE DE PAUL SOLLEILLET D’ALGER À 
L’OASIS D’IN-SALAH. — RAPPORT PRÉSENTÉ À LA 

CHAMBRE DE COMMERCE D’ALGER. 1875.

Description : 147 pages, 470 ko.

 Auteur : Paul SOLEILLET.

 Ce rapport est resté inédit à ma connaissance. J’ai numérisé 
au clavier le manuscrit mis en ligne par la BNF. De nombreux mots 
sont illisibles et j’ai martyrisé sans aucun doute les noms propres. 
La rédaction est lourde et confuse, mais ce texte vaut le télécharge-
ment malgré tout. On pourra mesurer à plus d’un siècle de distance 
comme les intérêts commerciaux ont évolués ! Qu’est devenu le 
commerce de la bougie, de l’alfa, de la cire, de l’ivoire… etc.,  par 
le Sahara ? (sans parler de la traite des esclaves !)



Titre : L’AFRIQUE OCCIDENTALE. — ALGÉRIE — 
MZAB — TILDIKELT. 1877.

Description : 285 pages, 558 ko.

 Auteur : Paul SOLEILLET. Quoique né à Nîmes, en 1842, 
 Soleillet fi t ses études à Avignon. Un jour les livres des voya-
ges de Mungo Park, et de René Caillé lui tombent sous la main. Il 
les lit et les relit. Sa jeune imagination s’enfl amme à cette lecture ; 
il ne rêve plus que de courir lui aussi les aventures sur le continent 
noir. En attendant, il remporte tous les premiers prix d’histoire et de 
géographie. Il part pour l’Algérie et la Tunisie qu’il parcourt dans 
tous les sens, apprenant l’Arabe, étudiant même le coran, se fami-
liarisant, en un mot, avec les mœurs, les coutumes, la civilisation 
des peuples qu’il visite.
 « Après la guerre de 1870, Soleillet repart pour l’Afrique, il 
avait réussit à se faire donner par le ministre âne mission pour ex-
plorer les régions du Sahara, où jamais un Européen ne s’était en-
core aventure. Il adopte le costume arabe, le plus commode pour 
ces climats, n’emporte, en fait de provisions, que du couscous ou, 
de la farine, du café, du thé, du sucre, du savon et des bougies. Point 
de lit, point de tente : il couche dans son burnous, à la belle étoile, la 
tête sur sa selle, vivant de biscuit, de lait et de thé. Par ses manières 
franches et simples, il gagne l’amitié des Musulmans qui le reçoi-
vent et le traitent comme un des leurs. Cependant à mesure qu’il 
s’enfonce dans le désert, les nouvelles deviennent de plus en plus 
alarmantes. Des tribus sont en guerre et ne le laisseront pas passer ; 
des brigands infestent la contrée et pillent les caravanes. Soleillet ne 
s’émeut point de ces bruits. Il part avec une faible escorte de qua-
tre hommes, qui n’étaient qu’à demi rassurés, sur une route semée 



d’ennemis du nom français ; il franchit heureusement ces déserts de 
sable encore inexplorés, et ouvre de nouvelles voies au commerce 
de la patrie. Grâce à lui, et à d’autres explorateurs, le chemin de fer 
transsaharien n’est plus une chimère et l’on peut entrevoir le mo-
ment où il sera une réalité. Soleillet formait encore de beaux projets 
quand la mort, en 1886, est venue le surprendre à un âge où il aurait 
pu rendre encore à la patrie et à la civilisation de nombreux servi-
ces. Saluons en lui l’homme d’énergie et de courage qui a fait fl otter 
le drapeau de la France dans des régions jusqu’alors inexplorées, 
qui a su faire aimer et respecter au loin le nom français. » (Extrait 
du Gard par V. Ricquet - 1895 - Page 28-31). L’auteur décrit ici son 
voyage d’Alger à In-Salah.



Titre : LES FRANÇAIS DANS LE DÉSERT
(Journal d’une expédition aux limites du Sahara algérien).

PARIS 1863.

Description : 438 pages, 865 ko. 

 « L’auteur LE COLONEL G. TRUMELET, a passé sans inter-
ruption 25 années en Algérie (de 1850 à 1875). « Ce brave offi cier 
supérieur n’a pas seulement servi brillamment l’Algérie avec son 
épée ; il honore aussi la littérature française et doit être regardé 
comme un des premiers historiens de la colonie, un de ceux qui 
l’aiment le plus ardemment et ont le plus à cœur de la faire chérir. 
Écrivain distingué, narrateur inimitable, à la clarté des feux de bi-
vouac, dans les belles nuits étoilées du Sahara, le colonel a noté ses 
impressions personnelles en même temps que les événements de 
chaque jour dans de très nombreux livres. » (cf. les ouvrages : « Le 
livre d’or de l’Algérie », « Blida, récits selon légende, la tradition » 
et « l’Algérie légendaire » sur ce même site). 
 Trumelet présente ainsi son ouvrage : « On apprend un jour, 
par hasard, que nos frontières ont été portées à cent lieues plus en 
avant dans le S’ah’râ, que le drapeau de la France a fl otté sur les mi-
narets des qs’our »… « ces conquêtes se font modestement et sans 
bruit »…car « le pays est bien trop ingrat, trop triste, trop diffi cile, 
pour que la Renommée s’y hasarde et y traîne ses trompettes. Que 
voulez-vous qu’elle fasse, en effet, dans le pays de la faim, de la 
soif et des sables brûlants ? »… « Ce qui manque à ces expéditions 
lointaines, ce sont les historiographes »… « Il y avait cependant 
là un livre à faire : nos expéditions dans le S’ah’râ algérien nous 
avaient permis d’y recueillir de nombreux renseignements nous 
avions beaucoup vu, beaucoup observé, beaucoup interrogé ; cé-
dant aux conseils de nos amis, nous avons réuni, donné un corps à 
nos notes, à nos observations »



Description : 347 pages, 2033 ko.

Titre : EXPÉDITION DU GÉNÉRAL CAVAIGNAC DANS 
LE SAHARA ALGÉRIEN.

PARIS. 1849

 Auteur : DOCTEUR FÉLIX JACQUOT ; Médecin de l’expé-
dition.
 « Pensant que notre livre pourra servir de guide aux colonnes 
et aux différents groupes qui visiteront plus tard le Sahara algérien 
oranais, nous avons fait tous nos efforts pour qu’il contint les indica-
tions topographiques les plus utiles, et les détails les plus exacts sur 
les ressources qu’offrent la végétation et les pâturages; nous avons 
aussi spécifi é avec un soin tout particulier les distances qui séparent 
les stations, et nous avons insisté sur le gisement, la quantité et la 
qualité des eaux. »… « On s’expliquera ce succès en considérant 
que les oasis et le désert que nous décrivions n’avaient encore été 
explorés par aucun Européen »
 J’ai lu avec intérêt cette ouvrage qui m’a laissé cependant une 
impression de malaise en ce qui concerne les relations des mesures 
de rétorsions impitoyables prises par le général Cavaignac à l’en-
contre des misérables populations des ksour et oasis ; sans parler 
des conseils de l’auteur, docteur ne l’oublions pas, concernant l’uti-
lisation des techniques d’auscultations pour découvrir les silos en-
terrés des ksouriens.



Description : 310 pages, 5,4 Mo.

Titre : LES DEUX MISSIONS FLATTERS AU PAYS DES 
TOUAREG AZDJER ET HOGGAR

PARIS. 1889

 Auteur : HENRI BROSSELARD. Capitaine d’infanterie. 
Membre de la première Mission.

 Il s’agit d’un ouvrage illustré contenant 51 gravures, ce qui 
explique son « poids » relativement important. Sa publication fut 
réalisée 9 ans seulement après le massacre de la deuxième mission 
Flatters, dans la « bibliothèque instructive » ; c’est dire que la pu-
blication trouva son public, à preuve le nombre d’exemplaires dis-
ponibles aujourd’hui chez les bouquinistes ; celui que je possède fut 
offert par la « Ville de Paris » comme prix municipal de gymnasti-
que ! A l’époque des grands succès des « voyages extraordinaires » 
de Jules Verne, les éditeurs espéraient une réussite similaire en rela-
tant des aventures moins romanesques mais plus tragiques comme 
celles-ci. L’écriture est plaisante et cet ouvrage trouvera une place 
méritée sur le « rayon Sahara ».



Titre : LE SAHARA ALGÉRIEN. - 1845
Description : 353 pages, 458 ko. 

 L’auteur : DAUMAS (Melchior-Joseph-Eugène), général de 
division, sénateur et écrivain, né le 4 septembre 1803, entra dans 
l’armée comme engagé volontaire en 1822. Nommé sous-lieute-
nant en 1827, il fut envoyé à l’école de Saumur. En 1835, il vint 
en Algérie, sous les ordres du maréchal Clauzel, fit les campagnes 
de Mascara et de Tlemcen. Il s’appliqua avec ardeur à l’étude de 
l’arabe et se distingua bientôt par une connaissance spéciale des 
mœurs algériennes. De 1837 à 1839, il résida en qualité de consul à 
Mascara, auprès de l’émir Abd-el-Kader. Le général de Lamoricière 
lui confia ensuite la direction des affaires arabes dans la province 
d’Oran qu’il commandait.
 Peu après, le maréchal Bugeaud le chargea des affaires indigè-
nes de toute l’Algérie. On lui dut, en grande partie, la réorganisation 
des bureaux arabes. Après la prise d’Abd-el-Kader (22 décembre 
1847), il fut envoyé au fort Lamalgue, auprès de l’Émir. En 1849, 
les Beni-Sélem, fraction des Beni-Soliman, de la province d’Alger, 
ayant refusé de payer leurs contributions et chassé leur caïd, le co-
lonel Daumas dirigea rentre eux une expédition qui les fit rentrer 
dans le devoir.
 Il fut nommé en avril 1850 directeur des affaires de l’Algérie 
au ministère de la guerre, puis général de division le 14 janvier 
1853.
 Conseiller d’État en service ordinaire hors sections, il fut nom-
mé sénateur le 12 août 1857, et promu grand-croix de la Légion 
d’honneur le 28 décembre 1868. — Il est mort à Coublence (Gi-
ronde) en mai 1871.
 Parmi les écrits de M. Daumas, dont les principaux, traduits en 
espagnol et en allemand, ont eu en France plusieurs éditions, nous 
citerons : les Kabyles de l’est (Alger, 1844) ; Exposé de l’état actuel 
de la société arabe, du gouvernement et de la législation qui la régit 



(Alger, 1845, in-8°) ; le Sahara algérien (Paris, 1845) ; le Grand 
Désert, ou Itinéraire d’une caravane du Sahara au pays des nègres 
(2e édition, 1849 ; nouvelle édition, 1861, in-18), en collaboration 
avec M. A. de Chancel ; la Grande-Kabylie (1847, in-8°), avec M. 
Fabar, mort en 1849 au siège de Rome ; Sur l’éducation du faucon 
en Algérie (Paris, 1856, in-8°) ; Coup d’oeil sur l’Algérie au mois 
de juin 1856 (Paris, 1856, in-12) ; la Civilité puérile et honnête chez 
les Arabes (Paris, 1857) ; Mœurs et coutumes de l’Algérie (1857, 
3° édition, in-18) ; les Chevaux du Sahara, et principes généraux 
du cavalier arabe (1858, 5° édition) ; la Kabylie (1857, in-32 ; la 
Société kabyle (Paris, 1858) ; la Vie arabe et la Société musulmane 
(1869, in-
Voici comment Daumas présente le sahara :
« Ce désert fameux, nous l’avons sondé : et à mesure que nous avan-
cions dans ses plaines, sa limite gagnait au large. Partout, ou pres-
que partout, des villes et des villages; partout des tentes, partout la 
vie; vie exceptionnelle, il est vrai, mais active, importante à étudier 
pour les relations communes que nous allions avoir avec elle; cu-
rieuse pour tout ce qu’elle allait révéler à la science. Le désert pro-
prement dit existait-il ou non ? Les tribus nomades, les populations 
sédentaires que nous y trouvions étaient-elles nombreuses ? Quel 
était leur commerce, quelle était leur industrie ? Qu’avions-nous à 
craindre, que pouvions-nous espérer ? Si elles étaient nombreuses, 
ne pouvait-il pas s’élever au milieu d’elles un fanatique, un autre 
Abd el Kader peut-être, qui, lui aussi, au nom de la religion et de la 
nationalité menacées, ameuterait les masses contre nous ? Étudier 
le pays, en faire la statistique, c’était nous mettre à même de parer à 
cette éventualité. Au cas où leur commerce et leur industrie seraient 
de quelque importance, ne devions-nous pas chercher à nous en as-
surer les bénéfices ? »



RAYON DIVERS

8 livres à télécharger



Titre : LA CONQUÊTE D’ALGER OU RELATION DE LA 
Campagne d’Afrique. Paris 1830.

Description : 149 pages, 396 ko. 

 Auteur : A. M. Perrot.

 Il s’agit d’un petit ouvrage publié presque aussitôt après la 
prise d’Alger… dans l’euphorie de la victoire !



Titre : ALGER ET LES CÔTES D’AFRIQUE. 

Description : 227 pages, 341 Ko.

 Auteur : A. DE FONTAINE DE RESBECQ.

 Éditions : GAUME frères, libraires à Paris 1832.

 Ce livre a été publié dans le rayon « Bibliothèque instructive 
et amusante ». C’est dire qu’il n’a pas été rédigé par un historien ! 
Il est destiné au « grand public » de l’époque, enthousiasmé par la 
fraîche conquête de l’Algérie : « Charles de France, qui avez rejoint 
votre père saint Louis, recevez le tribut de la reconnaissance que 
nous vous témoignons comme chrétiens, et voyez quelle fi erté vo-
tre noble action a mise sur nos fronts. —L’Europe, affranchie d’un 
odieux tribut, bénit encore cette puissance dont il a plu à la Provi-
dence de vous dépouiller ; la mer, purgée de pirates, abaisse ses fl ots 
paisibles sous les voiles de la France. — L’humanité a triomphé de 
la barbarie, la croix est victorieuse du croissant. — Les déserts de 
l’Afrique retentiront des hymnes de foi. La religion, longtemps cap-
tive sur une terre désolée, vous proclame son libérateur ! »... Cet 
extrait donne une bonne idée du style général de l’ouvrage...



Titre : ALGÉRIE UN REGARD ÉCRIT. - 1856

Description : 325 pages, 448 ko.

 Auteur : Pauline de Noirfontaine.

 Il s’agit de six lettres écrites par l’auteur à des amis, au cours 
de son voyage en Algérie. Je ne suis pas en mesure de donner des 
précisions concernant cette dame. La lecture de ce texte est plai-
sante, dans le style des écrivains « algérianistes » de l’époque.



Titre : JEAN CASTEYRAS, AVENTURES DE TROIS EN-
FANTS EN ALGÉRIE.

Description : 307 pages, 634 Ko.

 Éditeur : J. Hetzel et Cie, Paris 1888.

 Auteur : Adolphe BADIN.

 Voici un ouvrage de divertissement, destiné aux visiteurs de ce 
site qui ont gardé une âme d’enfant ; il peut être comparé au « Tour 
de France par deux enfants », où encore au très connu « Les enfants 
du capitaine Grant »... avec un petit peu de talent en moins !!! Ici, 
nos trois orphelins parcourent l’Algérie à la recherche de leur oncle 
(qui ressemble au fameux Bombonnel) ; c’est délicieusement su-
ranné !



TITRE : GÉOGRAPHIE MÉDICALE D’ALGER

ET DE SES ENVIRONS. 

Description : 177 pages, 521 ko. 

 Auteur : M. BONNAFONT 

 Docteur en médecine; Chirurgien aide-major de l’armée d’Afri-
que; Professeur d’anatomie à l’ex-hôpital d’instruction d’Alger ; 
Chirurgien en chef d’ambulance aux expéditions de Constantine, 
de la Tafna, de Stora, de Sétif, etc. ; Chevalier de l’ordre royal de la 
Légion d’Honneur ; Membre correspondant de l’Académie royale 
de Médecine de Paris ; de la Société royale de Médecine de Mar-
seille. 

 Une curiosité qui permet, s’il en était besoin, de mesurer les 
progrès de la médecine en 170 ans ! J’aurais pu placer cet ouvrage 
sur le rayon « Documents » ou « essais », mais les théories du Doc-
teur Bonnafont sur brouillards et les « miasmes pestilentiels » des 
marais, semblent tellement farfelues à notre époque que j’ai préféré 
ce lieu de rangement !



Titre : LA BACRIADE.

Poème héroï-comique, EN CINQ CHANTS.

Description : 87 pages, 121 ko.

Auteurs : Barthélemy et Méry.

 Il s’agit d’un pastiche de l’Iliade dans lequel la belle Hélène et 
remplacée par… Nathan Bacri ! Après que « le coup d’éventail », 
ait été asséné, Bacri se pavane dans les quartiers chics de Paris tan-
dis que le dey d’Alger Hussein essaye de le récupérer à tout pris en 
envoyant une ambassade en Égypte, où (peut-être !?) en envoyant 
un commando en France pour l’arrêter. Pendant ce temps, la fl otte 
française fait le blocus Alger. En lisant cette pochade, il ne semble 
pas que les auteurs prennent l’affaire au sérieux et anticipent la pro-
chaine expédition d’Alger !
 A la réfl exion, je me demande si « La Bacriade » n’a pas été 
écrite par Roland Bacri lui-même… en trichant sur les dates ! Une 
plaisanterie de plus de sa part !



Titre : L’HÉROÏQUE MISÈRE DE

MIGUEL DE CERVANTÈS

esclave barbaresque.

Description : 267 pages, 334 ko.

Auteur : Martial Douël.

 Pendant son retour depuis Naples en Espagne à bord de la ga-
lère Sol, Miguel de Cervantès fut fait prisonnier par une fl ottille tur-
que commandée par Arnaut Mami le 26 septembre 1575. Cervantès 
fut amené à Alger et attribué en tant qu’esclave au renégat grec Dali 
Mami.
 On trouve la relation de cette captivité qui dura 5 ans, pendants 
lesquels Cervantès essaya de s’échapper à quatre occasions, dans 
les 2 ouvrages suivants :
 1° Le livre de frère Diego de Haedo Topographie et histoire 
générale d’Alger.
 2° l’histoire du Captif, incluse dans la première partie de Don 
Quichotte entre les chapitres 39 et 41.
 Des informations sont complémentaires peuvent être trouvées 
dans les comédies Los tratos de Argel ; Les bains d’Alger.
 Je vous propose ici une œuvre de fi ction style « roman his-
torique » qui utilise les sources précédentes pour bâtir une œuvre 
romanesque. La rédaction est vivante et agréable.



Titre : L’ODYSSÉE DE CHASTELET DES BOYS. - 1665 

Description : 109 pages. 211 ko.

Auteur : CHASTELET DES BOYS. 

 Ouvrage extrêmement rare, publié à La Flèche en 1665, et 
dont il n’existe semble-t-il que deux exemplaires. Voici une partie 
de l’ouvrage relative à Alger présenté par Berbrugger dans la revue 
Africaine. Berbrugger n’est pas tendre avec l’auteur : « Le style 
prétentieux et alambiqué de cet auteur se compliquait d’une ortho-
graphe aussi déréglée que son imagination et que nous avons dû 
rectifier pour que l’ouvrage devint compréhensible.
 Le style prétentieux et alambiqué de cet auteur se compliquait 
d’une orthographe aussi déréglée que son imagination et que nous 
avons dû rectifier pour que l’ouvrage devint compréhensible. A cela 
près, nous avons reproduit scrupuleusement le texte de l’ouvrage, 
même l’épître dédicatoire et la préface qui caractérisent si bien dès 
le début la manière de l’auteur. » 

 Par le fond, la publication qu’on va lire fait naturellement suite 
aux récits d’Aranda sur la piraterie algérienne et sur l’esclavage 
chrétien ; elle comble donc une lacune assez importante dans cet 
ordre de faits. C’est un genre de mérite qui rendra sans doute le lec-
teur indulgent à l’égard des bizarreries de la forme. 



RAYON DIVERS

7 livres à télécharger
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